
Otages : le cauchemar
de Tunis a pris fin

L'un d eux, habitant Zurich, abattu par les fedayins
TUNIS (AP). — Tous les otages, à l'exception du capitaine James Futcher et de deux autres membres

d'équipage, ont été relâchés par les quatre pirates de Tunis en échange des sept fedayins libérés par l'Egyp-
te et la Hollande, ont annoncé des représentants de la « British Airways ».

Les pirates qui s'étaient emparés du « V.C.
cenendant été retardé à la demande de l'équipage
britannique qui s'estimait trop fatigué pour décol.
1er immédiatement. Un équipage composé de vo.
lontaires sous la direction du capitaine John d'Ar.
cy attendait pour prendre la relève, et conduire les
Palestiniens à la destination de leur choix, proba.
blement en Libye ou en Irak.

Les pirages qui s'étaient emparés du « V.C.
10 » britannique à Dubai, dans le golfe persique,
jeudi soir, avaient commencé à relâcher leurs ota-
ges, par petits groupes, à partir de samedi.

Mais auparavant, peut-être pour la
première fois dans l'histoire des dé-
tournements d'avions, les Palestiniens
avaient mis leurs menaces à exécu.
tion : samedi matin, ils avaient en ef-
fet abattu d'une balle dans la nuque,
devant les yeux horrifiés des gens
massés autour de l'aéroport de Tunis,
un de leurs otages, M. Werner Gus-
tav Kehl, âgé de 43 ans, un homme
d'affaires allemand qui dirigeait une
banque à Zurich.

Cette exécution avait fait suite au

refus du gouvernement égyptien de
libérer treize Palestiniens emprison-
nés au Caire.

Mais, dimanche matin, deux des
cinq Palestiniens finalement relâchés
par l'Egypte, montaient à bord de
l'appareil après plusieurs heures de
nouvelles négociations.

Les Palestiniens avaient finalement
accepté la libération de seulement
sept de leurs compagnons : cinq qui
étaient détenus en Egypte et deux en
Hollande. Les huit hommes que

l'Egypte a refusé de libérer sont les
responsables de la mort de trois di-
plomates, dont un Belge, à Khartoum
en mars 1973.

Les cinq autres sont les auteurs
de l'attentat de l'aéroport de Rome
qui fit 30 morts en décembre dernier.

Les deux Palestiniens libérés par
les autorités hollandaises sont arri.
vés à Tunis en triomphateurs. Ils
faisaient avec leurs doigts le « V »
de la victoire à leur descente d'avion.

On est moins pressé
LES IDÉES ET LES FAITS

Lorsqu'il y a trois ans, le Conseil
fédéral publiait son deuxième rapport
aux Chambres sur les relations entre la
Suisse et l'ONU, il admettait que le
moment n'était pas encore venu pour
notre pays de se présenter au seuil de
la grande maison de verre afin de solli-
citer le droit d'y prendre séance.
Toutefois, le collège gouvernemental
laissait entendre que l'expectative ne
pourrait se prolonger indéfiniment el
qu'il faudrait bien faire un jour le pas
décisif.

Afin de préparer l'opinion publique à
cette démarche, l'autorité politique
nomma une commission consultative
« pour associer plus étroitement les mi-
lieux intéressés à la définition de nos
relations futures avec l'ONU ». Il sem-
blait donc que l'affaire devait prendre
une allure quelque peu accélérée.
D'ailleurs, entre-temps, les nostalgiques
de la « véritable solidarité internatio-
nale » ont tenté de pousser à la roue et
n'ont pas manqué de critiquer ce qu'ils
tenaient pour une politique dilatoire
difficilement justifiable.

Non qu'il ne se soit rien passé. Si
l'on en croit les rumeurs recueillies à
quelque détour du sérail, la commis-
sion consultative aurait bel et bien
préparé un projet de rapport. Mais cer-
tains censeurs, soucieux de raison gar-
der, estimeraient que, dans ce premier
jet, les considérations idéologiques et
partiales empiétaient un peu trop large-
ment sur le domaine de la réflexion
objective. On aurait donc remis l'ouvra-
ge sur le métier.

Il semble bien qu'en haut lieu, on
s'accommode de ce nouveau délai,
compte tenu des positions prises, il y a
peu, par l'ONU ou telle de ses organi-
sations spécialisées.

On ne le crie certes pas sur les
toits, mais s'il est possible de « com-
prendre entre les mots » comme de lire
entre les lignes, on constate que, sauf
peut-être quelques zélateurs impénitent ,
les responsables de notre politique
étrangère étaient fort aise que la Suis-
se ne fût pas appelée à se prononcer
déjà sur certains problèmes épineux
récemment débattus. On n'était pas
très pressé, naguère, on l'est encore un
peu moins maintenant.

Nul ne l'ignore, notre adhésion
pleine et entière à l'Organisation des
Nations unies exigera le oui du souve-
rain. Elle dépend donc autant de
facteurs psychologiques que de fac-
teurs politiques et les autorités n'ont
jamais caché qu'avant d'atteindre le
but, il faudrait encore un long et pa-
tient travail d'information.

Or, ce qui se passe actuellement , les
contradictions dans lesquelles s'enferre
l'ONU — et dont il était question
vendredi dernier, ici-même — ne sont
pas de nature à faire tomber les réser-
ves des hésitants, encore moins à con-
duire les opposants vers leur chemin
de Damas. Un journal saint-gallois qui
n'avait jusqu'ici manifesté aucune
hostilité foncière à l'institution interna-
tionale, écrivait , au milieu de la se-
maine dernière, que l'ONU, en agissant
comme elle l'a fait envers certains
Etats, était entrée « en agonie morale ».
Voilà qui ne va pas faciliter la tâche
de ceux qui doivent rendre chez nous
les Nations unies populaires. Une
chose est d'ores et déjà certaine : ce
n'est pas en 1975 que le peuple suisse
sera consulté sur les liens qu'il con-
vient d'établir avec l'ONU. Quant à ce
qui se passera plus tard, attendons
sans trop d'illusions.

Georges PERRIN

Lutte pour le pouvoir en Ethiopie
où 62 personnalités sont exécutées
Le successeur d'Huilé Sélussié parmi les victimes
ADDIS-ABEBA (AP). —

Les dirigeants militaires éthio-
piens ont annoncé dimanche
que 62 personnalités, dont
deux anciens premiers minis-
tres et un petit-fils de l'empe-
reur. Hailé Sélassié, ont été
exécutées.

Le général Andom, élimine
par ses pairs

(Téléphoto AP)

Un communiqué, diffusé pai
radio-Ethiopie, précise que h
général Aman Andom, ancien
président du Conseil militaire
qui a pris la succession du roi
des rois, figure parmi les
exécutés.

Le général avait été placé en
résidence surveillée quelques
heures auparavant après avoir
apparemment refusé d'envoyer
une unité militaire de 5000
hommes dans la province trou-
blée de l'Erythrée.

A LA MITRAILLEUSE

Le contre-amiral Alexandre
Desta, petit-fils de l'empereur,
a également été exécuté, ainsi
que le prince Ascote Kassa,
président de l'ancien conseil
de la couronne a dit la ra-
dio. Elle a ajouté que les fa-
milles ont été priées de ne pas
réclamer les corps qui ont été
inhumés.

Selon des sources dignes de
foi , les exécutions ont eu lieu
à la mitraillette, à minuit,
samedi, au cours d'une nuit

troublée par des fusillades sporadiques dans plu-
sieurs quartiers d'Addis-Abeba.

Il n'a pas été fait mention de l'empereur Hailé
Sélassié, 83 ans, que les militaires ont déposé en
septembre et assigné à résidence dans son palais.

Dimanche, le calme régnait dans la capitale.
Beaucoup d'habitants, surpris et inquiets des
événements, sont restés chez eux. Mais un match
de football a été joué dans un stade du centre de
la ville.

Les anciens premiers ministres exécutés sont
MM. Akliiou Habte Wolde et Endalkkachen
Makonnen. Ils ont été passés par les armes en
compagnie de la plupart des ministres du gouver-
nement Akliiou, de dix-huit généraux et 14 autres
officiers accusés d'avoir participé, le mois dernier,
à un complot contre le conseil militaire.

L'éviction du général Andom de ses fonctions
de président du conseil militaire avait été annon.
céc samedi par la radio, alors qu'on entendait des
fusillades à proximité de sa résidence, à Addis-
Abeba.

Le conseil militaire, qui compte 120 membres, a
dit avoir pris cette mesure parce que le général
Andom avait abusé de son autorité, manifesté des
tendances dictatoriales et essayé de semer la dis-
corde entre les militaires et le conseil.

Le général Andom, dont la disparition n'a pas
manqué de susciter de l'émotion dans une atmos-
phère politique éthiopienne déjà survoltée, était un
modéré qui se heurtait souvent aux éléments
extrémistes du conseil militaire, notamment sur le
rythme et l'ampleur des réformes à entreprendre à
la suite du renversement de l'empereur, en septem-
bre.

Le général Andom était aussi un héros populai-
re qui jouissait d'une très grande popularité parmi
les simples soldats.

Le . conseil militaire, qui est en butte à des dis-
sensions depuis plusieurs semaines, est maintenant
présidé par le commandant Mengistu Hailé
Miriam, un officier peu connu, âgé de 36 ans, qui
émerge comme l'homme fort de l'heure.

(Lire également en dernière page)

La mode, souci numéro un des obèses
D'après un sondage en Suisse, RFA et Autriche

ZURICH (A TS). — Le prin cipal souci des gens obèses
est la mode. Telle est la conclusion à tirer d'un sondage
d'opinion effectué par un institut viennois à la demande de
la radio autrichienne (ORF), auprès d' adultes souffrant d' un
excès de poids, en RFA , Autrich e et Suisse. Plus de la moi-
tié des personnes interrogées ont en e ff e t  avoué qu 'elles
avaient de grandes difficultés à s'habiller, tandis que plus
d'un quart d'entre elles confessaient leur hantise de paraître
à la plage en maillot de bain. En revanche, un cinquième
seulement reconnaissaient qu 'à leur embonpoin t étaient liées
des déceptions d'ordre sexuel.

La question posée était la suivante : « Quel est, à votre
avis, le prin cipal problème des gens obèses : la difficulté
de s'habiller à la mode, la crainte de se montrer en cos-
tume de bain, ou les dif f icultés affectant leur vie sexuelle ? »

Les résultats différenciés montrent que les Suisses atta-
chent un peu moins d'importance aux pro blèmes de l 'habil-
lement que les Allemands et les Autrichiens CH : 55% ,
RFA: 61 %, A : 56 %, que les Allemands sont plus
préoccupés par la deuxième p roposition CH : 26 %, RFA :
31 %, A : 26 %) et les Autrichiens par la troisième propo-
sition CH : 4 %, RFA : 5 %, A : 6 %. Environ deux
tiers des personnes interrogées possèdent un p èse-personnes
(CH : 74 %, RFA : 67 %, A : 65 %) et contrôlent leur
poids régulièrement.

Des person-
nes de poids
normal ont
également été
priées de se
prononcer sur
ce problème.
Bien que leur
jugement cor-
responde, dans
les grandes li-
gnes, à celui
des obèses, el-
les accordent
cependant une
moins grande

importance
aux diff icultés
d'habillement .

Les antisémites au sommet
Ce qui se passe depuis quelques jours sur le devant de la scène Internatio-

nale à propos d'Israël n'a plus rien de commun avec la politique telle qu'on l'en-
tend, même au sens le plus péjoratif. Ce qui se dit et se fait autour de ce thème
douloureux, discuté, contesté, attaqué, exécré, relève de la haine à l'état pur.

Un observateur qui a assisté aux toutes récentes discussions à l'ONU à New-
York et à l'UNESCO à Paris, où Israël a été honteusement lâché par la plupart
des pays occidentaux m'a dit : « Dans ces milieux , européens de l'Ouest et amé-
ricains, on n'ose même plus avancer le nom d'Israël (le verbe oser n'est pas
utilisé ici dans le sens de pouvoir, mais d'avoir le courage). Oui, on ne se risque
même plus à prononcer le nom d'Israël, de crainte des pressions, du chantage et
des représailles des pays arabes et de leur vaste clientèle du tiers monde. On
assiste, décontenancé, à la manifestation de l'antisémitisme au sommet , comme
on ne l'a jamais vu depuis la fin de la Seconde Guerre mondiale... ».

Telle est bien, hélas, la conclusion qu'il faut tirer des récents palabres aux
Nations unies comme des nouvelles atrocités des Palestiniens ces jours derniers,
sur terre , dans les airs et sur l'aérodrome de Tunis.

Nous voici donc ramenés une quarantaine d'années en arrière, lorsque les
nazis dans le Reich hitlérien pouvaient impunément , systématiquement , procéder
à l'application de l'Endlôsung, la solution finale, l'extermination radicale des
juifs. Aujourd'hui, les Palestiniens, leurs chefs en tête, aux applaudissements des
deux tiers des membres de l'ONU, proclament leur volonté farouche de rayer l'Etat
d'Israël de la carte du monde, c'est-à-dire de liquider sa population, parce
qu'elle est juive.

C'est de l'antisémitisme à l'état pur. C'est aussi du racisme à l'état pur. Car à
travers Israël, c'est tout l'Occident chrétien qui est visé. Car Israël a le tort
d'incarner les qualités de générosité, d'efficacité et de réussite technique de cet
Occident, au cœur d'un Moyen-Orient où les convoitises des Arabes se trouvent
sans cesse exacerbées par leur propre impuissance, leur incapacité et leur arrié-
ration.

R. A.

(PAGE 3)

Dans la région : nouvelle
vague de cambriolages

Malgré les efforts du gardien Molina et du défenseur Locher, entre
autres, la Suisse n'a pu éviter de subir deux défaites face à l'Allemagne de
l'Ouest. (Lire en page 16).

(Keystone)

Double défa ite suisse

En l'absence des meilleurs, Ueli Bachmann a profité de remporter le
titre de champion suisse aux engins. (Lire en page 14).

(Photopress)

Premier titre pour Bachmann

En battant Mendrisiostar, grâce entre autre à un but de Delavelle
entouré ici de trois Tessinois, La Chaux-de-Fonds conserve le contact avec
le peloton de tête de la ligue B. (Lire en page 14).

(Presservice)

La Chaux-de-Fonds bien placée
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Dieu est amour.
Madame André L'Epée, à Saint-Biaise ;
Madame et Monsieur Teddy Courvoisier-L'Epée et Denis, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Pierre-André L'Epée et Patricia , à Neuchâtel ;
Monsieu r Gérard Roullier , à Bienne ;
Monsieur et Madame Serge Miltenoff , à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Ranguel Miltenoff-L'Epée et leurs enfants, à Oron-la-

Ville ;
Monsieur Jean-Jacques L'Epée, à La Chaux-de-Fonds ;
Madame Nelly Vaster-L'Epée et famille, à Strasbourg ;
Madame veuve Paul L'Epée, à Saint-Biaise ;
Madame veuve Marguerite Bannwart-L'Epée et famille, à Saint-Biaise ;
Madame veuve Ernest L'Epée et famille, au Landeron ;
Madame veuve Roger L'Epée et famille , à Neuchâtel ;
Les familles L'Epée, Haussener , Mojon , Monnier , Muller , parentes , alliées et

amies,
ont la profonde douleur de faire part du décès de

Monsieur André L'EPÉE
leur très cher époux , papa, grand-papa , arrière-grand-papa , beau-père, frère , beau-fils ,
beau-frère, oncle, cousin et ami , survenu subitement le 22 novembre 1974, dans sa
77me année.

« Ne crains point , crois seulement ».
Marc 5 : 36.

Saint-Biaise , le 22 novembre 1974.
(Raisse 2)

L'ensevelissement aura lieu à Saint-Biaise , lundi 25 novembre.

Culte au Temple de Saint-Biaise, à 14 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La Société de crémation de Neuchâtel ,
a le pénible devoir d'annoncer le décès
de son membre

Madame Violette MEYER
née BOURQUIN
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Monsieur et Madame Edmond Joner,
au Landeron et leurs enfants :

Monsieur et Madame Eric Joner, au
Landeronr ;

Mademoiselle Yvette Joner, à La
Chaux-de-Fonds,

ainsi que les familles parentes,
ont le chagrin de faire part du décès

de

Monsieur Charles RACINE
leur cher frère, beau-frère, oncle, cousin ,
parent et ami, que Dieu a rappelé à Lui,
dans sa 51me année, des suites d'un
accident.

2088 Cressier, le 24 novembre 1974.
Dieu est pour nous un refuge et

un appui, un secours qui ne man-
que jamais dans la détresse.

Ps. 46 :2.
L'inhumation aura lieu mercredi 27

novembre.
Culte à la chapelle protestante de

Cressier, à 14 heures.
Domicile mortuaire : Chapelle de

l'hôpital des Cadolles.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Ce soir, à 18 h 05 à la TV,
ne manquez pas le

R E N D E Z -  V O U S
de Pierre Lang

Monsieur et Madame
Eric HOFER ont le plais ir d'annon-
cer la naissance de

Jérôme
24 novembre 1974

Maternité Fontaines 9
Pourtalès 2087 Cornaux

Ce soir, lundi, à 20 h 30, confé-
rence d'introduction à la

MÉDITATION
TRANSCENDANTALE

à l'Université, salle C 47.

Yann a la grande joie d'annoncer
la naissance de sa petite sœur

Marlène
22 novembre 1974

Monsieur et Madame
Claude CONSTANTIN-FARINE

Gouttes-d'Or 17 Maternité
Neuchâtel des Cadolles

Que ton repos soit doux com-
me ton cœur fut bon.

Monsieur et Madame Claude Billaud
et leur fille Patricia à Neuchâtel ;

Monsieur Jean-Pierre Billaud à Lau-
sanne ;

Monsieur et Madame Gilbert Billaud
et leurs enfants Chantai et Christian à
Granges (SO) ;

Monsieur et Madame Jean Imhof ,
leurs enfants et petite-fille à Cormondrè-
che ;

Madame et Monsieur Jean Carnal ,
leurs enfants et petits-enfants à Colom-
bier et Cortaillod ;

Madame et Monsieur Maurice Borel ,
leurs enfants et petits-enfants à Neuchâ-
tel ;

Madame Lydia Méran et ses enfants à
Peseux ;

Monsieur René Bringold à Peseux ;
Madame veuve Hermann Kyburz , ses

enfants et petits-enfants à La Chaux-de-
Fonds ;

Madame et Monsieur Dominique
Bariffi et leurs enfants à Neuchâtel et en
Espagne ;

Monsieur Robert Jacob à Peseux,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont le chagrin de faire part du décès

de

Madame Emilie BILLAUD
née IMHOF

leur très chère maman, belle-maman,
grand-maman , sœur, belle-sœur, tante,
cousine, marraine, parente et amie, enle-
vée à leur tendre affection dans sa 60me
année, après une courte maladie.

Peseux, le 22 novembre 1974.
J'ai combattu le bon combat.
J'ai achevé ma course.
J'ai gardé la foi.

II Tim. 4 : 7.
L'incinération aura lieu à Neuchâtel ,

lundi 25 novembre.
Culte à la chapelle du crématoire à 16

heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard .
Domicile de la famille : Claude Bil-

laud, rue Varnoz 2, 2006 Neuchâtel.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Nouvelle échelle fiscale à Cortaillod
M NRUCIIII ¦ Eli Ei m PAN9 LA RBUIOI I

Le Conseil général de Cortaillod a
siégé vendredi sous la présidence de M.
Jean Schlub et 32 membres étaient pré-
sents.

Divers points de l'ordre du jour sont
liquidés :
• Présentation du nouvel administra-

teur adjoint M. Haldimann.
• Acceptation de la demande de

naturalisation de Luigi Rocco-Foresti
(Italien) par 27 voix contre 3.
• En remplacement de M. Gilbert

Chuard , démissionnaire , M. Francis Ver-
dan (nouveau) socialiste est élu membre
de la commission pour l'aménagement
des rives du lac et membre de la com-
mission des services industriels.

Si l'équilibre du ménage communal a
pu, jusqu 'ici, être maintenu de justesse,
la situation nouvelle ne le permettra
plus, tant les charges deviennent lourdes.

Or, si les finances se dégradent, il
s avère nécessaire d y apporter remède
en augmentant les recettes !

Bien contre son gré, l'exécutif s'est
trouvé dans l'obligation de proposer une
nouvelle échelle fiscale, laquelle devrait,
selon estimation , apporter un supplément
de recettes de 196.900 pour les person-
nes physiques et de 80.000 pour les per-
sonnes morales. En gros, le revenu fiscal
augmenterait d'environ 10 %.

Après discussion , le législatif a donné
son accord par 26 voix contre 2 en ce
qui concerne le barème « personnes phy-
siques » et par 23 voix contre 4
(barème : « personnes morales »).

Nous y reviendrons.
Quant au tarif de l'électricité, impos-

sible de se soustraire à l'augmentation
imposée par le fournisseur l'ENSA. C'est
donc par 27 voix sans opposition que la
réadaptation du tarif est acceptée. A
noter que la commune n 'en tirera aucun
bénéfice supplémentaire.

Une taxe spéciale sur les piscines,
proposée par l'exécutif , — objet mineur
s'il en est — suscite, comme c'est sou-
vent le cas, une très longue discussion.
Finalement l'assemblée en décide le
renvoi par 20 voix contre 8.

DEUX RÉVISIONS DE TARIFS
Une révision du tarif d'eau pour arro-

sage de jardi ns s'avère indispensable ,
compte tenu des frais de pompage et
d'entretien du réseau. La taxe sera de 12
francs par an pour une parcelle jusqu 'à
100 m2. Pour les robinets à forfait ,
l'a rrosage au je t continu sera interdit.
1. arrête est accepté à l'unanimité.

Celui qui faisait l'objet du dernier

point de Tordre du jour l'est également.
Il s'agit de la révision de la solde des
sapeurs-pompiers, qui passera à 5 fr.
l'heu re quels que soient le grad e et le
genre de service.

Aux divers, des questions ont été
posées à propos du centre de puéricul-
ture, de contrôles de police, de l'affaire
de Tabattoire-centre de jeunesse , de la
récupération de déchets et de l'endroit
où placer les peinture s de l'Eplattenier.

M. Bays demande que le conseil com-
munal réponde aux questions au début
de la séance suivante ainsi qu'il en avait
été décidé j adis. C'tait utile de le
rappeler .

F. PERRET

La 10me Sainte-Barbe à Boudry
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M. Barbier préside la cérémonie pour la dernière fois (Avipress Baillod)
Dimanche, pour la lOme fois , la So-

ciété neuchâteloise du génie a fêté la
Sainte-Barbe.

Lors de cette journée, les participants

de la Société neuchâteloise ont été en-
tourés par les membres des sociétés
sœurs, société nord-vaudoise du génie,
Yverdon et société vaudoise du génie,
Lausanne, ainsi que de la société mar-
raine, l'Amicale des anciens du génie
de Besançon .

C'est une cinquantaine de personnes
qui se sont réunies à la ferme Bellevue
à Boudry. Après l'apéritif , le président
de la société neuchâteloise , M. Yves
Barbier , a ouvert les joutes oratoires.
Il a malheureusement laissé entendre
qu 'il allait quitter son poste de président
lors de la prochaine assemblée généra-
le. 11 faut relever que M. Barbier a su
entraîner et captiver son monde en orga-
nisant force rencontres et divertissements.

Les présidents des sociétés amies ont
tenu également à remercier les membres
de la société neuchâteloise du génie de
l'accueil chaleureux et de l'amitié que
chacun dégage autour de lui. En effet,
ces hommes de tous âges et de tous gra-
des partagent un même idéal et ne crai-
gnent pas de mettre la main à la pâte.

Le résultat témoigne de cet effort puis-
que de jeunes soldats désirent adhérer
à la société neuchâteloise du génie. C'est
grâce à ce merveilleux contact que les
soldats du génie arrivent à maintenir une
saine ambiance et une amiùe sincère
dans leurs rangs.

Avant l'exposition
de pigeons à Colombier

Ce soir à 18 h 05, sur les ondes de la
radio romande, Pierre Lang consacrera
son émission à l'exposition suisse des pi-
geons à Colombier.

Etat civil de Neuchâtel
PUBLICATIONS DE MARIAGE. —

22 novembre. Chenaux, Raphaël - Jac-
ques, employé de banque, Neuchâtel, et
Schultheiss, Elisabeth, Lausanne ; Fer-
reira, Luis-Fernando, ouvrier de fabri-
que, et de Oliveira, Maria de Fatima,
les deux à Neuchâtel ; Haas, Peter, élec-
tromécanicien, Wettingen, et Waldbur-
ger, Dora,-Stem.

MARIAGES CÉLÉBRÉS. — 22
novembre. Jacot-Parel, Patrice-Charles,
dessinateur, et Jakob, Christiane-Cathe-
rine, les deux à Neuchâtel ; Muriset,
Maurice-Marcel , agent de méthodes, et
da Silva, Carmina, les deux à Neuchâ-
tel.

CFF : une porte ouverte sur le monde
Un aller et retour pour Bumplitz ou

des vacances à Hawaii avec une cham-
bre dans le meilleur hôtel d'Honolu-
lu : c'est ce que proposent à la clien-
tèle les sept agences de voyages des
CFF. Ouverte en 1956, première de
cette importance au chef-lieu et seule
de Suisse à délivrer des billets d'avion,
l'agence CFF de Neuchâtel était diri-
gée depuis trois ans par M. Robert
Hauselmann qui vient d'être nommé
à la tête du bureau de Lausanne. A
partir du 1er décembre, Il sera donc
remplacé par M. Eric Wittwer , un Neu-
châtelois venu de Delémont. Billets de
chemin de fer pour tous les réseaux
du monde, billets d'avion pour tous
les ciels et arrangement forfaitaires au-
trement dit des vacances ou des sé-
jours « tout compris », l'agence de
voyages des CFF n'est jamais prise
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A gauche, M. Wittwer et à ses côtés M. Hauselmann
(Avipress - J.-P. Baillod)

en défaut. Elle vend du « fer », du
« jet » mais pas de « bateau ».

Pour l'animateur de vente du 1er ar-
rondissement, qui présentait vendredi le
nouveau gérant à la presse, toute per-
sonne qui franchit le seuil de cette
agence doit être satisfaite. Même les
adeptes de Katmandou ne le contre-
diront pas qui venaient demander s'il
était possible d'atteindre le nirvana par
chemin de fer via Istanbul, Alep et
Téhéran...

Avec leurs agences de voyages, les
CFF ouvrent au public les portes de
la Suisse et du monde. Et parce que
l'agence assure également le change,
et que le service à la clientèle est
une chose sacrée aux CFF, M. Hau-
selmann a même en caisse des dollars
de Singapour la veille de la Fête des
vendanges ! (ch.)

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel, 23 novem-

bre 1974. — Température : moyenne
7,3 ; min. : 5,3 ; max. : 8,4. Baromètre :
moyenne 719,1. Vent dominant : direc-
tion, est, nord-est ; force : faible. Etat du
ciel : couvert , brouillard élevé.

Observatoire de Neuchâtel, 24 novem-
bre 1974. — Température : moyenne,
6,8 ; min. : 6,0 ; max. : 8,0. Baromètre :
moyenne, 718,8. Eau tombée : 1,4 mm.
Vent dominant : direction, est ; force :
calme. Etat du ciel : couvert, brouillard ,
faible pluie.

Niveau du lac 23 novembre 429.14
Niveau du lac 24 novembre 429.13

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais et Grisons : le ciel sera très
nuageux et couvert et des pluies régio-
nales se produiront, avec la limite des
chutes de neige située vers 1200 mètres.
La température restera comprise entre 5
et 10 degrés. Vents modérés du sud-
ouest en montagne.

Evolution pour mardi et mercredi. —
Nord des Alpes : très nuageux à couvert,
précipitations temporaires. Température
en baisse.

B& VaàtAMC&s

Fr. 3.— par millimètre de hauteur
Réception des ordres : jusqu'à 22 heures
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43.000 Ir. de déficit
Budget 1975 à Saint-Biaise

Le budget que le Conseil communal
a préparé pour l'année 1975 vient d'être
connu. Il accuse un déficit de 43.026 fr.

Dans le commentaire qui l'accompa-
gne, l'exécutif tient des propos assez
pessimistes.

Après avoir rappelé qu 'un nouveau
tarif fiscal a été introduit à partir du
1er janvier 1974, il constate que l'explo-
sion continue des dépenses imposées
subsiste. La commune a les mains liées
par des décisions prises par l'Etat et le
Conseil communal va jusqu 'à stigmati-
ser la dernière décision prise par le
Grand conseil en affirmant :

« Un troisième élément préoccupe vi-
vement le Conseil communal. 11 s'agit
de la décision de la revision de la loi
sur les contributions directes dans le
but de réduire la charge fiscale des con-
tribuables les plus touchés par le phé-
nomène de la progression dite « à froid ».
La conséquence de cette mesure sera
une réduction de l'ordre de 100.000 fr.
pour la commune ».

Le Conseil communal, pour conclure,
fait part de ses intentions et déclare
que « Le Conseil communal n'est pas
d'avis que la seule solution d'équilibrer
recettes et dépenses réside dans la re-
cherche ou l'augmentation de nouvelles
sources de revenus, mais qu'il est né-
cessaire de réduire les dépenses extra-
budgétaires aux seules vraiment d'impor-
tance vitale, avec toute les conséquen-
ces que cette proposition peut appor-
ter ».

Ainsi , le Conseil communal estime
qu 'un autre temps est venu. Les finan-
ces communales doivent digérer les très
grands investissements faits au cours
des dix dernières années car, maintenant ,
la commune se trouve être l'une des
plus endettées du canton.

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures I

Les familles de Monsieur et Madame
Walter Baraldi-Pouy, en Suisse et en
Italie ont la grande douleur de faire
part du décès de

Monsieur Guido BARALDI
que Dieu a repris à Lui dans sa 63me
année, après une courte maladie.

San Prospéra, Modena, le 24 novem-
bre 1974.

L'ensevelissement aura lieu lundi 25
novembre , à 14 heures , en Italie.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame et Monsieur René Favarger-
Chable à Boudry, leurs enfants et petits-
enfants à Bôle et Colombier ;

Monsieur Gilbert Chable à Bôle ;
Madame et Monsieur Pierre Herr-

niann-Chable à La Chaux-de-Fonds, et
leurs enfants à La Chaux-de-Fonds et
Auvernier ;

Madame et Monsieur Sadi Borle-Clerc
à Saint-Sébastien (Canad a) ;

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

ont le profond chagrin de faire part
du décès de

Madame
Lydie CLERC-CHABLE

née PETTAVEL
leur très chère maman , belle-maman,
grand-maman , arrière-grand-maman, bel-
le-sœur, tante, parente et amie, enlevée à
leur affection , dans sa 78me année, après
une longue maladie.

Bôle, le 23 novembre 1974.
Dieu est mon rocher, où je

trouve un abri...
II Samuel 22 : 3.

Le service funèbre aura lieu , le lundi
25 novembre à 14 heures, en la cha-
pelle de l'église néo apostolique, rue
Gabriel-Lory 1, à Neuchâtel.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.

Domicile de la famille : René Favar-
ger, Addoz 38, 2017 Boudry.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Lundi 25 novembre 1974

Réception des ordres : jusqu'à 22 heures
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Monsieur et Madame Roger Guyot et
leur fils Pierre-Alain ;

Monsieur et Madame André Guyot et
leurs enfants Josiane et Thierry, à Fon-
taines ;

Monsieur et Madame Claude Guyot
et leurs enfants Jean-Claude et Anne-
Martine ;

Madame et Monsieur Gilbert Junod et
leur fille Marlyse, à Genève ;

Madame Annette Martin , à Valangin ,
ses enfants et petits-enfants ;

Les enfants , petits-enfants et arrière-
petits-enfants de feu Arnold Guyot ;

Les enfants , petits-enfants et arrière-
petits-enfants de feu Alphonse Messerli ;

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

ont le chagrin de fai re part du décès
de

Monsieur Oswald GUYOT
leur très cher et regretté papa, grand-
papa, frère, beau-frè re, ami, oncle, cou-
sin et parent , que Dieu a rappelé à Lui ,
dans sa 83me année, après une longue
maladie.

2053 Cernier , le 24 novembre 1974.
(Monts 15)
J'ai déchargé ses épaules du

fardeau et ses mains ont lâché la
corbeille.

Psaume 81.
L'ensevelissement aura lieu mardi

26 novembre.
Culte directement au temple, à 13 h 30.
Domicile mortuaire : Hôpital de Lan-

deyeux.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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HABANA
SI doux grâce à sa double

fermentation

25me anniversaire de l'A.V.I.V.O.
Les rentiers AVS-AI préoccupés par l'inflation

L'assemblée des délégués au comité
de l'Association suisse des vieillards , in-
firmes, veuves et orphelins ((A.V.I.V.O.)
s'est déroulée hier matin à l'hôtel de
ville , sous la présidence du conseiller
national Roger Dafflon. Après le vin
d'honneur offert par la Ville, tout le
monde se retrouva au casino de la Ro-
tonde, pour célébrer le 25me anniver-
saire de la section neuchâteloise (700
membres) présidée par le toujours très
alerte M. Julius Bolliger. Parmi les in-
vités, citons le conseiller d'Etat René
Meylan , MM. Francis Triponez, chef
des services sociaux du chef-lieu, René
Frasse, directeur de la Caisse cantonale
de compensation et le R. P. Albert.
UNE ANALYSE DE LA SITUATION

L'assemblée a procédé à une analyse
de la situation économique des rentiers
AVS-AI, face au renchérissement. Elle
a voté une résolution qui considère que
le taux de la hausse du coût de la vie,
du 1er janvier 1973 au 30 septembre
1974 est de 20 % environ alors que le
13me mois alloué pour compenser cette
évolution ne représente qu'une améliora-
tion de 8,3 %, ce qui se traduit par une
perte de plus de 11 % du pouvoir d'a-
chat des rentiers.

La résolution demande au Conseil fé-
déral d'adapter les retraites AVS-AI au
renchérissement, réclame une rente mi-
nimum de 600 fr. pour une personne
seule, et de 900, pour un couple et in-
vite le peuple à voter pour l'initiative
relative à l'assurance-maladie. Le co-
mité suisse siégera au début de l'année
prochaine pour élaborer un nouveau ca-
hier des revendications.
LE MESSAGE DU CONSEIL D'ÉTAT

A la Rotonde, à l'issue du banquet
traditionnel , M. René Meylan salua l'as-
sistance au nom du gouvernement. II
releva les bonnes relations entretenues
avec la section cantonale de l'A.V.I.V.O.

ainsi que les sensibles améliorations ap-
portées au sort des aînés. Il ne dissi-
mula pas que l'inflation posera de nou-
veaux problèmes, notamment aux cou-
ches les plus modestes de la population,
dont font partie les rentiers AVS-AI.

— Nous vous donnons l'assurance que
chaque fois que le gouvernement se
penchera sur la question, il fera une
distinction nette entre les plus défavo-
risés et ceux qui , sans être riches, peu-
vent consentir à un sacrifice.

MM. Bolli ger et Daflon devaient évo-
luer le chemin parcouru et ce qui reste
ï faire pour alléger les préoccupations
des aînés.

La « Chanson neuchâteloise », la fan-
fare de Chézard-Saint-Martin, le « Club
les yodieurs » de Neuchâtel , la société
le musique « Les Armourins » et d'au-
Ires artistes, devaient agrémenter la ma-
nifestation commémorative du 25 me

Le délégué de la ville (à droite), reçoit ses hôtes dont le président central
M. Bolliger (second depuis la gauche) (Avipress Baillod)

anniversaire de la section cantonale de
l'A.V.I.V.O.

Bref , une rencontre réussie qui a per-
mis aux aînés du canton et d'ailleurs de
fraterniser, et d'oublier le temps d'une
belle journée, les tracasseries de la vie
quotidienne. Une rencontre qui a égale-
ment témoigné de l'œuvre remarquable
entreprise par l'A.V.I.V.O. sur les plans
suisses et cantonal.

Les aînés s'apprêtent à présenter un
nouveau cahier de revendications. Hier,
M. René Meylan a confirmé que les
pouvoirs publics ont à cœur le destin
des personnes âgées. L'essentiel, c'est
que les bonnes relations qui ont présidé
jusqu 'ici les rencontres entre les repré-
sentants des autorités, à tous les éche-
lons et ceux de l'A.V.I.V.O. se main-
tiennent pour résoudre les problèmes qui
se poseront dans l'intérêt général .

J. P.

Galerie des Amis des arts, un trio :
B. Sandoz, Jelenkiewicz, Gherbezza

C'est M. Pierre von Allmen qui c
présenté samedi après-midi, à la Gale-
rie des Amis des arts, l'exposition Ber-
nard Sandoz, Christophe Jelenkiewicz et
Aldo Gherbezza. Deux p eintres et un
sculpteur.

Né en 1931 à Varsovie, Jelenkie-
wicz a étudié l'architecture dans sa vil-
le natale, puis il a ouvert une école de
dessin. En 1957, il quitte la Pologne
pour la France, et en 1961, il s'établit
en Suisse. IL vit actuellement à la Tour-
de-Peilz.

Jelenkiewicz qui n'est nullement un
inconnu à Neuchâtel puisqu 'il y a déjà
exposé plusieurs fois, est un peintre de
la vie ardente et réussie, de la joie
partagée et multiple, souple et diverse,
brillante et parfois méditative, lamais
de faux  pas, ni de vulgarité ; l' ensem-
ble est séduisant, riche et coloré. C'est
un magicien, particulièrement dans ses
aquarelles qui, chacune, transmetten t le
miracle d'une vision fug itive.

Gherbezza est né dans la province
d'Udine en 1932 et il réside actuelle-
ment à Studen près de Bienne. Diri-
geant un atelier de montage technique,
il est au fond un autodidacte. Sculp-
teur, il a obtenu en 1970 à Lausanne
le premier prix de l'exposition « Temps
libre », et à Neuchâtel en 1971, le prix
spécial du Consulat d'Italie.

Utilisant les charpentes métalliques
qui sont devenues un moyen d'expres-
sion privilégié, il construit des sculptu-
res solides, ancrées avec fermeté et fer-
veur dans l'espace, dont les formes ri-
goureuses se développen t sans briser la
sphère idéale où se concentre l'objet.

Né à Montreux en 1929, Sandoz ha-
bite aujourd'hui Chézard , dans le Val-
de-Ruz. A la suite de la merveilleuse
découverte qu 'il a faite de la Chine,
il s'est envolé vers une création nouvel-
le et enchanteresse.

Il crée dès lors des plages de rêve,
en s'efjo rçant de déchiffrer le grand
mystère de la vie, saisissant au passa-
ge le fur t i f  pour le f ixer , le fut i le  pour
l'affermir , le passager pour l'éterniser.
En regardant ces toiles précieuses, sa-
vantes et hiérog lyp hiques, où tout in-
terroge et répond à la fois, on a l'im-
pression, comme l'a dit lean Scheideg-
ger, de pénétrer dans l'ombre moirée
d'un soup ir d'écorce et de rejoindre les
ardentes racines de la nuit.

Si maintenant, ap rès avoir été con-
duit par M. Pierre von Allmen à la

source même d'où jaillit l'inspiration de
ces trois artistes, le visiteur moyen ten-
te d'apprécier ces œuvres avec le sim-
ple bon sens dont il dispose peut-être,
il consta tera tout de même qu'il y a
là trois directions, trois esthétiques très
différentes les unes des autres.

Jelenkiewicz est un artiste figuratif
qui éprouve un véritable ravissement à
rendre le charme subtil et envoûtant
d'un paysage vaporeux comme à sou-
ligner les contours harmonieux, élé-
gants et graciles d'un beau nu.

Sa maîtrise est aujourd'hui telle qu'el-
le se communique immédiatement et
quasi sans intermédiaires au spectateur
qui a l 'impression de refaire l'œuvre
avec l'artiste.

Cependant , à côté de ces créations
qui toutes reflètent la joie de vivre,
Jelenkiewicz a tenu à exposer sur une
paroi spéciale des dessins douloureux,
qui rappellent les malheurs de la guer-
re et de l'occupation. Sans exagérer le
réalisme, il a su transmettre là, avec
tact et sensibilité, le déchirement que
suscite le spectacle de la souffrance
humaine.

Devant les créations de Sandoz, le

Le vernissage : présentés par P. von Allmen les trois artistes (au centre, de
gauche à droite) Sandoz, Gherbezza et Jelenkiewicz

(Avipress Baillod)

visiteur moyen se sent beaucoup p lus
embarrassé, car il ne poss ède pas le
critère qui lui p ermettrait d' en mesu-
rer exactement l 'intérêt et la valeur.

Bien sûr, l'esthétique chinoise, avec
ses structures raffinées et ses grisailles
fondues, est là pour l'aider. Il y a
toujours, cependant , un saut à faire
pour rejoindre cette gratuité absolue de
l'inspiration qui amène Sandoz à con-
cevoir et à exécuter ces songes colorés,
débauch es lucides d' une imagination en
délire, qui néanmoins ne cesse jamais
de se surveiller et de se contrôler.

Quant à Gherbezza, si nous compa-
rons ses diverses manières aux assem-
blages de tuyaux toujours très organi-
ques cependant, nous préférons les pe-
tites sculptures métalliques, telles que
« Fleur », qui a indéniablement beau-
coup d'élan et de grâce, ou les deux
gran des œuvres exposées dans le hall
d' entrée, « Composition » et « Contesta-
tion de formes », qui, dans leur foison-
nement ordonné, possèdent une p léni-
tude végétale qui parle à l' esprit com-
me à la sensibilité.

P.-L. B.

Exposition Palézieux à la Galerie Ditesheim
L'exposition Gérard de Palézieux, qui

s'est ouverte samedi après-midi à la
galerie Ditesheim, nous invite à entrer
dans l'univers d'un artiste romand, mais
romand dans le meilleur sens du mot,
un artiste qui, volontairement et sans les
ignorer, se tient à l'écart des grands
courants tapageurs de la peinture et de
la gravure contemporain es, un artiste
qui descend au p lus profond de lui-
même pour s'y trouver dans le silence,
le recueillement et la solitude.

Palézieux, dans ses gravures, apparaît
comme un contemplatif. Ce contemplatif
toutefois n'a rien d'un mystique, car il
va aux choses mêmes dans ce qu'elles
ont de simple et de traditionnel, à ces
oaysages aux lignes douces, à ces mai-
sons endormies Hans leur quiétude, à ces
objets sur les tables, p ots, compotiers,
corbeilles, vases de fleurs. Et là, nous
mesurons une fo is  de plus combien
l'expression française de nature morte
est inadéquate et combien l'allemand est
plus proche de la vérité quand il parle
de « vie tranquille », puisque, en e f fe t ,
c'est la vie même qui y est déposée dans
sa réalité séculaire.

MODESTIE
Alors qu 'en général c'est le désir de

briller en donnant la vie à des créations
éblouissantes qui éperonne les artistes et
les élève au-dessus d'eux-mêmes, chez
Palézieux, ce moteur secret et intime,
c'est la modestie. Palézieux, semble tou-
jours se dire : pourv u que l'on ne me
remarque pas trop. Il crée alors ces
paysages très sages, trop sages même, où
chaque chose se trouve mise très exac-f
tentent à sa place, les champs, les bos-
quets, les jardins, les clôtures, et la
maison elle-même dans ce qu'elle a de
plus provincial et de plus clos. La
technique qu'il emploie dans l'eau-forte,
ces traits obliques et parallèles engen-
drant tous ces petits croisillons, ajou-
teraient encore à la monotonie, s'il n'y
avait dans ces paysages une gravité très
douce qui leur donne une intériorité,
une densité particulière.

Les nus également sont très signifi-
catifs, car Palézieux y fait  preuve d'une
pudeur et d'une retenue extrêmes. Senti-
ment qui semble partag é par le modèle

lui-même. Indifférent à sa propre beauté,
il semble presque désirer passer ina-
perçu. C'est là peut-être qu'est le secret
de cet art, où toute chose se manifeste
dans sa pureté, son innocence, sa
candeur première, qu'il s'agisse d'un
simple pot , de la façade lumineuse d'une
maison ou d'un être humain.

Cependant, quelque impression que
fasse la probité rigoureuse de Palézieux,
peut-être serait-on finalement déçu par
cette réserve et cette monotonie, vu que
la technique employée est partout la
même et ses effets en somme assez li-
mités.

Toutefois, la critique serait injuste, car
déjà dans les lavis la liberté est beau-
coup plus grande. Elle amène l'artiste à
animer ses natures mortes et à leur

donner un éclat surprenant , même s'il
reste toujours très discret.

Mais c'est dans les aquarelles que
Palézieux attein t le sommet de son art.
Encore un tour que lui joue sa modes-
tie, car ces ravissantes aquarelles, il les a
enfermées dans un portefeuille qu'il
fau t  se donner la peine de feuilleter.
Dans ces paysages divers, collines de
Valère et Tourbillon, dunes marines
avec pins, maisons sous la neige, la
couleur est si délicate, la lumière si ex-
quise, l'atmosphère si légère, la vision si
juste et si heureuse, que l'on est tout de
suite sous le charme. Rien d' appuy é ni
d' excessif ; rien qui déborde. La
modestie ici reçoit sa récompense ; c'est
de la poésie pure.

P.-L. B.

«Les origines de l'homme»: une conférence à l'Université
C'est devant une salle archi-comble maies, les hominiens vont Hp.vnir s'aHnn. avanrp Hpin lpç rhïffrp« rlp. 3 S vnir â nsnents de l'nrpanisation d'nne camnapneC'est devant une salle archi-comble

que M. Yves Coppens, sous-directeur du
Musée de l'homme, préhistorien et pa-
léontologiste bien connu, présenta jeudi
soir, à l'Université de Neuchâtel, une
conférence consacrée aux problèmes de
l'origine de l'homme et plus particuliè-
rement aux récentes découvertes de
l'Afrique orientale.

Après une brève introduction de M.
Egloff , archéologue cantonal neuchâte-
lois, M. Coppens aborda son exposé en
brossant un vaste tableau de l'évolution
humaine, en se fixant comme point de
départ l'apparition des primates, il y a
50 millions d'années environ. Un
premier événement important a eu lieu
il y a 20 - 30 millions d'années ; c'est à
cette époque en effet que se produisit
une séparation, une voie conduisant aux
grands singes anthropoïdes , une seconde
conduisant aux hominidés. A l'origine
de cette bifurcation se trouve un petit
être que l'on a baptisé propliopithèque
et qui soulève aujourd'hui de nombreu-
ses discussions. Puis, entre 10-20 mil-
lions d'années a eu lieu un second évé-
nement important : à la suite d'un bou-
leversement climatique, la forêt
s'éclaircit et fit place à la savane.
Comme toutes les autres espèces ani-

males, les hominiens vont devoir s'adap-
ter à de nouvelles formes d'existence.
On commence à chasser sur les pattes
postérieures (bipédie), les bras se libèrent,
la boîte crânienne se développe et, pour
la première fois, des êtres utilisent des
pierres en guise d'outils : il y a de cela
environ 14 millions d'années.

RUÉE VERS L'HOMME FOSSILE
Enfin , nous arrivons dans la

« tranche » située entre 10 et 2 millions
d'années : c'est cette période qui est
illustrée par les immenses gisements de
l'Afrique orientale. A la suite de la
découverte d'un crâne vieux de 1,7 mil-
lion d'années (découverte de L. Leakey
en 1959), ce fut une véritable ruée vers
l'homme fossile. 8 missions sont mises
sur pied, (anglaises, américaines et fran-
çaises), qui se lancent aussitôt dans une
faille longue de 2000 km , la Rift  Valley.
Cette faille , balafrant toute l'Afrique
orientale et traversant l'Ethiopie, le
Kenya et la Tanzanie , recèle une quan-
tité de fossiles d'une richesse ahuris-
sante. A la suite des nombreuses dé-
couvertes faites dans cette partie du
continent africain , on peut affirmer avec
certitude à l'heure actuelle que des
hommes fabriquaient des outils il y a 2,6
millions d'années au moins — mais on

avance déjà les chiffres de 3,5, voir 4
millions d'années —. Plusieurs millier:
d'éclats, quelquefois retouchés, et quel-
ques dizaines de galets, datés avec pré-
cision , en sont une preuve indubitable.

DIAPOSITIVES
Dans une deuxième partie, M. Cop-

pens présenta une série de diapositives
montrant les lieux même des fouilles
actuelles — le lac Baringo , la vallée de
l'Omo, les gisements de l'Afar, — etc.,
ainsi que quelques objets parmi les plus
intéressants , découverts ces toutes der-
nières années.

EXPÉDITION FRANÇAISE
Dans une troisième et dernière partie,

le conférencier nous présenta un film
centré sur l'expédition française de la
vallée de l'Omo, que diri ge précisément
M. Coppens. Région extraordinaire au
point de vue paléontologique car, à la
suite d'un bouleversement tectonique,
ine couche de sédiment de mille mètres
l'épaisseur , recouvrant une période
illant de 4,5 à 1 million d'années se
renversa sur le côté, permettant ainsi de
récolter et de dater précisément chaque
abjet ramassé en surface. Ce film pré-
sentait également les problèmes du cam-
pement, du ravitaillement, quelques

aspects de l'organisation d'une campagne
de fouilles, ainsi que l'apport de certai-
nes branches scientifiques annexes telle!
que la zoologie, la botanique, la géolo.
gie, etc., à la contribution de la con-
naissance de la paléontologie humaine.

Comme le disait si just ement M
Coppens, lorsqu'on a peu d'objets , tout
paraît clair. Lorsqu'on en découvre
beaucoup, tout s'embrouille. C'est pour-
quoi il faut absolument en découvrii
beaucoup, beaucoup, beaucoup, poui
mettre de l'ord re dans les recherches
actuelles.

ENCORE DES RECHERCHES
Si le film a quelque peu déçu , la pre-

mière partie de l'exposé, claire et
précise, et la présentation des diapositi-
ves furent très instructives et bien pré-
entées. Et la conférence de M. Coppens
a clairement montré que si, chaque
mois, de nouvelles découvertes font pro-
gresser la paléontologie et permettent
de résoudre une partie des problèmes,
de nombreux points d'interrogation
subsistent. De nombreuses années de re-
cherches intensives sont encore néces-
saires pour répondre aux différentes
questions concernant l'origine de notre
espèce.

D. R.

Un chauffard
identifié

# JEUDI en fin d'après-midi, è
Peseux, un chauffard a renversé el
blessé une passante, Mme Edmét
Proserpi, âgée de 54 ans, qui traver-
sait la chaussée sur un passage de
sécurité à la hauteur de la boucherie
Juvet, rue de Neuchâtel. Après avoii
renversé cette passante et tué son
chien de race, l'automobiliste
décampa.

La gendarmerie et la police de
sûreté se mirent aussitôt à l'œuvre
pour identifier l'auteur de cet acci-
dent et de cette conduite inqualifia-
ble.

Le seul élément connu était que
l'auto avait une carrosserie jaune el
était de faible cyclindrée.

La police réussit rapidement dans
sa tâche en identifiant le chauffard
qui est un Iranien domicilié à
Neuchâtel, âgé de 17 ans, Chahrokb
Meghdadi, qui ne possédait évidem-
ment pas de permis de conduire.
C'est sans doute pour cette raison
qu'il a commis ce délit de fuite !

I 

L'assurance maladie constitue JT r
le secteur le moins satisfai- t'Vj
sant de notre assurance so- j l ":
ciale... Les lacunes les plus |
graves résident dans le ca- i '
ractère antifamilial de notre \.§-l
réglementation et dans la y- -
protection d'assurance insuf-
fisante accordée aux plus
âgés... L'initiative socialiste •
et syndicale pour une meil- L .
leure assurance maladie s'est y :
saisie de ce problème social
très lourd de conséquences,
et a proposé une solution
claire et concrète. ;

HANS-PETER TSCHUDI
ancien conseiller fédéral ; "

Début d'incendie
en pleine nuit à Nods

(c) Dans la nuit de samedi à dimanche,
peu avant 1 heure, la population de
Nods a été brusquement tirée de son
sommeil par la sirène.

Ce sont des habitants du village qui,
voyant des flammes s'échapper de la fer-
me isolée située au lieu-dit La Crotte,
donnèrent l'alarme. Un bûcher attenant
à la ferme était la proie des flammes
qui , léchant la façade, eurent vite fait
de se propager au toit.

Immédiatement, les pompiers se ren-
dirent sur les lieux avec des extincteurs
pour tenter d'empêcher le feu de pren-
dre plus d'ampleur. Les extincteurs vides
et la ferme sinistrée n'étant alimentée
en eau que par une source de faible dé-
bit , le feu menaçait de s'étendre au ru-
ral où se trouvait entreposée la paille.

D'autres pompiers établissaient pen-
dant ce temps, avec une remarquable

rapidité, une conduite d'au moins 300
mètres, dans l'obscuri té et à travers un
terrain raviné et accidenté, pour joindre
la prise d'eau la plus proche.

Grâce à leur sang-froid et à leur
prompte intervention , les lances purent
entrer en action à temps. Le feu fut
maîtrisé en une quinzaine de minutes et
les dégâts limités au minimum.

Les causes de ce sinistre ne sont pas
encore connues.

Au Centre culturel neuchâtelois

Interprète , à l'occasion auteur, par-
fois compositeur, Jean-Marie Viviei
présentait en fin de semaine son réci-
tal au cabaret du Centre culturel.
A ccompagné d'un bassiste très sensi-
ble qui sait amener des nuances et de
la subtilité autour des textes, le chan-
teur aligne un nombre impression-
nant d'œuvres très diverses. Il attaque
en f o rce, dès le début, de sa voix
chaude et large. Il a choisi de ne pas
présenter les auteurs : c'est dommage,
de petites introductions auraien t al-
légé une suite d'œuvres très diverses
qui, servie systématiquement avec
les mêmes moyens, sombre trop rapi-
dement dans la monotonie.

Jean-Marie Vivier ne sait guère, en
effet , varier le ton. Il a des qualités
le présence, de rythme, de voix, qui
lui ouvrent de multiples horizons.
Mais il choisit toujours le même,
velui de l'emphase et du sentiment
italé avec des effets évidents qui
voudra ient en dire long. Même dans
''humour et dans le sarcasme, il ne
oeut s'empêcher de faire vibrer une
;orde grave et lourde, sensée —
élever les sentiments ? — et qu'af fec-
tionnent les gens qui se prennent très
lu sérieux.

Cette approch e, trop semblable

ramène tout à se ressembler, Jean
Yonne, Mouloudji , Léo Ferré et
Georges Dor à la même sauce : le
p lat est lourd. Et ga rni des multip les
lieux communs de l'attachement nos-
talgique teinté d' un vague romantis-
me pour tout ce qui n'est plus, ou que
l'on ne sait plus voir : l'indigestion
est proche. Une meilleure intelligence
des textes, des registres plus divers et
agencés par climats : il ne manque
pas grand-chose à Jean-Marie Vivier
pour faire beaucoup mieux que sim-
p lement occuper la scène avec un
certain bonheur.

C. G.

Récital Jean-Marie Vivier

Nouvelle vague de cambriolages :
des milliers de francs emportés
• UNE nouvelle vague de cam-

briolages est à déplorer à Neuchâtel
et dans les environs, au cours de
ces derniers jours.

Dans la nuit de vendredi à samedi,
un voleur a escaladé la façade d'une
maison locative du quartier de l'Ob-
servatoire et s'est introduit dans un
ippartement où il a dérobé de nom-
breux bijoux d'une valeur élevée,
mais dont le montant exact reste à
déterminer.

Hier, vers 5 li 30, des inconnus
ont brisé une vitrine du kiosque sis
au sous-voie de la gare des CFF à
Neuchâtel. Ils ont emporté divers ob-
jets, tels que des couteaux, réveils,
bracelets, cendriers, etc., pour une
valeur de 700 fr. environ.

Dans la nuit de samedi à diman-

che, des voleurs ont pénétré par ef-
fraction dans une cave d'un immeu-
ble locatif du faubourg de l'Hôpital.
De nombreuses bouteilles de vin ont
été emportées.

Durant la même nuit, des voleurs
se sont introduits dans un garage
à Cressier, où ils ont dérobé envi-
ron 500 francs. De plus, dans un
garage du port d'Hauterive, ils ont
fait main basse sur une somme de
120 fr. en monnaie et ont causé des
dégâts importants.

Enfin, toujours dan la nuit de sa-
medi à dimanche, un vol important
a été commis dans les bureaux d'une
librairie-papeterie du centre de la
ville. C'est à plusieurs milliers de
francs que l'on évalue le vol perpé-
tré dans cette entreprise.
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Voiture folle sur la
N5: deux blessés
• AU volant d'une auto, M

Robert Rey, 1927, de Cormondrèche
circulait sur la N5 de Serrières à
Neuchâtel samedi à 4 h 20.

Peu avant le garage Robert, il
perdit la maîtrise de sa machine la-
quelle traversa la berme centrale en
faisant plusieurs tonneaux, heurta un
véhicule en stationnement au nord de
la chaussée pour finalement s'immo-
biliser sur le toit.

Blessés, le conducteur et le
passager M. Claude Bourban , âgé de
47 ans, de Neuchâtel , ont été trans-
portés à l'hôpital des Cadolles.

M. Rey a été soumis aux examens
d'usage et son permis de conduire a
été saisi.

La chancellerie d'Etat communique :
Dans sa séance du 15 novembre, le
Conseil d'Etat a admis au rôle officiel
du barreau M. Olivier Jacot-Guillarmod,
licencié en droit, domicilié à La Chaux-
de-Fonds.

Nouvel avocat

• UNE automobiliste, Mme L.C.,
de Neuchâtel , montait la rue de la
Rosière samedi à 10 h 30. A la hau-
teur de l'immeuble 17, elle se déplaça
vers le centre de la chaussée pour
dépasser un véhicule en stationne-
ment.

Lors de cette manœuvre, elle entra
en collision avec la voiture conduite
par M. J.-M. M., de Neuchâtel, arri-
vant en sens inverse. Dégâts.

Collision de
deux voitures
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jusqu'à 15 heures ; pour le numéro du mardi les annonces doivent parvenir à

notre bureau le vendredi jusqu'à 15 heures

Avis de naissance et avis mortuaires
Les avis de naissance et les avis mortuaires sont reçus à notre bureau jusqu'à
18 heures ; dès ce moment et jusqu'à 22 heures ils peuvent être glissés dans la

botte aux lettres du journal située à la rue Saint-Maurice 4, dans le passage

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jusqu 'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu'à
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samedi exclu.
Les changements pour la Suisse, minimum une semaine, sont gratuits. Pour

l'étranger, les frais de port sont facturés aux abonnés
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A louer aux Ponts-de-Martel

1 appartement
de 3 pièces

avec cuisine et salle de bains ,
pouvant également convenir com-
me appartement de week-end.
Libre : début janvier 1975.
Location : Fr. 150.— par mois.
Imarco S.A., 2074 Marin.
Tél. (038) 33 44 70.

ON CHERCHE A ACHETER

sur le territoire de la commune
de Neuchâtel , tout de suite ou à
convenir,

maison
de 12 à 15 pièces

si possible aveo dégagement,
pour centre administratif.

Faire offres détaillées, et si hypo-
thèque existante, sous chiffres
87-632 à Annonces Suisses S.A.,
« ASSA », 2, fbg du Lac, 2000
Neuchâtel.

A louer à Neuchâtel, dès le 24
décembre 1974,

appartement
2V2 pièces

tout confort, tapis tendus ; cuisi-
ne agencée, 545 fr., charges com-
prises.
Fiduciaire
Leuba & Schwarz
Fbg de l'Hôpital 13,
2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 76 72.

Week-end
Concise
A vendre petite
maison mitoyenne à
100 m du lac.
Séjour + 1 chambre
cuisine, bains, W.-C,
grande cave à
transformer. En
bon état , cachet ,
habitable à
l'année.
Fr. 73.000.—.

Réf. 383.

Terrain
A vendre, à
Bevaix près du lao,
2 parcelles de
1472 m2, à 61.000 fr.
la parcelle. Vue
splendide , terrain
plat complètement
équipé.

Adresser offres
écrites à HJ 3171 au
bureau du Journal.

A louer, quartier de la
Draize, Cortaillod,

tout de suite :
STUDIO AVEC CUISINE ET
SALLE DE BAINS
Fr. 210.—, charges comprises.
Pour le 24 janvier 1975

APPARTEMENT 2 PIÈCES
Fr. 355.— concierge et acompte
chauffage compris
AVEC GARAGE Fr. 50.—.
Tél. 4215 55.

A louer pour date à convenir, à
Neuchâtel, dans quartier résiden-
tiel.

grand appartement
de 2V2 pièces

cuisine agencée, loyer aveo char-
ges 540 fr. fixe pendant 3 ans.
Possibilité de louer un garage.

S'adresser à l'Etude
Jacques Ribaux
Promenade-Noire 6, Neuchâtel.
Tél. (038) 24 67 41.

A vendre à Bevaix

TERRAIN
de 4000 m2 en zone Industrielle.
Accès facile.
Prix Intéressant

Faire offres sous chiffres AF 3202
au bureau du journal.
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VENTE AUX ENCHÈRES A GENÈVE I
Jeudi 5 décembre, dès 20 h 30

Salle des Ventes
29, rue du Rhône - 3me étage

TABLEAUX ET DESSINS MODERNES
AGOSTINI — ANDREENKO — BARILLOT — BAUCHANT — Frank
BOGS — CABIE — CALAME — CANNELLE — CASSAT — CERIA —
CHERET — COCTEAU — COOK — COSSON — CROSS — DELA-
CROIX — DELORT — DERAIN — DIAZ — DIGNIMONT — DOMERGUE
— DUFAUX H.-DUFRESNE — Jules FEHR — FRANK — WILL —
FRIESZ — GENIN — GEN PAUL — GIUFFRIDA — GRAU SALA —
HERBIN — HINAEKIAN — JEANNET — KASSAK — KIRCHNER —
KOHLER — LAURENCIN — LAVOINE — LEBRASQUE — LE QUEN-
NEC — LEVIS Mce — MACLET — MATTHEY — MICHEL — MIRO —
MOREAU — NITTIS — PERRAULT — PETITJEAN — PICABIA — PI-
CASSO — PIGNON — PRIKING — RENOIR — ROUAULT — ROUS-
SEAU Th. — SERVEAU — SISLEY attr. — STEINLEN — SURVAGE —
TOUCHAGUES — TREMOIS — TROFIMOFF — TROUILLEBERT —
UBEDA — UTRILLO — VANDERSTEEN — VARLET — VERTES —
VUILLARD.

Exposition du lundi 2 au mercredi 4 décembre, de 15 h à 21 heures
Catalogua gratuit sur demande.

Me Christian ROSSET
Huissier judiciaire - 29, rue du Rhône - GENÈVE - Tél. 28 96 33 ,

CArncoo

A louer à Boudry, libre immédia-
tement ,

STUDIO
Location mensuelle : Fr. 310.—

Fiduciaire Seller & Mayor
Trésor 9. Neuchâtel.

Tél. (038) 24 59 59.

A louer, Immédiatement ou pour date à convenir :

CORNAUX, rue du Vignoble ,
studio non meublé , cuisine équipée, service de concier-
gerie ;

DOMBRESSON, allée des Peupliers,
appartement de 4 pièces, cuisine équipée à couple dési-
rant assumer un service partiel de conciergerie ;

CORTAILLOD, rue des Draizes , '
appartement de 2 pièces non meublé ;

BEVAIX, rue Monchevaux ,
studios non meublés, cuisine équipée, ascenseur , service
de conciergerie ;

COUVET, rue du Quarre,
appartement de 3 pièces, cuisine équipée, tout confort ,
service de conciergerie ;

NEUCHATEL, chemin de Trois-Portes,
emplacements dans garage collectif chauffé.

S'adresser à : Gérance des Immeubles de l'Etat
rue du Seyon 10, 2001 Neuchâtel. Tél. (038) 21 11 81,
Interne 454.

«»» î.m.wmt

Les Cèdres - Boudry
2V2 pièces

j 70 m2 à partir de Fr. 430.— fin décembre

3 Va pièces ¦
ï 92 m2 à partir de Fr. 530.— Immédiatement

4 Va pièces
107 m2 à partir de Fr. 640.— fin décembre

Appartements très spacieux et fonctionnels,
situation tranquille et ensoleillée.

S'adressera: Etude Fr. Cartier, Concert 6, Neuchâtel.
Tél. (038) 2512 55.
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; • A louer à Cornaux, pour le 1er novembre yC4j
i 1974, |Q

appartements I
3 pièces à partir de Fr. 450.— if|
4 pièces à partir de Fr. 550.— pi

" • Appartements tout confort • Construc- « ¦-„
tion soignée • Cuisine agencée • Par- mj
quets et tapis tendus Egfl

Fiduciaire Seiler & Mayor, Trésor 9, y'*
Neuchâtel. Tél. (038) 24 59 59. Étf

Cornaux
A louer, pour le 24 décembre,

appartement
3 pièces

tout confort. Loyer charges non
comprises :Fr. 355.—.
S'adresser à : Etude
Jacques Ribaux,
Neuchâtel. Tél. (038) 24 67 41.

A louer

vieille ville du
Landeron

dans Immeuble de style rustique
transformé, avec tout le confort ,
1 STUDIO Fr. 245.— + charges
entièrement équipé, avec cuisinet-
te et salle de bains (libre tout de
suite) ;

1 CHAMBRE Fr. 110.— + charges
indépendante, avec bains et W.-C;

1 APPARTEMENT Fr. 415.— +
charges comprenant 2 belles
chambres à coucher, 1 grand sé-
jour, 1 cuisine équipée et 1 salle
de bains.
Visite et renseignements :

BgMgl PROCOM NEUCHATEL SA
- '"tSamwJ f rorno,,on commerciale

aM et immobilière
[ igf BEM Seyon 10 . Té!. 038 24 27 77
t̂ JHM 2000 Neuchâtel

NEUCHATEL
rue de Champréveyres 9

A louer

appartements
de 3 pièces

1er étage : Fr. 566.30 par mois,
charges comprises.
2me étage : Fr. 591.30 charges
comprises.
5me étage : Fr. 621 .30 charges
comprises.
Tout confort. Balcon avec vue sur
le lac. Situation tranquille. Entrée
à convenir.

Pour visiter : Tél. 25 29 72, pour
traiter : LA BALOISE S.I., Place
Péplnet 2 - 1003 Lausanne
Tél. (021) 2229 17.

A louer pour fin décembre, à la
rue des Fahys,

appartement
de 3 pièces et
studio non meublé

avec tout confort. Loyer, charges
comprises, Fr. 600.— et Fr. 350.—
S'adresser : Etude Jacques Ribaux,
Neuchâtel, tél. (038) 24 67 41.

Qui change d'optique,
change pour DAF.

DAFestla seule voiture avec transmission complètement
automatique à variation progressive (tous les modèles), ce qui en fait
la voiture que veut notre époque. Car conduire une DAF signifie :
7° Moins d'excitation (qui ne doit pas changer de vitesse, conduit
plus calmement, de façon plus concentrée, plus sûre et plus saine -
comme le prouvent des enquêtes scientifiques).
2° Moins de gaz d'échappement (démarrage en douceur, ralentisse-
ment en douceur - sans double débrayage à haut régime).
3° Moins d'essence (parce que dosage automatique correct).
4° Moins de bruit (régime surélevé exclu). De plus, moins d'usure |
(les parties mécaniques étant moins sollicitées). Et moins d'entretien 3
(conduite ménageant la voiture). -
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J'aimerais connaître de plus près les nouvelles ak '&c .y-ryy.to:!':;  ̂;.'V v .  -, ... •.. -;•..-¦ .-i..'» V\
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Profitez maintenant de nos gêné- «
reuses offres de reprise d'automne,
à raClIGt d'Une DAF. Consultez votre représentant DAF:

2000 Neuchâtel : M. et J.-J. Segessemann & Cie , Garage du Littoral ,
51 , rue Pierre-à-Mazel , tél. (038) 25 99 91 - 93.
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Nous cherchons

UN CONCIERGE À TEMPS PARTIEL
pour assumer la conciergerie de l'immeuble route
des Tertres 2 et rue Auguste-Bachelin 8, au centre
de Marin.
Appartement de 3 Va pièces, tout confort , à disposi-
tion.
Entrée en fonction : 1er janvier 1975. Ce poste con-
viendrait particulièrement à un homme marié dont
l'épouse ne travaille pas.

Renseignements et Inscription auprès de

LA NEUCHATELOISE
Compagnies d'Assurances
Service immobilier
Rue du Bassin 16, Neuchâtel
Tél. (038) 21 11 71.

On cherche

coiffeuse
dames pour vendredi
samedi.

Tél. (038) 31 66 93.

Petit home pour personnes âgées
engagerait

dame
(35 à 50 ans), ayant de bonnes
références. Nourrie, logée.
Mme Bailleux, 2103 Brot-Dessous.
Tél. (038) 67 1222.

Répondez s.v.p.
aux offres
sous chiffres...

Nous prions les
personnes et les
entreprises qui pu-
blient des annonces
avec offres sous
chiffres de répondre
promptement aux
auteurs des offres
qu'elles reçoivent.
C'est un devoir de
courtoisie et c'est
l'intérêt de chacun
que ce service fonc-
tionne normalement
On répondra donc
même si l'offre ne
peut être prise en
considération et on
retournera le plus
tôt possible les co-
pies de certificats ,
photographies et
autres documents
joints à ces offres.
Les intéressés leur
en seront très re-
connaissants , car
ces pièces leur sont
absolument néces-
saires pour répondre
à d'autres deman-
des.
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A louer à Peseux

studio
meublé
cuisinette , douche.
Libre 1er décembre,
275 fr., + acompte
chauffage 35 fr.
Tél. (038) 25 9017
OU 31 78 82.

Baux à loyer
en vente au bureau

du lournal

A louer, à la rue du Seyon,

chambre indépendante
meublée

Loyer, chauffage compris, 190 fr.
S'adresser : Etude Jacques Ribaux,
Neuchâtel, tél. (038) 2467 41.
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\fy Am9 cherche :

garçon ou
dame de buffet

Faire offres ou se présenter à la
Direction. 

A Neuchâtel

appartement
de 1-2 pièces.
Immédiatement.

Tél. (038) 24 37 29
de 13 i 18 heures.

Etude Clerc, notaires
2, rue Pourtalès, tél. 2514 69.
A LOUER immédiatement ou pour
date à convenir , près de la gare,

chambres
indépendantes

pour une ou deux personnes.
Part à la cuisine et à la douche.

Etude Clerc, notaires
2, rue Pourtalès, tél. 2514 69.

A LOUER immédiatement à la rue
de l'Evole

chambre meublée
Part à la cuisine et à la douche.

A louer è Neuchâtel
Fausses-Brayes 11,

studio
non meublé, dès le
24 décembre 1974
Loye rmensuel, y
compris charges :
Fr. 347.—.
Fiduciaire
Leuba & Schwarz,
fbg de l'Hôpital 13,
2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 76 72.

A louer à Cornaux, libre Immédia-
tement,

appartement
de 4 V2 pièces, avec poste de
conciergerie. Location mensuelle,
salaire déduit , 360 fr.

Faire offres sous chiffres BG 3203
au bureau du journal.

Etude Clerc, notaires
2, rue Pourtalès, tél. 2514 69.

A LOUER Immédiatement à la rue
des Moulins

studio mcjbté
Loyer mensuel : Fr. 370.—, char-
ges comprises.
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——f FABRIQUE D'HORLOGERIE

cherche pour date à convenir :

horloger complet
ifii (e) dëcotteur (euse)

Avantages sociaux d'une entreprise moderne.

Veuillez adresser vos offres ou vous présenter à Ogival S.A.,
chemin des Saules, Colombier, ou téléphoner simplement au
No (038) 41 21 68.

Proposons travail immécfiat à <fàs
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1 COMPTABLE

Le travail temporaire a 25 ans,
Manpower aussi...
¦25 ans d'avant-garde, ça compte !

2001 NEUCHÂTEL - 8a, rue du Seyon - Tél. 24.76.76

A louer à Boudry
studio
meublé
1 pièce +
cuisine + douche
et W.-C. + cave ;
tout confort , libre
dès le 26 décembre
1974.
Fiduciaire
Pierre Béraneck ,
Neuchâtel.
Tél. 25 26 26. 

Nous Invitons Ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces
sous chiffres
à ne jamais lolndre
de certificats ou au-
tres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en cas
de perte ou de dété-
rioration de sembla-
bles objets.

Feuille d'avis
de Neuchfitel

Chambre
indépendante
S'adresser à :
Cretlgny & Cie,
faubourg du Lac 43,
2000 Neuchâtel.
Tél. 25 69 21.

Nous cherchons, pour entrée im-
médiate ou pour date à convenir ,

concierge
pour Immeuble neuf de 24 loge-
ments, à Gorgier.
Appartement tout confort à dispo-
sition.

Faire offres à
COMINA NOBILE S.A.,
2024 Saint-Aubin.

Tél. (038) 55 27 27.
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PROFESSEUR DE NATATION
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COURRIER LINGUISTE HARPISTE LAITIER ' 
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EXPORTATEUR BRICOLEUR
CATCHEUR CHEF DE CHANTIER parce que son authenticité valaisanne et sa qualité GOUVERNEUR MAIRE

NAVIGATEUR CHASSEUR incontestée nous sont toujours garanties. SERGENT CONCERTISTE

RELIGIEUSE CHIROPRACTEUR «k ^W' DOMPTEUR CLICHEUR
CLAVECINISTE MODELISTE ÈPOl C EXAMINATEUR LUTTEUR
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LANS de la haute gastronomie. pAGE VALET
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parce que c'est un grand vin parfaitement équilibré,
une médaille d'or du vignoble valaisan.

mie
le vin rouge des Suisses,
le vin qui nous laisse bien.

l|C£*Bj û'rat is
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une documentation informative
•̂ft *̂ ^|K| sur les 

vins 

du Valais en écrivant à

TÇ^M ĵ] OPAV, 5, avenue de la Gare, 1950 Sion.
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M. m. l̂ lflAw MM M. robuste, servo freins à double circuit, à disque à d'essais de Vauxhall - un des plus modernes d'Europe.
K « 

 ̂ l'avant, tambour auto- réglables à l'arrière. Pour sa qualité et votre sécurité.
m * tf^<fft'rt*B'ti j . .. i l'ffl Intérieur spacieux pour 5 personnes avec sièges con- Viva, une voiture bien pensée, présentée en version
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;̂ jf MT ^̂  JW  ̂M WÈr tt; V^rk direction de sécurité.zones avant et arrière déformables . et Estate , la spacieuse station-wagon avec l'élégance
B /y g BLr̂ nTwrgr ^BLaljJ  ̂Lave-glaca élBCtrique.chauffage et ventilation efficaces, d'un coupé. Faites donc un essai sans engagement!
jf A tOUS DOintS de VUe • ¦éÊëÈmxS 1̂ 5 I ' LJKSSa Rouler VIVA: le meilleur parti. Chez, votre distributeur Vauxhall: c'est le meilleur parti.
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Ki Vente et Service en Suisse romande (sélection) : Bienne H. Burkhalter (032) 22 25 66 , Chippis L. Tschopp (027) 5 12 99, Fribourg Garage du Stadtberg (037) 22 41 29, Lausanne Garage do Saint-Martin \ÂL
MÊ S.A. (021) 20 54 51, Neuchâtel M. Facchinetti (038) 24 21 33, Payerne P. Ducry (037) 61 2042, Pont-de-la-Morge (Sion) Garage des Alpes (027) 8 36 28, Porrentruy W. Affolter (065) 66 68 22, Saint-Cierges ftjl
ÏHf A. Freymond (021) 95 61 19, Yverdon P. et J.-P. Humberset (024) 21 35 35 , BT
JrÀ et nos agents locaux à:  Agarn (027) 666 21, Bulle (029) 2 84 24, Carrouge-VD (021) 931515 , Genève (022) 36 89 73, Lausanne (021)25 72 75, la Tour-de-Pellz (021) 54 23 62. A

SINGER
la machine

àcoudre
la plus vendue

dans
Entende .

Sept modèles Singer.
Et l'un d'eux est fait

pour vous. Par exemple,
une machine à coudre
Zig-Zag de qualité Singer
199-déjà. Pour vous en
tous ce coupon. 

74.U30.I3I

» Démonstration gratuite chez : 1

SINGER
L. MONNIER

Rue du Seyon 11 - Neuchâtel
t @ (038) 2512 70. ,

Y^ ryjamas Calida I
| avec application |
i selon vôtre désir |

I 
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Dès maintenant, vous pouvez offrir
des pyjamas portant des sujets gais... à votre fils...
votre fille... votre petite-fille... votre filleul.,. Et tous seront ravis d'avoir
un tel pyjama.
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H Super-Centre
B Coop
i Cafétéria
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avec bière MULLER à volonté H



Société d'Exploitation des Câbles Electriques
(Système Berthoud, Borel & Cie)

CORTAILLOD (Neuchâtel)

Augmentation du capital social
L'assemblée générale des actionnaires de la Société d'Exploitation des
Câbles Electriques (Systèmes Berthoud, Borel & Cie), du 20 NOVEMBRE
1974, a décidé d'augmenter le capital-actions de

Fr. 4 DDD 000.- â Fr. G 000 000.-
par l'émission de 20.000 actions nouvelles nominatives d'une valeur nomi-
nale de Fr. 100.— chacune, donnant droit au dividende pour l'exercice
1975.

Les actions sont offertes en souscription aux actionnaires actuels aux
conditions suivantes :

Proportion : 1 action nouvelle pour 2 actions anciennes

Prix d'émission : Fr. 500.— net

Délai de souscription : du 25 novembre au 10 décembre 1974 à midi

Libération : Jusqu'au 18 décembre 1974

Le droit de souscription doit être exercé par la remise du coupon No 6
détaché des actions actuelles. La

SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE

fonctionnera comme domicile de souscription.

Des prospectus d'émission et des bulletins d'annonce et de souscription
peuvent être obtenus aux guichets du domicile.

Cortaillod, le 25 novembre 1974

SOCIÉTÉ D'EXPLOITATION DES CABLES
ELECTRIQUES

(Système Berthoud, Borel & Cie)

Le Conseil d'administration :
Le président : Le secrétaire :
Jacques Wavre André Jacopin

Réunis samedi à La Chaux-de-Fonds, les pêcheurs neuchâtelois
ont eu de nombreux sujets de satisfaction

Après leur assemblée, les délégués des pécheurs neuchâtelois ont visité le Musée
International d'horlogerie. On volt, à gauche M. Curty, conservateur, commentant

la visite
(Avipress M. A. Robert)

Effecti fs stables, voire en légère aug-
mentation (972 membres), admission
d'une nouvelle société, nombreuses sa-
tisfactions quant à l'état des cours d'eau,
voici brièvement résumées les assises
des délégués de la Société cantonale
neuchâteloise des pêcheurs en rivière.
Cette assemblée, qui se tenait samedi
après-midi à l'hôtel de la Croix-d'Or
à La Chaux-de-Fonds, réunit une bon-
ne treutaine de participants, lesquels
furent accueillis par M. Thiébaud, re-
présentant « La Gaule » à qui l'on de-
vait l'organisation de cette journée.

M. Jacques Meyrat, président , devait
ensuite souhaiter la bienvenue à M. A.
Quartier , inspecteur cantonal de la pê.
che, divers représentants des garde-pê-
che, de la société sœur vaudoise et de
Grande-Combe des Bois (France).

Après l'appel et la lecture du procès-
verbal de la dernière assemblée, M.
Meyrat dans son rapport central rappe-
la les nombreuses activités de l'asso-
ciation. Il mentionna les discussions qui
entourèrent la demande d'admission de
la société « L'Hameçon », la participa-
tion au nettoyage de l'Areuse qui per-
mit de rendre à cette rivière une bon-
ne moitié de son état naturel , les tra-
vaux de la Fédération suisse qui insiste
sur la priorité à donner à la protec-
tion des eaux. Enfin, l'empoisonnement
criminel des étangs de Môtiers, qui en-
traîna la mort de milliers de truitelles.
Plainte contre inconnu avait été dépo-
sée et l'enquête suit son cours. Dans
les différent» rapports des présidents de
sections, relevons pour la « Basse-Areu-
se » que la saison de pêche fut assez
faible. Une vingtaine de membres ont
consacré plusieurs heures au nettoyage
de l'Areuse. Pour « La Gaule », 1974
fut une période de mutation avec la
nomination d'un nouveau président. Il
fut mentionné l'achat de la baraque des
Graviers, ce printemps.

DEUX EMPOISONNEMENTS
La « Haute-Areuse » releva qu'elle

avait dû enregistrer deux empoisonne-
ments, dont un criminel, au cours de
cet exercice. Par ailleurs, on signala
avec plaisir le curage du Buttes. Les
stations d'épuration seront sous peu en
activité. La rivière elle-même grouille
de truites et les finances sont saines. A
ce bilan réjouissant , il convient d'ajou-
ter la décision de participer aux frais
d'amenée d'eau aux étangs de Môtiers.

La section « Neuchâtel, Val-de-Ruz et
environs » annonça que les différents
concours fu rent bien fréquentés. Après
l'adoption des rapports de caisse et des

vérificateurs de comptes (on note une
augmentation de la fortune de près de
1000 fr.), M. Max Uské, membre de
la Fédération suisse de pêche et pisci-
culture , parla des problèmes existants
sur le plan national. Malgré les diffi-
cultés de trésoreri e, il conviendra de
s'opposer à tout retard dans les cons-
tructions de stations d'épuration. La
sauvegarde des eaux et la protection de
l'environnement ont fait l'objet de tous
les soins des délégués lors de l'assem-
blée fédérale.

NOUVELLE SOCIÉTÉ
La candidature de la société de pê-

che « L'Hameçon » du Locle figurait
également à l'ordre du jour. Fort d'une
soixantaine de membres, dont plus de
vingt au bénéfice du permis cantonal
(pêche en rivière), ce groupement a été
admis au sein de la « neuchâteloise »
après une large discussion.

Ce qui devait tout particulièrement
retenir l'attention de l'assemblée, ce fut
l'examen des diverses propositions éma-
nant des sections. La première était si-
gnée par celle de « Neuchâtel, Val-de-
Ruz et environs ». Considérant que le
secteur de la Basse-Areuse situé entre
le pont routier (Areuse Cortaillod) et
l'ancienne pisciculture est dépourvu de
caches et de bâtardeaux, il y aurait
lieu de revaloriser ce secteur en met-
tant de grosses pierres dans le lit de
la rivière et en construisant de petits
bâtardeaux , afi n de créer des caches
et d'oxygéner l'eau. Cette proposition
fut acceptée et sera soumise à l'Etat.

Cette section demandait la mise à
l'eau de truitelles dans le Seyon, rap-
pelant que cela était rendu possible pai
la mise en service des stations d'épu-
ration du Val-de-Ruz. Ce sera effecti-
vement fait , comme on devait l'appren-
dre lors du rapport de l'inspecteur can-
tonal. Toujours de la section du
f. Bas» : l'inspectorat cantonal de la pê-
che est invité à intervenir auprès des
concessionnaires d'eau afin d'obtenir
l'eau nécessaire et que cesse la mise
en péril de la faune aquatique. Les dé-
légués acceptèrent cette proposition ,
après qu'on eut relevé que du point
de vue légal, on ne peut déjà inter-
venir , la nouvelle loi fédérale n'étant
pas encore en application.

Enfin , de cette même section , une
demande d'interdiction aux usiniers de
procéder aux nettoyages et au désen-
sablement de leurs installations lors de
basses eaux, tant et aussi longtemps
qu 'un débit d'eau minimum de 200 li-
tres seconde ne s'écoulera par les gla-

cis des retenues d'eau , par exemple re-
tenue des Moillats ou de Combe Garot ,
afin que l'Areuse ne manque pas d'eau ,
comme c'est le cas actuellement et ce-
ci au détriment de la faune de cette
rivière. Ce texte était également signé
par la société de la Basse-Areuse. Une
large discussion s'instaura, démontrant
l'inquiétude de l'assemblée. Finalement,
M. Quartier rappela qu 'une intervention
auprès des usiniers était difficile , mais
qu 'elle sera entreprise avec le vœu que
les travaux « incriminés » se fassent
lors des hautes eaux. La section « Hau-
te-Areuse » demandait de préciser l'ar-
ticle 6 de l'arrêté : « L'emploi de tout
flotteur destiné à soutenir le bas de
ligne, comme par exemple bouchon ou
buldo est interdit dans le bassin de
l'Areuse, y compris le Bied des Ponts. »
Cette précision fut acceptée. Enfin ,
« La Gaule » souhaiterait que l'on pro-
cède au bornage (limite lre catégorie)
du secteur de la Rasse. Ce qui sera
fait.

Il appartenait à M. Quartier de con-
clure, dans un bref exposé. L'année fut
plus que satisfaisante, devait souligner
l'inspecteur cantonal. Le Seyon tout
particulièrement lui fait plaisir. Envi-

ron dix kilomètres de cours d'eau sont
ainsi rendus à la pêche, grâce aux tra-
vaux réalisés. Et l'on note déj à la pré-
sence de poissons. Des projets de re-
boisement de rives sont à l'étude. Quant
aux gorges, Neuchâtel va renoncer à
utiliser l'eau du Seyon pour sa petite
usine. Dans le Val-de-Travers, le But-
tes a été corrigé. Le Vivier a pu être
sauvé. Au Doubs, la Rasse a été mise
en eau courante. Au chapitre des pisci-
cultures , l'espoir d'avoir 100.000 truitel-
les a été partiellement anéanti cette sai-
son avec l'empoisonnement criminel au
cyanure des étangs de Môtiers (environ
15.000 truitelles ont péri) . Mais dans
tout le canton , il y a encore du pain
sur la planche.

Après avoir visité le Musée interna-
tional d'horlogerie et dégusté le vin
d'honneur offert par la ville, les délé-
gués se sont retrouvés à l'hôtel pour
mettre un terme à leur réunion en dé-
signant le lieu de la prochaine assem-
blée (Môtiers) et en procédant aux no-
minations statutaires. M. P.-A. Perret
Gentil (Boudry) remplacera M. Bernard
au sein du comité. Ils purent enfin res-
pirer un peu au cours d'un repas.

Ph. N.

L'Orchestre de chambre de Cologne
D'un correspondant i
Quel magnifique concert I Les 32

musiciens allemands ne nous ont ce-
pendant pas offert un programme va-
rié : Haydn et Mozart. Ils ont don-
né, sous la conduite d'Helmut Mul-
ler-Briihl, des interprétations non
pas survoltées, mais des réalisations
« académiques » dans le meilleur sens
du mot. Le public a aimé cette ma-
nière simple de jouer, sans cette ten-
sion qui caractérise certains ensem-
bles. Les auditeurs ont compris qu'il
ne faut pas demander à Joseph
Haydn de se dépasser. Sa musique
extériorise la bonhomie viennoise, la
grâce du style italien, la franche
gaîté et la clarté de l'art français.
C'est déjà beaucoup ! Admirons la
conception d'Helmut Miiller-Briihl
qui ne cherche pas aller au-delà ; ce
chef d'orchestre situe Haydn dans
son époque et ne l'actualise pas au
goût de 1974.

Le solistes furent d'une valeur non

pas seulement sérieuse (techniquement
parlant) mais d'un rayonnement ex-
traordinaire (précisément en ce qui
concerne la place des œuvres dans
l'Histoire). Ces esthètes recherchent
non pas seulement le rendement des
concertos et des symphonies, mais
surtout l'authenticité de ces œuvres
anciennes. Michael Lœckle, flûtiste ,
Hans-Jôrg Schellenberger, hautboïs-
te, réalisèrent splendidement le Con-
certo en fa majeur ; cette œuvre a
dû être écrite par Haydn jeune pour
les amis-musiciens de son orchestre.

^Hans-Heinz Schneeberger , violonis-
te, fut éblouissant dans son style et
le rendement authentique du concer-
to en do majeur. Parlons de la ri-
chesse de ses timbres, du respect inal-
térable de son phrasé et de ses ryth-
mes, de son archet de velours. Evo-
quons aussi la pureté (l'objectivité)
de sa musicalité et disons finalement
que sa conception est transparente
à la pensée du compositeur. Nous
eûmes le brio, sans tomber dans la
grandiloquence ; la bonne humeur,
sans côtoyer la vulgarité.

Dans la symphonie en sol mineur
(K. 550) Helmut Mûller-Briihl con-
fia aux cordes l'aspect tragique dans
le traitement fugué du final , tandis
que Mozart apparut bon vivant dans
l'allégresse du Menuet. Relevons aus-
si la tendance sentimentale et natu-
riste (à la Rousseau) que le chef d'or-
chestre extériorisa dans les mouve-
ments lents de Joseph . Haydn. Ce
fut très discret et démonstratif.
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Discussion constructive au Louverain
Le Synode sera appelé à voter, le 4

décembre, un budget d'austérité. Le
pasteur Paul Brand, considérant que
tous les membres de l'Eglise réformée
évangélique du canton de Neuchâtel
(EREN) sont visés par le problème fi-
nancier, a organisé une séance d'infor-
mation, vendredi soir, au Centre du
Louverain (voir la « FAN » du 22 no-
vembre).

Au cours de cette séance, le pasteur
Charles Bauer , président du Conseil syno-
dal et MM. Ch. Wust, président de la
commission des finances et F. Kemm,
administrateur de l'Eglise, devaient ré-
pondre aux questions posées par l'as-
sistance. La réunion fut animée et
refléta la volonté des fidèles de trouver
une solution qui permette à l'Eglise de
surmonter ses difficultés financières.
Résumons l'essentiel de ce qui a été dit
au Louverain.

Si les prévisions se vérifient , l'EREN
terminera l'année avec un déficit d'un
million de francs qui épongera les fai-

bles réserves constituées. Pour remédier
à cette situation préoccupante, mais pas
encore alarmante, il s'agira de prendre
des mesures à court terme pour préser-
ver le fragile équilibre des finances. Or,
comme les traitements et les salaires des
pasteurs représentent 86 % du total des
dépenses, on envisage de réduire le taux
de l'allocation de renchérissement (de 18
à 8 %>) et de geler les salaires. Ce qui se
traduirait par une baisse des salaires
d'environ 310 à 320 fr. par mois, par
rapport à 1974. A relever que la norme
les fixant — les traitements des maîtres
de l'enseignement secondaire du degré
inférieur — n'est pas respectée, puis-
qu 'elle n'atteint que 75 %.

Si les recettes représentées par les
contributions ecclésiastiques (pour une
part de 90 %) s'amélioraient avant le
bouclement de l'exercice en cours, on
pourrait alléger ces mesures. En revan-
che, si la situation financière s'aggravait ,
l'EREN se verrait dans l'obligation de
prendre de nouvelles mesures d'éco-
nomie, basées en particulier sur une di-
minution de postes spécialisés et parois-
siaux. En outre, l'EREN envisage de
réduire au maximum les autres dépen-
ses.

Une constatation : en 1973, la contri-
bution eclésiastiqule ne représentait ,
pour l'EREN, que 3,9 % par rapport à
la masse fiscale totale (moins de 5 %
pour les trois Eglises) alors qu'elle est
fixée à 15 °/o de l'impôt cantonal, ce
qui témoigne d'une certaine désaffection
du peuple neuchâtelois pour son Eglise
(en 1943, la contribution s'élevait à 10 %
environ).

Le nouveau procédé d'imposition , par
ordinateur, estime-t-on, a l'avantage de
faciliter les opérations et de permettre à

l'Eglise de disposer de statistiques, mais
risque d'encourager une certaine
« évasion ».

LES PASTEURS DEVRONT-ILS
S UPPORTER LES CONSÉQUENCES

DE LA CRISE T
Toutes les interventions de l'assis-

tance avaient un dénominateur com-
mun : les pasteurs, qui sont les servi-
teurs de l'Eglise, ne doivent pas suppor-
ter la crise financière et les fidèles, pal
leurs contributions volontaires, ont le
devoir d'empêcher la réduction des trai-
tements et des salaires.

Des jeunes pasteurs ont proposé , pour
alléger les charges financières de
l'Eglise, de travailler à mi-temps dans le
secteur économique. Vendredi soir, des
voix s'élevèrent pour relever que les ser-
viteurs de l'Eglise doivent se consacrer
entièrement à leur ministère.

La question de demander , une fois de
plus, à l'Etat , d'indexer la subvention
aux Eglises, fut aussi posée, mais sans se
faire trop d'illusions, lorsqu'on connaît
l'état de finances publiques.

UN PROBLÈME SPIRITUEL
Pour le président du Conseil synodal,

le problème des finances de l'Eglise est
surtout d'ordre spirituel :

— Si les Neuchâtelois tiennent à leur
Eglise, ils doivent aussi consentir aux
sacrifices nécesaires. Face à la désaffec-
tion croissante du peuple à l'égard de la
vie religieuse, un vaste effort d'évan-
gélisation est nécessaire.

D'autres propositions furent aussi fai-
tes : développer le travail bénévole afin
de réduire les dépenses tout en aidant
les pasteurs dans leur mission, campagne
d'offrande au profit des serviteurs de
l'Eglise, transfert des cultes, à tour de
rôle, dans les localités, pour réaliser des
économies, démarches auprès des mem-
bres de l'Eglise qui ne paient pas l'im-
pôt ecclésiastique pour les convaincre de
leur devoir, etc.

UNE VASTE CAMPAGNE
D 'INFORMATION

Bref , l'Eglise réformée évangélique
neuchâteloise se prépare à lancer une
vaste campagne d'information pour sen-
sibiliser le public sur les problèmes fi-
nanciers qu 'elle affronte. De l'écho que
rencontrera cette campagne dépendront
les mesures d'austérité que le Synode sera
appelé à prendre. L'EREN est ouverte à
tous, mais elle ne dispose plus des
moyens qu'exige une telle politique. A
moins que les fidèles ne consentent à
supporter une partie des dépenses des
différents ministères.

J. P.

La Chaux-de-Fonds
CINÉMAS
Corso : 20 h 30, « Gold » (16 ans).
Eden : 18 h 30 « Raffinements erotique:

pour couples avertis » (20 ans). 20 h
30, « Les violons du bal » (16 ans ¦
prolongations ).

Plaza : 20 h 30, «Le financier » (lt
ans).

Scala : 18 h 45, « Pour une poignée de
yen » (16 ans). 21 h, « L'exorciste J
(18 ans - prolongations ).

DANSE ET ATTRACTIONS
Relâche le lundi.
EXPOSITIONS
Musée d'histoire : « Les collections »

(le week-end ou sur demande).
Galerie du Club 44 : graveurs du groupe

Spektrum.
Bibliothèque de la ville : L'écrivain afri-

cain, son œuvre, son public.
Permanences médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin de famille.
tél. 22 10 17.

Pharmacie d'office : Robert , 66 av.
Léopold-Robert , jusqu 'à 21 h, ensuite
tél. 111.

MANIFESTATIONS
Club 44 : 20 h 30 « Pen Duick 3, le cap

Horn en école de croisière, par Marc
Linski.

Bureau consommateurs : information :
de 14 à 17 h , tél. (039) 22 56 95.

Le Locle
TOURISME
Bureau officiel de renseignements : 5, rue

Henry-Grandjean , tél. (039) 31 22 43.
EXPOSITIONS
Musée des Beaux-Arts : les collections.
Château des Monts : Musée d'horlogerie
Pharmacie de service : Breguet, 28,

Grand-Rue ; dès 21 h, tél. 117.
Permanence médicale ct dentaire : en

cas d'absence du médecin trait ant ,
tél. 117 ou le service d'urgence de
l'hôpital , tél. 31 52 52.

Val-de-Ruz
Pharmacies de service : Marti , Cernier ;

Piergiovanni , Fontaines.
Permanence médicale : votre médecin

habituel.
Ambulance : tél. 53 21 33.

Manifestation contre les
licenciements au Locle

M. Frédéric Blaser durant son allocution
(Avipress M. A. Robert)

Samedi matin, environ 300 personnes
se sont retrouvées, place du Marché au
Locle, afin de participer à une manifes-
tation, organisée par le POP neuchâte-
lois, pour protester contre les licencie-
ments dans l'entreprise Zenith Time.
C'est M .Blaser, conseiller communal et
député qui prit la parole. Il fit ressortir
que pour surmonter les difficultés de
son système, le patronat veut maintenir
ses positions en faisant subir aux tra-
vailleurs une politique d'austérité et en
procédant à des réorganisations accom-
pagnées de licenciements.

M. Blaser poursuivit son exposé en
lançant un appel. Il insista pour qu'un
large mouvement s'organise afin d'impo-
ser les revendications légitimes des tra-
vailleurs, pour s'opposer à la baisse des
salaires, et enfin pour qu'ils aient leur
mot à dire dans les affaires de l'entre-
prise.

Parlant ensuite de la votation du 8
décembre, il s'opposa violemment à
l'acceptation des arrêtés financiers car il
n'y a pas de raisons que les travail-
leurs paient plus d'impôts alors que
leurs postes de travail ne sont même
plus garantis. Après ces paroles, la ma-
nifestation s'est dissoute dans le calme.

E. O.-G.
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Perte de maîtrise :
deux blessés

r 

I /  ¦" . .

Au volant d'une automobile, M. Ca-
mille Dubois, âgé de 64 .ans et domici-
lié à Hauterive, circulait samedi vers
18 h 45 de Boudevilliers à Valangin. Au
lieu-dit « Le Breuil », il perdit la maî-
trise de son véhicule qui se déplaça sur
la gauche pour entrer en collision avec
la voiture conduite par M. Eric Werth-
muller, 21 ans, de La Chaux-de-Fonds,
qui circulait normalement en sens in-
verse. Blessés, les deux conducteurs ont
été transportés à l'hôpital de Lan-
ieyeux. Ils ont été soumis aux examens
d'usage. Dégâts aux véhicules.

ENGOLLON
__—i__ , L- - i ¦, -, ,y, ,-

Chronique villageoise
(c) Les inondations ayant fait des
ravages au cœur du Val-de-Ruz et na-
turellement aussi à Engollon, plusieurs
agriculteurs, malgré leur extrême per-
sévérance, ne purent récolter toutes les
pommes de terre qui s'accumulaient,
quasi submergées dans les cultures.

Profitant d'une accalmie des intempé-
ries, il y a une dizaine de jours, toutes
les bonnes volontés se manifestèrent
spontanément dans la région en un très
remarquable élan de solidarité. Ainsi
donc, toutes les récoltes furent rentrées.
Fait à signaler en un temps où le
« bénévolat » se devrait de reconquérir
ses titres de noblesse.
• Effectuée dans d'excellentes con-

ditions aussi, la collecte en faveur de
l'hôpital de Landeyeux a rapporté 300
francs.
• Le Conseil communal a donné son

adhésion unanime à l'amélioration des
conditions matérielles de l'existence du
j ardin d'enfants de la région installé au
Centre paroissial de Vilars.

FONTAINEMELON
Reprise de la jeune Eglise
(sp) Une bonne douzaine de jeunes ont
décidé de reprendre les réunions de la
jeune Eglise à la salle de paroisse. Si-
gnalons que dans le cadre des veillées
féminines aura lieu le 26 novembre, au
collège, une causerie sur « La main ten-
due 3> présentée par Mme Jeanne Lucas,
de Genève.

B.A CHAUX-DE-PONDS

(c) Les responsables des centres de
consultations pour nourrissons au Vail-
de-Ruz, Mme Rose-Marie Diacon et M.
Claude Vaucher, viennent d'établir un
premier bilan partiel concernant l'activité
des centres au cours des mois de jan-
vier à septembre.

U y a eu, pendant les trois premiers
trimestres de cette année, au total 126
;onsultations se répartissant comme
mit : Les Geneveys-sur-Coffrane 43,
Dombresson 14, Cernier 69. Par ailleurs
il a été effectué 34 visites à domicile.
Mme Vuillemin s'est rendue régulière-
nent à la maternité de Landeyeux pour
présenter les centres de consultations
lux mamans.

En résumé, ce premier bilan permet
l'affirmer que l'activité des trois cen-
tres répond à un besoin et que le travail
lie l'infirmière est apprécié. Pro-Juven-
lute et l'Ecole de parents et d'éduca-
leurs du Vallon assumeront encore pen-
dant l'année 1975 la charge financière
de l'œuvre. Dès l'année 1976, ils espè-
rent que les pouvoirs publics prendront
:n charge l'activité des centres moyen-
nant une cotisation de 30 c. par habitant
:t par année.

Consultations
pour nourrissons :

un premier bilan positif

LA CHAUX-DU-MILIEU

(c) Le Conseil général de La Chaux-du-
Milieu se réunira ce soir au bâtiment
communal. L'ordre du jour comprend
tout d'abord l'examen du budget 1975,
puis une demande de crédit pour la
réfection de l'appartement de la vieille
école, un achat de terrain et les divers.

Prochaine séance du
Conseil général :
le budget 1975 Dimanche vers 11 h 30, au volant

d'une automobile, M. H.P., de La
Chaux-de-Fonds, montait la rue du Ba-
lancier. A l'intersection de la rue du
Nord, son véhicule est entré en collision
avec la voiture conduite par Mlle M;S.,
d'Auvernier, qui empruntait cette artère
en direction ouest. Dégâts.

Tôles froissées
Samedi vers 16 h 30, au valant d'une

automobile, Mlle A.-M. B., domiciliée
aux Breuleux, circulait rue du Puits en
direction ouest A la hauteur de la rue
du Stand, son véhicule entra en colli-
sion avec la voiture conduite par M.
G. C, de La Chaux-de-Fonds, qui des-
cendait cette artère. Dégâts.

Collision



Couvet, cinéma Colisée : 20 h 30, « Le
tatoué ».

Môtiers, château : exposition d'affiches
des CFF.

Môtiers, musée Rousseau : ouvert.
Fleurier, patinoire : ouverte.
Fleurier, le Rancho : bar-dancing, ou-

vert jusqu 'à 2 heures.
Médecin et pharmacien : habituels.
Ambulance : tél. 61 12 00 ou 61 13 28.
Hôpital et maternité de Couvet : télé-

phone 63 25 25.
Hôpital de Fleurier : tél. 61 10 81.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 74.
Fleurier, infirmière-visitante : tél. 61 38 48
Bureau de renseignements, Les Verriè-

res : Banque cantonale.
« FAN », bureau du Val-de-Travers :

Fleurier, 11, avenue de la Gare, tél.
61 18 76, télex 3 52 80.

Fleurier, service du feu : tél. 61 12 04
ou 118.

Police cantonale : tél. 61 14 23.

Réception des ondes télévisées au Vallon :
amélioration pour Couvet et Les Bayards

De notre correspondant régional :
La télévision introduite en Suisse dès

1953, a connu un développement ful-
gurant. Qui aurait pensé que 21 ans
plus tard il y aurait plus de 1.700.000
concessions dans notre pays ?

Toutefois , la mise err service d'un
réseau de cette importance n 'a pas été
sans poser de nombreux problèmes. Les
ondes de télévision qui se propagent en
ligne droite , trouvèrent d'innombrables
obstacles dans nos régions montagneu-
ses.

Cela explique que dans certains en-
droits favorisés, il est possible de cap-
ter plusieurs programmes avec une seu-
le antenne , alors qu 'ail leurs les résul-
tats sont médiocres , même avec une ins-
tallation perfectionnée. C'est précisément
le cas du Val-de-Travers où certaines
« zones d'ombres » sont encore à éli-
miner.

En 1962. le réémetteur des Roches-
Blanches sur Noiraigue permit de dif-

fuser le programme romand dans une
partie de la vallée. En 1967, un nou-
veau réémetteur était inauguré au-dessus
de Saint-Sulpice. Enfin , en septembre
1972, des extensions permirent aux té-
léspectateurs de capter également la Suis-
se alémanique et le Tessin.

DEUX NOUVEAUX RELAIS
Toutefois , la réception laisse encore

à désirer dans certaines parties de loca-
lités et pour y remédier , l'entreprise des
PTT a décidé de construire deux relais
supplémentaires.

A Couvet , la direction d'arrondisse-
ment des téléphones de Neuchâtel a en-
trepris les démarches nécessaires pour
l'acquisition du terrain et l'étude du rac-
cordement de l'installation aux réseaux
électrique et téléphonique.

Les travaux de génie civil ont débu-
té dernièrement dans la région du Bois-
dti-Fornel. La station se composera d'un
mât tubulaire de trente-cinq mètres de

hauteur ,  qui supportera les antennes.
Les installations techniques seront lo-

gées dans une cabine circulaire fixée à
trois mètres du sol. Le nouveau réémet-
teur sera mis en service l'été prochain.
Il diffusera tout d'abord le program-
me romand pour certains quartiers de
Couvet , Fleurier , Boveresse et Travers
et sera complété ultérieurement par les
chaînes suisse alémanique et tessinoise.

Aux Bayards. un petit réémetteur est
prévu au Crêt-Préal. Le mauvais temps
de cet automne a empêché de commen-
cer ces travaux cette ' année encore.
Comme il s'agit d'une station de plus
faible puissance , il ne sera pas néces-
saire de construire une cabine et tous
les équi pements seront contenus dans
un coffret fixé au mât qui portera les
antennes. Ainsi dans le courant de
1975, les habitants des Bayards rece-
vront-ils les trois programmes suisses
dans de bonnes conditions.

G.D.

Carnet de deuil
ST-SULP1CË

(c) C'est avec tristesse que la famille
et les nombreux amis de M. Arnold
Schwab, 55 ans, sont venus lui rendre
un dernier hommage, mercredi dernier ,
à la chapelle du crématoire à Neuchâtel.

Arrivé à Saint-Sulpice en 1948, ve-
nant des Ponts-de-Martel , pour repren-
dre la boucherie Huguenin , M. Schwab
avait acquis, grâce à son entregent , une
bonne réputation et, en plus de son dé-
bit à Buttes , il livrait sa marchandise
dans diverses localités du canton.

Son caractère agréable , avait fait , de
lui , l'ami de tous. Il était toujours de
service lors des manifestations locales,
le rôle de cuisinier lui étant réservé d'of-
fice. Ces derniers mois, il avait cessé
pour raison de santé son activité et s'é-
tait consacré à la mise au point d'un
procédé de conservation de cryptoga-
mes cultivés à Saint-Sulpice et ceci à
l'intention des commerçants.

Pierre Raetz ou l'œuvre d un artiste libère

REGION DES LACS
A la Galerie ARD de La Neuveville

Doué d'un talent réel qui force l'adhé-
sion ou accentue l'opposition , Pierre
Raetz ne laisse personne indifférent. Ses
œuvres sont exposées, actuellement, à
la galerie ARD, anciennement galerie
du Pavé , à La Neuveville.

Au-delà d'une technologie de plus en
p lus é touf fante , l'artiste essaie de retrou-
ver l'espace de la nature véritable. Mais
il ne peut que dépasser cette technologie,
non la nier, car elle form e, aujourd 'hui,
le milieu ambiant de l 'homme. D'où
ces stratifications, qui rappellent les mes-
sages de l'ordinateur, à travers lesquel-
les émergent les voix de l'artiste.

Pour bien comprendre la démarche
spirituelle , le mot n'est, sans doute, pas
trop for t , de Pierre Raetz, il faut  com-
mencer par cette p remière p hase consti-
tuée par les sérigraphies. Elles remet-
tent en question la notion même d'art
et dénoncen t, avec beaucoup d 'humour,
les rapports que l'artiste entretient avec
l'argent. Ces rapports art-argent sont ré-
sumés, dans cette sérigraphie où l'on
voit une espèce de marionnette, posée
sur une page boursière. L'artiste y pose,
éga lement, le problème de la manipula-
tion de l'objet, et la relativité de l'émer-
gence de l'image, ce qui, en quelque sor-
te, est une remise en question de la
notion même d'art.

Mais la phase, sans conteste, la plu s
Intéressante est celle qui remplit les œu-
vres récentes, essais de création de l'es-
pace de la nature véritable. Après une
période figurative pui s non-figurative ,
Pierre Raetz en est venu à une volonté
de simplification. Essentielle, au-delà des
idéologies de toute obédience. Et c'est
pourquoi , cette œuvre a un ton si p er-
sonnel, si attachant.

Ses œuvres sont autant de signaux
que le visiteur doit s'ef forcer de déchif-
frer. Un exemple : à travers des strati-
fications, apparaît une couverture de li-
vre ; sur laquelle les lettres forment la
phrase suivante : « un bloc de solitude
dans un psychodrame quotidien ».

C'est pourquoi ses œuvres récentes
sont groupées sous la dénomination de
« textures votives », qui sont autant de
voix de l'artiste mais qui nous parvien-
nent étouffées. D 'où je pense ces p hrases
un peu sibyllines qui forcent l'attention
et qui contraignent le visiteur à s'arrêter,
à penser...

Ce sont aussi des signaux, ces cœurs
semés à toute inspiration, qui battent
au rythme de la vie de l'artiste. Pierre
Raetz est, d'abord, un artiste qui crie,
à travers son art, sa fierté d'être un
homme vivant, libéré, dans une civilisa-
tion technologique qui le dévore.

R. Wé
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Palmarès des tirs du « Grutli » de Payerne
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De notre correspondant :
La soirée-palmarès des tirs de l'année

du « Grutli » s'est déroulée au local de
la société, à l'hôtel de la Gare, sous la
présidence de M. Maurice Cottier, qui a
salué la présence de M. Pierre Hurni ,
municipal , ainsi que celle de plusieurs
membres honoraires , d'honneur et vété-
rans. A l'issue d'un excellent repas, il a
été donné connaissance du palmarès
1974 et procédé à la remise des distinc-
tions , challenges et prix. Une partie
familiale termina la soirée.

PA LMARÈS 1974
• Tir de société, classement généra l :

1. Clovis Rapin , distinction spéciale,
163,9 points, gagne le challenge
Adolphe-Marmy pour une année ; 2.
Max Bapst , distinction spéciale, 163,3 ; 3.
Armand Cosandai, hors concours, 159,9
etc.

Classement interne : Pierre George,
361,5 points, gagne le challenge du
« 75me » pour une année ; Maurice Cot-
tier, 361, ne ; Constant Pittet, hc, 350,5 ;
etc..

Grande maîtrise : Clovis Rapin , 517 ;
Constant Pittet, 509 ; Max Bapst, 502,
etc..

Classement challenge < César » :
Edouard Bonny, 642, gagne le challenge
pour une année ; Max Bapst, 639 ; Pier-
re George 634, etc..

Classement challenge Pierre Besson :
Constant Pittet, 85, gagne le challenge
pour une année ; Patrick Juriens, 82;
Walter Schenk, 81, etc..

Classement challenge « Willy » ; Jean

Bigler 897, gagne le challenge pour une
année ; Maurice Cottier 887 ; André
Maillard 877, etc..

Classement cible t Militaire » ; Aloïs
Violi 372 ; Edouard Bonny 355 ; Clovis
Rapin 354, etc..

Classement cible « Section » .• Max
Bapst , Robert Doudin , Jean Bigler,
Constant Pittet , 47 ; etc..

Classement cible « Grutli » : Clovis
Rapin 455 ; Pierre George 452 ; Maurice
Cottier, Robert Joehr, 445, etc..

Classement cible « Honorifique » .'
Ruedi Moser, Roger Jacquet, 44 ; Charly
Pipoz, Marcel Pahud, 43, etc..

Classement cible « Fédérale » ; Max
Bapst, Roger Mottier, Albert Givel,
Marcel Purrian , 39, etc..

Classement cible « Challenge Willy » :
Jean Bigler 471 ; Maurice Cottier 464 ;
Emile Edelmann 457, etc..

Classement cible c Surprise » : Armand
Cosandai 799 ; Jean-Pierre Joehr, 790 ;
Maurice Cottier 775, etc..
• Tir du 150me anniversaire de la

S.S.C. : Claude Buache, Jean-Pierre
Joehr, 38 ; Roger Mottier 37, etc..
• Tir des armoiries : Bâle, Clovis

Rapin , 46 ; Constant Pittet 44.
Schaffhouse, Constant Pittet, Clovis
Rapin 45 ; Elie Savary 44. Appenzell,
Armand Cosandai 47 ; Pierre George
44 ; Jean-Marc Pasteris, Constant Pittet,
André Maillard, Clovis Rapin, 43. Gri-
sons, Armand Cosandai 46 ; Jean-Marc
Pasteris, Clovis Rapin, 45, etc..
• Tir commémorât!) du 1er mars, à

Neuchâtel : deux groupes de six tireurs,

classes 49me et 65me sur 190 groupes.
Premier au classement individuel sur 90
tireu rs : Maurice Cottier, avec 112 points
sur 120.
• Tir « In memoriam général Gui-

san », à Pully : trois groupes de cinq ti-
reurs. Un groupe classé 21me sur 215
avec 406 points.
• Tir anniversiare de la « Jeune

helvêtie », à Chevroux : en section avec
16 tireurs, moyenne 51,80 points, pre-
mier rang.
• Tir du challenge « Clôt frères », à

Granges-Marnand : un groupe de dix ti-
reurs, classé 4me avec 49,625 points de
moyenne.
Avenches : deux groupes de cinq tireurs,
• Tir du challenge « Schmidt », à

classés 6me et llme sur 21.

Inauguration des nouvelles
orgues de Granges-Marnand

De notre correspondant :
La paroisse de Granges-Marnand

était en fê te  dimanche. En ef f e t , elle
inaugurait les nouvelles orgues de son
église, construites par MM.  E. Armagni
et Jean-François Mingot, facteurs d'or-
gues, à Lausanne, les experts étant MM.
Jean Stooss et Jean-Claude Oulevey.
Ces orgues comprennent douze jeux
réels, plus deux jeux par extension
(gra nd-orgue de 56 notes, positif de 56
notes).

La journée a commencé par un culte
de dédicace, présidé p ar le pasteur Hen-
ry Chavannes, qui s'est déroulé en pré-
sence des représentants des autorités
communales et cantonales, de MM.
Georges Pilet et Daniel Bu f fa t , délé-
gué du bureau du 6me arrondissement
ecclésiastique, ainsi que de nombreux
fidèles. Au cours de la cérémonie, une
allocution, a été prononcée par M. Ou-
levey, tandis que les enfants chantèren t
à deux reprises. Au cours du service
religieux, l'orgue fu t  tenu par le pas-
teur Jean Stooss, qui accompagna éga-
lement M. Daniel Schneiter, violoncelle,
Mme Marianne Schneiter, violon.

A l'issue du culte, un apéritif a été
servi dans une salle d'école, où M. René
Rey, président du conseil de paroisse,
salua les invités, tandis que M. Georges
Pilet, au nom du bureau du 6me arron-
dissement ecclésiastique, souligna la va-
leur de cette journée.

Au cours de l'après-midi , un nom-
breux public a participé au concert
d'inauguration des orgues, donné par An-
dré Luy, organiste de la cathédrale de
Lausanne, avec le concours du chœur
d'hommes « L'écho de la Lembaz », de
Granges, et de M. Jean-François Min-
got, pour la présentation des jeux. Le
programme comprenait des œuvres de
Xim enez, Clérambault, Mendelssohn, J.-
S. Bach. Le « Magnificat » en ré ma-
jeur de Marc-Antoine Charpen tier a été
chanté par le chœur d'hommes, sous
la direction de René Falquet, avec Ben-
jamin Monachon, ténor, Jean-Pierre No-
verraz, baryton, Jean-Claude Mén étrey,
basse, et Catherine Jaccottet , premier
violon, Claude Aviolat, deuxième vio-
lon, Danièle Falquet, violoncelle, et à
l' orgue, André Luy.

Dernier concert de la fanfare et fin
du cours de répétition du régiment 8

EN PAYS NEUCHÂTELOIS

D ernier acte officiel du cours de répé-
tition du régiment d'infanterie 8, la fan-
fare a donné un concert remarquable
sous la direction du sergent-major
Schaer et du caporal Rey . Le Temple du
bas s'est d'ailleurs révélé trop exigu
pour accueillir tous les auditeurs accou-
rus pour entendre les instrumentistes du
régiment neuchâtelois. Beaucoup durent
s'en retourner, tandis que d'autres de-
meurèrent debout dans les travées.

Si le programme n'était pas spécifi-
quement militaire, il ne faut  pas le
déplorer, car les marches « ronflantes »
comme on les aimait, se nuisent mutuel-
lement à se succéder et gagnent au
contraire considérablement à être insé-
rées dans un programme varié. Varié, le
concert de la fan fare  du régiment neu-
châtelois le fu t  à souhait. Présenté par
le f lû te  Helfer , qui officiait pour la der-
nière fois, le programme f i t  la part la
plus belle aux marches et aux airs
anglais, sans pour autant oublier la note
folklorique qui allait de la tyrolienne au
paso-doble espagnol. Le folklore helvé-
tique ne f u t  pas non plus oublié. On eut
ainsi droit à un solo de cor des Alpes
qui gagna toutes les faveurs du public.
Non moins apprécié fu t  l'arrangement du

sergent-major Schaer sur la dtane
d'ordonnance avec précisément la parti-
cipation du cor des Alpes.

Ainsi, le succès du concert de la
fanfare du régiment 8 fu t  indiscutable. Il
faut souligner que cette année, les
heures consacrées aux répétitions furent
beaucoup plus nombreuses et que les
résultats ne se firent pas attendre. C'est
un travail de professionnels que nous a
présente la fanfare , d'une précision et
d' une qualité instrumentales tout à fait
remarquables. Il faut dire aussi que la
plupart des interprètes sont chefs de
pupitre dans l' ensemble dans lequel ils
jouent au civil. C'est dire que l'on peut
obtenir d'une fanfare militaire une inter-
prétation de premier ordre. Son rôle de
lien entre la population et l'armée de
milice s'en trouve d'autant revalorisé. Il
serait donc regrettable que l'on sacrifie
peu à peu les fanfares pour des raisons
de difficulté de recrutement.

Ainsi s'est achevé ce cours de répéti-
tion du régiment neuchâtelois. Samedi,
les soldats ont été licenciés dans la
matinée, à l'exception du bataillon de
fusiliers 19 qui reste encore pour deux
semaines sous les drapeaux.

Musique et théâtre à la soirée de
1' « Union instrumentale de Payerne»

De notre correspondant :
Attendue toujours avec impatience,

la soirée annuelle de l'« Union instru-
mentale », qui s'est déroulée au casino
de Beaulieu , samedi, a connu un très
grand succès, la salle étant comble. La
première partie de la soirée était ré-
servée à la musique. Ce sont les élè-
ves qui ont ouvert le concert, en exé-
cutant fort bien deux morceaux, sous la
direction de M. I.-F. Groba, directeur.
La fanfare forte de 56 instrumentistes
interpréta ensuite une marche de Pa-
nella « On the square », sous la con-
duite de M. René Duvoisin, sous-direc-
teur. La suite du concert fut dirigée
par M. Groba, qui sut, comme toujours,
tirer le maximum de ses musiciens en
pleine forme, en leur faisant jouer des
morceaux très divers et parfois assez
difficiles. Chacun des morceaux était
présenté par M. Jean-Louis Kaenel. A
signaler le morceau « D'âge en âge »,
trio pour saxophones et bugle, compo-
sé par M. Groba et interprété par trois
membres représentant trois générations
de la famille Doudin, qui fut particu-
lièrement applaudi.

Après avoir souhaité la bienvenue à
l'auditoire, M. Roger Jaccoud , prési-
dent, a rappelé l'activité de l'année écou-
lée, puis donné les noms des membres
à l'honneur pour leur fidélité à la so-
ciété. Il s'agit de MM. Guido Quadri
et Jean-Samuel Ney (10 ans d'activité) ;
Alfred Michel (20 ans et membre ho-
noraire) ; René Marcuard (25 ans et

vétéran cantonal) ; Roger Jaccoud (30
ans) ; Benjamin Jomini et Ernest Col-
liard (45 ans).

Une production des tambours de
marche (moniteur : M. René Marcuard)
commença la seconde partie de la soi-
rée, réservée au théâtre. Puis, les ac-
teurs du groupe théâtral de la société
donnèrent avec brio un vaudeville en
un acte de Labiche : « La perle do la
Canebière ».

Cette soirée fut suivie du bal tra-
ditionnel.

1 reste beaucoup â faire en faveur des enfants handicapés
D'un de nos correspondants :
Le problème a été évoqué récem-

ment, à Dombresson, lors de la célé-
bration du quinzième anniversaire de
la création d'une section neuchâteloise
de l'Association suisse en faveur des
arriérés (ASA). Il s'agit d'aller au-delà
de ce qui a été fait jusqu 'à maintenant
en faveur des handicapés mentaux. Il
s'agit d'oeuvrer de toute urgence dans
le domaine de la recherche scientifique
afin de déterminer les causes de l'arrié-
ration mentale puis de les combattre.

Une immense tâche attend les mé-
decins , les spécialistes, les psychologues
et tous ceux qui sont préoccupés par
la présence, parmi la population de no-
tre pays, d'enfants « pas comme les
autres », souffrant dans leur comporte-
ment et exerçant, sans le vouloir, une
contrainte morale dégradante sur leur
entourage. Le chemin sera long à sui-
vre et le but à atteindre peut paraître
inaccessible. Mais que n 'a-t-on pas dé-
jà fait pour l'enfance inadaptée , dans
notre canton notamment ? Dans tous
les secteurs de la recherche , on demeu-
re pourtant optimiste ct patient.

UN INTERESSANT RETOUR
Lors de l'assemblée de l'ASA-NE,

son président , M. Denis Jacot , a fait
un long retour en arrière, nécessaire,
clairvoyant , désirant prouver que ce qui
s'est si laborieusement construit au cours
des décennies , doit être achevé dans les
années à venir.

Cet immense problème n'est d'ailleurs
pas propre à la Suisse, encore bien
moins nu canton de Neuchâtel. Il exis-
te , sur le plan international , une ligue
des associations d'aide aux handicapés
mentaux et une association européenne

pour l'éducation spécialisée. C'est dire
que partout d'innombrables gosses souf-
frent dans leur esprit les douleurs du
déséquilibre intellectuel, voire de l'in-
conscience.

Sur le plan suisse, l'ASA est affiliée
à Pro Infirmis , à la conférence suisse
des enseignants , à l'association pour la
formation continue des enseignants. Par
ailleurs , l'ASA collabore à toute une
série de groupements s'occupant d'en-
fants déficients. Et , dans cet ordre
d'idées, il convient de citer le remar-
quable travail qu 'accomplit l'Association
des parents d'enfants mentalement défi-
cients qui ne recule devant aucune dif-
ficulté et aucun sacrifice afi n de créer,
pour ces enfants , un climat de joie tout
en essayant d'assurer partiellement leur
avenir.

L'ASA, sur le plan national et neu-
châtelois, vise à procurer une aide spé-
cialisée complète et systématique aux
arriérés de tous les degrés et de tous
les âges. Elle s'effo rce de donner à ces
handicapés les meilleurs soins possibles,
une éducation adéquate , de même
qu 'une formntion professionnelle. Son
but est de les intégrer dans la société.
11 ne s'agit pas d'une assistance indi-
viduelle , mais de tâches d'ordre géné-
ral que l'ASA accomplit en collabora-
tion avec les autorités, les institutions
et associations compétentes.

ENCORE BEAUCOUP A FAIRE
Peu importe le nombre d'enfants

handicapés mentaux. On sait seulement
qu 'il augmente régulièrement en deçà
et au-delà de nos frontières. On sait
aussi que la vie de ces pauvres mal-
heureux a tendance à se prolonger au
fur et à mesure des découvertes médi-

cales. Il faut donc, de toute urgence,
compléter l'équipement institutionnel et
la formation du personnel spécialisé. U
est aussi indispensable de favoriser par
tous les moyens l'intégration socio-pro-
fessionnelle des handicapés mentaux en
créant des ateliers et en formant des
maîtres et aussi des responsables capa-
bles de les prendre en charge pendant
leurs loisirs.

Certes, il reste donc énormément à
faire dans le domaine de la déficience
mentale et l'ASA doit et peut jouer un
rôle important dans la consolidation
des moyens curatifs existant aujourd'hui
et dans la recherche de nouveaux buts
à atteindre. Pour réussir, l'ASA a be-
soin de tous ceux qui s'intéressent à
l'arriération mentale et qui désirent l'ai-
der à la recherche de solutions humai-
nes. « Dans une société de plus en plus
déshumanisée, précise M. Denis Jacot ,
l'aide à l'handicapé mental et sa com-
préhension sont peut-être une des voies
à emprunter pour retrouver des valeurs
à la mesure de l'homme ! »

A.S.

Belfort a honoré ses
libérateurs

FRANCE VOISINE

(c) Cinq généraux , dont le général Bou-
vet, libérateur de la cité, ont assisté,
hier, aux cérémonies marquant le 30me
anniversaire de la libération de Belfort.
Les principales manifestations se sont
déroulées au monument des Fusiliers, au
monument aux Morts et place de la
République où a eu lieu une prise d'ar-
mes. Les libérateurs , parm i eux ceux des
commandos d'Afrique et de Provence ,
venus de toute la France, furent reçus à
l'hôtel de ville par M. Bailly qui a eu la
joie d'accueillir l'épouse du maréchal de
Lattre de Tassigny ; elle devait présider
un peu plus tard , au déjeuner , à la salle
des Fêtes, qui a réuni 160 invités,
autorités et anciens combattants. Le
maire M. Bailly, a fait l'historique de la
bataille de Belfort. Parmi les personnal i-
tés civils , signalons la délégation helvéti-
que, composée du préfet de Porrentruy,
du conseiller national Wilhelm , du pré-
fet de Delémont et de M. Sigrist, ancien
consul de France à Porrentruy.

24.000 visiteurs
au

Comptoir payernois
(c) Ouvert le 16 novembre, le 26me
Comptoir de Payerne a fermé ses
portes, hier soir, à la halle 5 de
l'aérodrome militaire. Bien qu'il se
soit déroulé (pour la quatrième fois)
à plus de trois kilomètres du centre
de la ville, il a connu un éclatant
succès. En effet, durant les, neuf jours
d'ouverture, il a enregistré plus de
24.000 entrées, soit 30 % de plus
qu'en 1973.

Le Comptoir de Payerne a reçu
des visiteurs de tout le canton de
Vaud et des cantons de Fribourg,
Neuchâtel, etc.. Le comité d'organi-
sation, qui s'est réuni hier en fin
d'après-midi, n'a pas caché sa satisfa-
ction en présence de la pleine réussi-
te de cette manifestation régionale,
qui a remis à l'honneur le commerce
indépendant et l'artisanat payernois.
Bien des exposants sont assez con-
tents des affaires traitées ou amor-
cées pendant la durée du Comptoir.
Ainsi , les efforts entrepris par le
comité d'organisation , sous la prési-
dence de M. Emmanuel Musy, pour
faire de ce 26me Comptoir de
Payerne, une réussite, ont été couron-
nés de succès.

Folle embardée :
deux blessés

FOREL-SUR-LUCENS

(c) Dans la nuit de samedi à diman-
che, vers 0 h 40, M. Michel Renevey,
âgé de 19 ans, domicilié à Dompierre
(FR), circulait au volant de son anto
sur la route Combremont - Lucens,
en direction de cette dernière
localité. II a perd u la maîtrise de son
véhicule, au lieu dit « Les Eschermi-
naz », commune de Forel-sur-Lucens,
qui a embouti une glissière de sécuri-
té. Le conducteur n'est que légère-
ment blessé. En revanche, son passa-
ger, M. Charly Ducry, 20 ans, domi-
cilié également à Dompierre (FR),
souffre de fractures aux deux jambes.
Les deux blessés ont été transportés à
l'hôpital de zone, à Payerne.
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SAINTE-CROIX

(c) M. François Ceppi vient de décéder,
âgé de 70 ans, il avait été munici pal
des travaux, des services industriels et
des forêts, de 1945 à 1969, attaché au
parti socialiste dont il était un membre
très actif. Il était le père de M. Pierre
Ceppi, rédacteur au Journal d'Yverdon.
Fervent adepte du football et membre
de la société Pro Ticino, il était égale-
ment membre-fondateur de la société de
l'Abbaye dont il fut le président pen-
dant 20 ans.

Décès d'un ancien
municipal

W^̂^WI^ r̂WÊ f̂r^^^^^Êi.ï ' 7

FMNI ilSBi
¦'  é COUVET 0 63 23 42

¦M I FLEURIER g (1 11 47
non-répoiiM JJ ti lt 47

(c) Samedi soir, la société de gymnasti-
que de Granges-Marnand a inauguré
une nouvelle bannière, au cours d'une
manifestation qui s'est déroulée à la
grande salle. Le programme de la soirée
était composé de productions gymniques
et de ballets, ainsi que de chansons
interprétées par la troupe du pasteur
Alain Burnand.

Nouvelle bannière

ECUBLENS

(c) Samedi, vers 12 h 15, un incendie
s'est déclaré au 4me étage d'un immeu-
ble, sis chemin des Glycines 6, chez
Mlle Elisabeth Monney. Le sinistre est
dû à l'imprudence d'un enfant de 2 ans
et demi. Les pompiers sont intervenus
aussitôt et ont circonscrit le sinistre. Les
dégâts sont très importants.

MOUDON
Centenaire célébré

(c) La section de gymnastique de Mou-
don a fêté, samedi, le centième anniver-
saire de sa fondation. Actuellement, la
société compte différentes sections : ac-
tifs, féminine , pupilles et pupillettes,
volleyball. Cette fête, à laquelle les
autorités civiles et religieuses de Mou-
don ont été conviées, ainsi que des délé-
gations de diverses associations de
gymnastique et des sociétés locales, a
débuté par un repas servi à l'auberge de
la Douane, suivi d'une partie oratoire.

Incendie t

LUCENS

(c) Samedi soir, à la grande salle de Lu-
cens, s'est déroulée la traditionnelle soi-
rée « Sainte-Cécile », organisée par la
société d'harmonie « L'Abeille », dirigée
par M.-L. Cassinotti, dont c'était le con-
cert d'adieu. En première partie, la
société a exécuté des œuvres de Gréty
Moerenhout , Offenbach, Darling, ainsi
que des pièces de musique populaire,
dont une polka pour clarinette qui a
permis d'apprécier le talent d'un jeune
soliste. Les tambours se sont également
fait entendre avec succès.

En seconde partie, le fantaisiste
Daniel Maurice a présenté un « Tour de
Suisse pour rire », tandis que le bal était
conduit par l'orchestre « Lemania ».

Soirée « Sainte-Cécile »

(c) Sous l'impulsion d'un certain nom-
bre de personnes, un « club de vidéo »
va être constitué à Yverdon dans le
courant de la semaine prochaine. U
s'adresse, tout particulièrement aux per-
sonnes que les problèmes, posés par la
télévision et la vidéo intéressent. En
effet , depuis les expériences de 1972-
74, avec, notamment , les élections com-
munales à Yverdon , et TV 5-16, au
comptoir yverdonnois , certaines person-
nes seraient heureuses d'approfondir le
problème. Ceci jusqu 'à ce que le dépar-
tement des transports , des communica-
tions et de l'énergie accorde à la muni-
cipalité une concession d'une certaine
durée , demande qui a été faite , il y a
un certain temps déjà !

Un « club de vidéo »
fondé à Yverdon

Sous les drapeaux en même temps que
le régiment neuchâtelois, le bataillon
d'exploration 2 a quitté la semaine der-
nière ses lieux de stationnement au Val-
de-Travers, soit Saint-Sulpice pour la
compagnie état-major, Couvet, pour la
compagnie d'exploration 31, Môtiers ,
pour la compagnie d'exploration 32,
Travers, pour la compagnie antichars 2
et Les Bayards, pour la compagnie de
police de route 2.

A cette occasion, le major Marc Char-
bonney, commandant du bataillon, tient
à remercier les autorités et la population
du Val-de-Travers de l'accueil qu'ils ont
réservé au bataillon.

LES VERRIÈRES
Refus de priorité

Au volant d'une auto, M. L.G., des
Verrières, circulait samedi, vers 14 h 40,
sur la route communale au nord des
voies ferrées aux Verrières. A la hau-
teur du passage à niveau , il n 'a pas
accordé la priorité à la voiture, condui-
te par M. D.F., des Cernets. Dégâts.

Le bat. d'exploration 2
a quitté le

Val-de-Travers



GEYLAN |
.; Départs hebdomadaires

par avion de Zurich V¦S et de Genève y'

m à partir de Fr. 10QS| §1
p tout compris |QUll i" V'

^^Neuchâtel 9,ruedes Moulins MF

f m m W à

— — X

Unendroit
où l'on trouve à coup sûr de bonnes occasions:
JMAV H"flMI4M4ilfelttA ^¦BK L'Agent OK contrôle et remet en état ses dans toutes les catégories de prix.
mJMWrÊM.,  a BLaMlKÏBB'a BJImA voitures d'occasion en professionnel compé- li vous offre , entre autres , des voituresmutb m̂Am m WU 

VJJ^^BBB VIM tent et consciencieux , comme il va de soi couvertes par la garantie OK. Cela signifie
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pour un distributeur GM. qu'elles répondent techniquement aux normes
Les voitures qu'il présente sont toutes draconiennes en vigueur à la General Motors

des occasions avantageuses. Parce qu'il ne Suisse S.A. Et qu'elles sont comme neuves,
vit pas exclusivement de la vente de voitures Elles sont garanties, par écrit, 3 mois ou
d'occasion, il peut donc calculer ses prix au 6000 km.
plus juste. Une bonne occasion: économie et tran-

L'Agent OK propose d'ailleurs toutes les quillité d'esprit
marques (y compris bien sûr les modèies GM), f

Conduire sans souci. mmmPI i
Les Agents OK sont partout en Suisse; ce sont des distributeurs GM ï&aaLLB" ==(Opel, Vauxhall, Ranger, Chevrolet, Buick. Oldsmobile, Pontiac, Cadillac). KBBBH §
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Certains préfèrent le Brandy Stock'84 D'autres dégustent leur Brandy
en verre ballon, parce qu'ils peuvent ainsi Stock'84 «on the rocks», trouvant'que
en humer tout l'arôme capiteux, fruit c'est frappé qu'il révèle le mieux
du soleil ardent, et offrir à leur palais tout le feu de son tempérament deA CP.
la plénitude de son corps velouté, héritage i
de sa noble origine h

Stock'84
est le seul brandy qui se déguste

avec ou sans glaçons.
Toutes les régions où le soleil fait mûrir Avec chaque bouteille
les meilleurs vins rouges d'Italie, voient §5B '" HB||Br'\ de Brandy Stock'84, vous
aussi naître le Brandy Stock'84. Pourtant, |9 . "\ recevez en ce moment,

\ seule la lente maturation en fûts de chêne l|ll i- - '® %' ¦. chez votre détaillant,JM esclavon, véritable chef-d'œuvre, fait LIjË ':'%/ / ; un joli verre ballon. Ainsi,
que, dégusté avec ou sans glaçons, le 1 A ^

 ̂'- vous pourrez vous délecter m
Brandy Stock'84 n'a pas son pareil. #-sa  ̂ > tout à loisir de ce produit

y w jj ^^;; - italien au cœur ardent
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Sons 

poreo", avec ©usons glaçons.

'¦ C»A^̂ ^CP I?* * ¦ vCIÇ o4
xk fr* j g ^Z *̂  ̂ . ^É*M8:.1 V.S.O.P.

î ^Pointsde ventcaup
S
rèsd" M?*̂  S Puro Distillato di 

Vino
g^^gjjjyH £$ÉP*̂  Latdtin SA, 8045 Zurich Ms~jjjjjjjjg PF la marque de brandy de renommée mondiale- , _ ,

De quoi a-t-on besoin pour travailler
dans les meilleures conditions

possibles à 9 places de travail?

D'un bureau Bigla.
mm^\ fTT-R 1 - I ' 
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Et de quoi avez-vous besoin pour
travailler dans les meilleures conditions

Sossibles|̂ MilIiMpf|
re placeur ï~ de travail! H î^Tt '

¦iiiLr: a I : r. I . . .  ! i : i :: iLtttui ' ! r*frrrTTTT' ^ ¦¦i:u •TTT TlTfuli.;lu:.:.::L :.:..:. I . i..: J ..._ :i i : L—4: ¦• : ^yi4.̂ -i_rr_.:y. i;yi
. ' ' i ' ! ' ; ! ¦ :- : ' ¦ - "F I v :ëSitf ;

Dessinez ici le bureau idèal pour vous et ; > t  J -̂ yr-fsélpp.̂ 1 "IB * ffi| il| pi|
pour votre travail. Vous avez une forte i£:| |-—— ~ I 1 """—ïht

probabilité de trouver aussi votre Ëpfl: i J ,.̂ -rp:
^modèle chez Bigla. lJL_ J | [_] L. ;"^̂ ^F̂ rj-il"4-?iill

Pour que chacun puisse faire du bon travail, il fautque
chaque place de travail soit bien agencée. De façon rationnelle. Le bureau du directeur différem-
•ment de celui de sa secrétaire. Le bureau du chef de service différemment de celui de la dactylo.

Pour que chaque cas particulier idéal devienne réalité
pourtous, Bigla propose à chacun l'installation parfaitement adaptée à ses besoins individuels.
Les meubles de bureau Bigla vous aident à travailler dans un style plus détendu. Donc à travailler
mieux et avec plus de plaisir. Que vous puissiez vous contenter d'un seul bureau, d'une table-
dactylo et d'une chaise ou que vous ayez besoin d'une installation de bureau complète, le vaste
assortiment Bigla vous offre un choix infini de combinaisons. Et une fabrication de la plus haute
qualité. (Un petit détail, à titre d'exemple: même lourdement chargés, les tiroirs exclusifs des
meubles Bigla s'ouvrent et se ferment avec le petit doigt. Et sans un bruit.)

Vous voyez bien, les meubles de bureau ne vous
créeront plus de problèmes. Il vous suffit de demander maintenant la documentation Bigla.
Ou de prier le conseiller Bigla de venir
vous voir. Il y a un point de vente Bigla 

^̂  ̂
_ 
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_ _ Bigla SA
pas bien loin de chez vous. i j JwMiw  ̂M Mtt 3507 Bi9len

lP%ËrcL "H i JUa Téléphone 031 915151
lanPH^̂ BB£r"m jéiex 32357
Bureau,hôpital, jardin ,école

Bâle: BIGLA SA, Aeschenvorstadt 24,4010 Bâle Berne: BIGLA SA, Effingerstrasse 11, 3001 Berne Bellinzona: G. Casagrande, Viale Stazione 1,
6500 Bellinzona Bienne: Perrenoud &Cie, Rue de la Gare 5, 2501 Bienne Carouge: Naville SA, Avenue Vibert 38-42,1227 Carouge Delémont:
Reymond, Rue des Moulins 9, 2800 Delémont Fribourg : Gs. Bise SA, Grand-Rue 12-13,1700 Fribourg J.C.Meyer, PérollesM, 1701 Fribourg
La Chaux-de-Fonds: Reymond, Rue de la Serre 66, 2300 La Chaux-de-Fonds Lausanne : BIGLA SA, Rue du Pont 22,1003 Lausanne Lugano:
B.Tettamanti, Riva Albertolli 3, 6901 Lugano Lucerne: Waldis SA, Riitligasse 3, 6000 Lucerne Neuchâtel: Reymond, Rue St-Honoré 5,
2001 Neuchâtel Soleure: Alfred Wyss, Stalden 12, 4500 Soleure Zurich : BIGLA-Bùroeinrichtungen SA Arosastrasse 11,8008 Zurich El



L'œcuménisme est entré dans les faits à Delémont
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De notre correspondant :
Depuis samedi , et durant deux semai-

nes encore, les réformés de Delémont
inaugureront leur nouveau centre parois-
sial, un magnifique bâtiment polyvalent
situé à proximité immédiate du temple
et en plein centre de la ville. La gesta-
tion de ce lieu de rencontre a été lon-
gue : elle a duré plus de vingt ans. Ce
n 'est en effet que depuis ^ 1970 que les
choses se sont précipitées : achat du ter-
rain nécessaire, création d'une commis-
sion d'étude , choix d'un projet , vote
d'un crédit de près d'un million et demi.
Les travaux débutèrent en juin 1973. lis
viennent de s'achever. Quelques aména-
gements extérieurs donneront le cachet
f ina l  à une réalisation qui était nécessai-

re si la paroisse reformée voulait conser-
ver un contact suffisant avec les jeunes ,
avec les sociétés, avec les fidèles, avec
les personnes du troisième âge.

Au cours de la manifestation officielle
d 'inauguration qui a eu lieu hier matin ,
M. Voelke , président du comité de ges-
tion du centre , a mis l'accent sur le fait
que la nouvelle construction ne serait
pas un lieu retranché, mais au contraire
une maison largement ouverte à tous, un
lieu de rencontres et d'oecuménisme, de
fraternisation , mis à disposition aussi des
sociétés extraparoissiales , pour autant
qu'elles ne soient pas consacrées ni à la
politique , ni au commerce.

Oeucuménisme : le mot a été pronon-
cé à plusieurs reprises à propos du nou-

veau centre de la paroisse réformée
delémontaine, et il semble qu 'il convient
parfaitement. En effet , la construction
n 'a été rendue possible que grâce à une
cession de terrain faite par la « Fonda-
tion de Montcroix », c'est-à-dire par l'or-
dre des capucins. En outre, le nouveau
bât iment  est le voisin immédiat du
« centre Saint-François » qui est , en
quelque sort e, le pendant catholique du
centre réformé. Pas de cloisons entre les
deux communautés. Au contraire , elles
sont reliées par des allées et se mettront
réci proquement des salles à disposition
lorsque la nécessité s'en fera sentir.
Enf in  l'abbé Prongue, curé de Delémont ,
a annoncé hier que les offrandes de
Noël recueillies au sein de la paroisse
catholique seront remises en tant  que ca-
deau aux constructeurs du centre réfor-
mé. Si l'on ajoute que les offices catho-
liques sont actuellement célébrés chaque
dimanche au temple protestant pendant
les travaux de restauration de l'église
Saint-Marcel , on aura suffisamment fait
comprendre que l'œcuménisme passe lar-
gement dans les faits à Delémont.

La paroisse réformée de Delémont est
très étendue. Elle englobe tout le district
et une partie du district de Moutier. Les
quelque 7000 paroissiens sont répartis en
quatre secteurs : secteur de Delémonl
confié au pasteur Balmer . secteur de
Bassecourt du ressort du pasteur Brandi,
secteur de Couirendl in  du ressort du
pasteur Nussbaum , enfin secteur suisse
allemand qui dépendra dès avril pro-
chain du pasteur Gudel.

Le centre paroissial réformé comporte
notamment une très grande salle qui
pourra servir au culte, mais aussi à de
multiples autres activités du fait qu'elle
peut être séparée en trois salles moyen-
nes. Un foyer , équipé de fauteuils confo r-
tables et d'une cheminée française ,
invitera à la discussion. Une cuisine per-
met la préparation de repas pour 2000
personnes . Enfin un vaste sous-sol , indé-
pendant , est destiné aux j eunes qui pour-
ront en aménager les locaux à leur
guise. Enfin un logement est à la
disposition du gérant En bref , le nou-
veau centre est une réalisation dont la
communauté delémontaine tout entière
tirera profit.

Chacun en est conscient et s'en
réjouit. BÉVI

On peut agrandir l'université sans un sous de l'Etat
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Consulté par voie référendaire le 26
mai 1974, le peuple fribourgeois avait
refusé le projet d'agraudisement de
l'université. U n'en aurait pourtant coûté
que 1,4 million de fr. au canton, puisque
la Confédération offrait un subventionne-
ment spécial de 90 ', '<. Ce refus ne
résolvait pas les problèmes posés :
manque évident de place et inconvé-
nients dus à la dispersion de nombreux
locaux loués en ville. Le Conseil d'Etat ,
en juin déjà, remit le projet sur le
métier. Kl, mercredi, le Grand conseil
acceptait , à l' unan imi t é  moins une voix ,
d'ajouter à l'ordre du jour de sa
présente session un projet de décret
urgent. La semaine prochaine, il sera
donc demandé au parlement cantonal de
ratifier une convention passée entre
l'Etat de Fribourg et la « Fondation
pour les bâtiments de l'université ».
Cette fondation offre de se charger de la
construction et de son financement , sans
que le moindre sou soit demandé à
l'Etat cantonal. Le gouvernement est
d'avis que cette solution ne viole pas la
volonté populaire. Il fait d'ailleurs re.
marquer que, depuis le 26 mai , la situa-
tion a bien changé.

Aucun crédit cantonal n'étant plus
nécessaire, il n'est donc pas opportun de
voter une deuxième fois », a dit ven-
dredi le directeur de l'instruction publi-
que, M. Max Aebischer, conseiller
d'Etat, qui poursuivit : « Le général De
Gaulle aurait peut-être posé au peuple
la question fondamentale : êtes-vous pour
ou contre l'université ? Mais nous ne
connaissons pas le plébiscite ... ». C'était
vendredi après-midi , lors d'une confé-
rence de presse à laquelle participaient
également MM. Arnold Waber, directeur
des finances, Alfred E. von Overbeck,
recteur de l'université, M. Casser, pré-
sident du Conseil de l'université et M.
Nicolet, architecte.

SUBVENTION DE 90 %
EN 1974 SEULEMENT

Le Conseil d'Etat (unanime quant à la
nécessité de trouver une solution, sinon
quant aux modalités proposées), de-
manda au département fédéral de l'in-
térieur si la Confédération maintenait
son offre de subventionnement spécial
de 90 %. Dans un premier temps, Berne
répondit que les 90 % étaient assurés en
1974, mais qu 'il était « fort peu pro-
bable » qu 'il en soit de même en 1975.
Enfin , par lettre du 18 octobre, la
Confédération exrima sa position défi-
nitive : 90 % assurés, pour autant que
les travaux soient adjugés avant la fin
de l'année. Passé ce délai , la subvention
serait à coup sûr inférieure.

L'OFFRE DE LA FONDATION
Alors entre en scène la « Fondation

pour les bâtiments de l'université de
Fribourg », composée de l'Etat de Fri-
bourg, de la ville de Fribourg, des amis
de l'université et du conseil de l'uni-
versité. Dans une lettre au Conseil

d'Etat, la fondation offre de construire
el le-même l'agrandissement et de
financer la part non-couverte par la
Confédération (étant entendu que l'Etat
de Fribourg n'y participe pas, fût-ce au
titre de membre de la fondation). Une
telle activité entre dans les attributions
de la fondation, telles que les prévoient
ses statuts. C'est elle, par exemple, qui* a
apporté 3.7 millions pour le bâtiment
des insti tuts de chimie qui vient d'être
inauguré.

Membre de la fondation , l'associa-
tion des amis de l'université apport e
quant à elle l'aide des catholiques
suisses. Ceux-ci seront sollicités à nouveau
lors de la traditionnelle collecte du
premier dimanche de décembre. « Ils ne
comprendraient pas — dit M. Aebischer
— que Fribourg renonce délibérément à
un subventionnement fédéral aussi favo-
rable ».

LES ARCHITECTES
ENFIN D'ACCORD

Ce n 'était pas encore le cas lors de la
votation du 26 mai : les architectes sont
enfin d'accord sur la variante d'agran-

dissement : celle de MM. Honegger el
Antognini, les constructeurs de 1938. Par
rapport à la variante qui semblait s'im-
poser auparavant , l'esthétique a été
améliorée au prix d'une réduction de 700
m2. L'esprit de Honegger est sauve,
gardé, mais la méthode de construction
sera plus économique, la facture est
estimée à 13,1 millions (au lieu de 14,1
millions auparavant).

« UN GESTE »
DE LA VILLE

On ne suit pas encore l'importance de
la participation financière de chacun des
partenaires de la fondation . M. Aebi.
scher a dit hier que la ville de Fri-
bourg est « d'accord de faire un geste ».

Au reste, le conseiller d'Etat a fait
valoir que le principe d'un plafonnement
des dépenses d'exploitation de l'univer-
sité est admis. Et surtout, que la situa-
tion économique a bien changé depuis le
26 mai. Des licenciements de travail-
leurs inquiètent la population. Un tra-
vail de 13 millions sera bien accueilli par
les gens du bâtiment...

Michel GREMAUD

L'Ecole des arts appliqués de Bienne
n'a pas résolu le problème des locaux
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L'Ecole cantonale des arts appliqués a
édité son rapport annuel, dans lequel on
relève que contrirement à ce qui avait
été annoncé l'année dernière, le pro-
blème des locaux n'a pas été résolu. En
effet , ceux-ci , auraient dû trouver place
dans le nouveau bâtiment de l'école pro-
fessionnelle, route de Boujean. Bien que
l'étage prévu pour l'Ecole des arts ap-
pli qués ait été construit , la direction de
l'école professionnelle l'a réservé à
d'autre activités. La direction de l'Ecole
des arts appliqués ne se montre pas très
heureuse de ce qu'elle qualifie de « fait
accompli ». Elle souligne que le canton,

pour sa part , insiste sur l'application du
programme initial. Cette petite guerre a
donc pour conséquence que, pour le
moment , l'Ecole des arts appliqués doit
rester plus longtemps que prévu dans ses
locaux provisoires , loués au quai du
Haut 51.

En ce qui concerne l'activité de
l'école, la nouvelle période prévoit une
quatrième année scolaire pour les clas-
ses de graphisme. Selon la réorganisa-
tion du technicum, auquel l'école des
arts appliqués est affiliée, elle possédera
dorénavant sa propre commission
d'école.

Pour les années 1972-73, 54 candidats
se sont présentés à l'examen d'admis-
sion, seuls 27 furent acceptés. Pour les
années 1973-74, on a enregistré 42 de-
mandes, dont 27 ont été prises en con-
sidération. Six candidats ont passé les
examens de fin d'apprentissage en 1973,
la moyenne était de 4,84. En 1974, on
retrouve également six candidats (pas de
Romand) et une moyenne qui a sensi-
blement baissé : 4,06. Cette chute de
niveau est due, selon les explications de
la direction , à une innovation dans la
taxation des examens. Le rapport précise
que ce changement de coutume s'est
révélé négatif pour les élèves, puisque
seuls deux candidats ont obtenu les
qualifications nécessaires pour l'obten-
tion d'un certificat fédéral de capacité.

Durant la dernière période, l'école a
réalisé plusieurs travaux pratiques. La
maison Asuag (industrie horlogère) a
organisé un concours pour la création
« d'un élément décoratif » destiné à
agencer le hall d'entrée de son nouvel
immeuble sis au Pasquart. Un autre tra-
vail consistait en la création d'un sigle
et d'autocollants pour la campagne de
distribution de pommes dans les écoles.
Mlle Sabine Houtermans a remporté ce
concours, son travail a été retenu et tiré
à de nombreux exemplaires. Finalement ,
l'école a élaboré un prospectus touristi-
que pour la région de Cerlier.

Les nouveaux élèves en art graphique
verront dorénavant leur temps d'étude
s'élever à cinq ans. Ils obtiendront le
certificat fédéral de capacité à la fin de
l'apprentissage.

Quatre blessés
et 25.000 fr. de casse
(c) Vendredi, vers 17 h 15, M. Serge
Naizot, 39 ans, d'Annemasse, circulait
sur la route Berne-Lausanne de Domdi-
dier en direction de Dompierre. A la
« Croix de la mort », il entreprit de dé-
passer une cyclomotoristc. Sa voiture
entra en collision avec une auto qui
arrivait en sens inverse, conduite par M.
Victorino Broch, 28 ans, de Payerne.

La violence du choc fut telle que la
voiture française, projetée en arrière,
faucha la cyclomotoriste, Mme Yvette
Vonlanthen , 43 ans, de Dompierre, qui
fut projetée dans le pré sur la droite ,
Deux autres voitures encore furent en-
dommagées.

M. Naizot, souffrant notamment de
fractures du crâne ct d'un bras, fut
transporté à l'hôpital de l'isle, à Bern e,
puis transféré à l'hôpital cantonal de
Genève. Mme Vonlanthen, atteinte à la
colonne vertébrale principalement, est
hospitalisée, ainsi que M. Broch et son
passager, M. Antonio Carseti, 40 ans, de
Payerne. Dégâts estimés à quelque
25.000 francs.

En Gruyère, un homme est battu
et déshabillé par trois voyous

De notre correspondant :
Trois jeunes gens âgés de 23 à 27

ans sont emprisonnés à Bulle. Ils
sont les auteurs d'une agression
commise sur la personne d'un
ouvrier âgé de moins de 40 ans, pour
des motifs qui restent obscurs. Le
trio a été arrêté vendredi , à la suite
d'une enquête conduite par le juge
d'instruction de la Gruyère, M.
Bavaud, avec la police de sûreté et la
gendarmerie.

Jeudi vers 18 h 30, un homme nu
se présentait chez un agriculteur de
Hauteville (Gruyère), en lui deman-
dant des vêtements. Il s'agissait de
M. A.N., ouvrier sur un chantier à
La Roche, mais domicilié à Berne,
qui déclara qu 'il venait d'être vict ime
d'une agression.

L'ouvrier avait rencontré le trio
dans un établissement public de La
Roche. Plus tard, l'homme avait été
invité a monter dans une jeep oc-
cupée par les jeunes gens. Ceux-ci lui
offraient de le conduire dans nn

autre établissement public, au « Bel-
védère », à La Roche également.
Mais ils prirent une autre direction
ct firent descendre l'ouvrier en bor-
dure du torrent du Ruz, à quelques
centaines de mètres des. dernières fer-
mes. C'est alors qu 'ils le frappèrent
et le déshabillèrent entièrement, dis-
persant ses vêtements ct jetant même
ses bottes dans le torrent. Abandon-
nant l'homme transi, qui souffrait
d'hématomes au visage et au corps,
les garnements repartirent à bord de
la jeep.

Le lendemain , vendredi , les agres-
seurs furent arrêtés et conduits dans
les prisons du château de Bulle. Il
s'agit des nommés M. K.. 26 ans,
agriculteur à Essert (Sarine), ainsi
que de deux homonymes issus de
deux familles différentes de La
Roche, L.B., 27 ans, ouvrier et L.B.,
23 ans, agriculteur.

La victime a pu être ramenée au
domicile d'une parente, après avoir
reçu- des soins à l'hôpital de Riaz.

VENTE m. « 1K EMiBQIS : ON REMETTRA CA I
De notre correspondant :
Les jeunes Francs. Montagnards

(de même que la population en gé-
néral) sont très sensibles au problè-
me que constitue l'accaparement des
terres de leur région ct des fermes
par des gens fortunés venus de l'ex-
térieur, par des sociétés aussi , alors
qu 'eux-mêmes ne trouvent souvent
pas à se loger sur place et ne peu-
vent rivaliser financièrement lors d'ac-
quisitions de bâtiments mis en vente.
Depuis quelque temps, la lutte contre
la spéculation sur le haut-plateau
s o rganise. Elle est le fait en premier
lieu des ex « militants contre la pla-
¦ -mes » qui , ayant obtenu gain
de cause uans ce secteur, ont décidé
officiellement de se consacrer désor-
mais â nue lutte contre la spécula-
tion foncière el contre les résidences
secondaires. C'est ainsi qu 'ils ont
assisté une bonne centaine , le 16 août
dernier, à la vente aux enchères d'une
ferme abandonnée, ex-propriété d'un
Bâlois, liquidée par l'office des pour-
suites. La ferme — qui avait une
valeur officielle de 16.600 fr., mais
était grevée de grosses hypothèques,

avait été mise à prix à 54.000 fr.
et adjugée pour 56.000 fr. à un jeu -
ne père de famille de Muriaux qui
se proposait de la restaurer et de
l'habiter. Le maire de Muriaux et
un porte-parole des « militants »
avaient déclaré , avant la vente, qu 'ils
souhaitaient que le bâtiment revienne
à quelqu 'un décidé à s'installer dans
la commune et à y payer ses impôts.

Cependant un holding de Claris.
consacré à l'achat , à la vente, la
construction , au financement et au
courtage de biens immobiliers, av\ i i t
délégué sur place son administrateur
et un notaire qui avait mission de
participer à la mise. Le holding por-
ta plainte , préfendant que son repré-
sentant avait été empêché de miser
et que toutes les garanties d'objecti-
vité n 'avaient pas été respectées. L'au-
torité de surveillance vient d'accep-
ter cette plainte et de décider que la
mise aux enchères devra être recom-
mencée. Dans ses considérants, cette
autorité de surveillance pour les offi-
ces de poursuites et les faillites du
canton de Berne — constituée des
juges d'appel Graf , président, Bégue-

lin et Vallat — écrit en particulier :
« aussi compréhensible que soit le
souci de lutter contre la spéculation
immobilière et celui d'assurer un lo-
gement à un habitant du lieu , il faut
relever que la liberté des enchères
est consacrée par l'ordre légal et
qu 'elle est tant dans l'intérêt du dé-
biteur que dans celui de ses créan-
ciers. Pour ces raisons, il apparaît
que les enchères ne se sont pas dé-
roulées librement le 16 août 1974.
Elles doivent donc être annulées. En
conséquence, il sera procédé à une
nouvelle vente aux enchères. »

Voilà une décision qui sera mal
accueillie aux Franches-Montagnes,
et dans les rangs des militants en par-
ticulier. Ces derniers se réuniront ce
soir pour définir la ligne de condui-
te qu'ils adopteront. On sait qu 'ils
ont d'ores et déjà laissé entendre
que ce ne serai t pas un étranger qui
délogerait de cette ferme un habi-
tant des Franches-Montagnes. La
nouvelle vente sortira vraisemblable-
ment de l'ordinaire...

BfiVI

Il sera possible d'obtenir
un diplôme F.M.H. à Bienne

L'assemblée extraordinaire des délé-
gués des communes de l'hôpital de dis-
trict de Bienne s'est déroulée, dernière-
ment à Beaumont. M. Walter Luter-
bacher, de Scheuren , a présidé cette
année les débats.

Dix nouvelles communes ont été
admises dans la corporation , à savoir ,
Arch , Bruettelen , Bueren , Dotzigen, Gais ,
Leuzigen (décision qui devra encore être
ratifié par l'assemblée communale),
Meienried , La Neuveville , Oberwil et
Rueti.  Le nombre total des communes
associées s'élève actuellement à 49.
D'emblée le président communiqua que
le Dr H.R. Schultheiss , médecin en chef
du département de chirurgie, s'occu-
pera désormais de la formation des nou-
veaux médecins. 11 sera donc possible ,
d'obtenir à Bienne un diplôme FMH.

Il a été communiqué que l'hôpital de

distrit de Bienne portera dorénavant le
nom d'hôpital régional. Une révision
générale des statuts est envisagée. Il
s'ag irait de créer un syndicat des com-
munes qui devra être ratifié en février.
Le budget pour l'année , qui a été réduit
d'un million de fr., a été accepté à
l'unanimité.  L'excédent des charges pour
1975 s'élèvera donc à 12,5 millions de
francs. Ce déficit devra être couvert par
les communes affiliées à raison de 2,5
millions de fr. Alors que le canton
versera 10 millions.

Pour la nouvelle période administra-
tive, qui s'étend sur quatre ans, M.
Walter Luterbacher de Scheuren a été
nommé président , le vice-président étant
Herbert Landry de La Heutte. Le prési-
dent de la commission des finances a été
remplacé par M. van Wijnkoop, inspec-
teur des finances de la ville de Bienne.

Concours de coiffure pour
les apprentis biennois

Le 32me concours scolaire de coiffu-
re s'est déroulé dimanche à l'école pro-
fessionnelle de Bienne. La section de
Bienne de l'Association suisse des maî-
tres coiffeurs , organisa cette manifesta-
tion , placée sous le patronnage de la
commission d'école. Ce concours, au-
quel les apprentis-coiffeurs sont tenus
de participer, est considéré comme un
gage de leur savoir et les encourage à
poursuivre ce métier. Cette joute ami-

cale s'est déroulée devant des spectateurs
attentifs , il s'agissait, pour la plupart ,
de parents d'élèves ou d'amis.

Après le travail , l'amusement. Les
partici pants se réunirent le soir dans les
salles du Cercle romand où une colla-
tion leur a été servie. Puis ce fut la pro-
clamation des résultats, sous forme d'ap-
préciation , qui clôturèrent la partie offi-
cielle. L'orchestre « The Sunkings Club »
convia alors la jeunesse à la danse.

Aspro Effervescent est agréable à boire, ne charge pas l'estomac et agit rapidement

Les démocrates-chrétiens fribourgeois
ont accepté les arrêtés financiers

Avant la votation du 8 décembre

De notre correspondant :
Cent trois délégués du parti démo-

crate-chrétien fribourgeois ont participé
samedi à une longue assemblée présidée
par M. Franz Hayoz, avocat, conseiller
national. Ils ont pris position sur les
trois votations fédérales du 8 décembre,
ainsi que sur la votation cantonale du
même jour , relatif au crédit de 41,7 mil-
lions de fr. pour l' aménagement du
réseau routier cantonal. M. Hayoz, ainsi
que M. Robert Pilloud , député , ont eu
de dures paroles pour dénoncer « l'op-
portunisme politique venu de gauche et
de droite ».

MM. Aebischer, président du gouver-
nement , Brodard , Dreyer et Waeber,
conseillers d'Etat , participaient à l'as-
semblée. Le dernier , directeur des fi-
nances cantonales, parla de la réforme
des finances fédérales , notant qu 'un
refus des deux arrêtés fédéraux force-
rait la Confédération à réduire ses dé-
penses, donc à diminuer ses subventions
aux cantons notamment. La situation la
plus mauvaise serait alors, une fois de
plus, celle des cantons faibles. Par 88

oui, 5 non et 10 abstentions, les délé-
gués se prononcèrent pour l'acceptation
des arrêtés financiers.

Des exposés contradictoires de MM.
José Chassot, vice-président du parti,
François Deschenaux, secrétaire de la
Société suisse de médecine et Gérard
Perri n , secrétaire d'une société d'assu-
rance, précédèrent la prise de position
sur l ' init iative socialiste et le contre-
projet fédéral sur l'assurance-maladie.
Au bulletin secret , 7 délégués optèrent
pour l'initiative socialiste, 31 pour le
contre-projet fédéral , 40 pour un double
non et 8 pou r la liberté de vote.

Les délégués furent unanimes à accep-
ter le crédit de 41,7 millions pour
l'aménagement du réseau routier canto-
nal.

Auparavant déjà, les jeunes démocra-
tes-chrétiens de la ville de Fribourg
avaient pris des positions semblables sur
tous ces objets, une majorité évidente
étant ressortie chez eux, à propos de
l'assurance-maladie en particulier, aussi
bien contre l'initiative socialiste que
contre le contre-projet fédéral.

A Saignelégier les radicaux perdent
un siège au profit des socialistes

Saignelégier avait à renouveler ses
autorités municipales cette fin de semai-
ne. Les postes majoritaires , la mairie en
particulier , n 'étaient pas combattus, si
bien que M. Pierre Beuret entamera sa
seconde période à la tête de l'exécutif
du chef-lieu Franc-Montagnard.

La participation est en baisse depuis
1970 : 820 électeurs et électrices sur 1006
ont pris le chemin des urnes , soit 81,5 °b
contre 94.6 % il y a quatre ans.

Principales constatations : les libéraux
continuent à être en perte de vitesse. Ils
avient perdu un siège au conseil commu-
nal il y a quatre ans , ils en perdent un
seconde cette fois et , de ce fait , n'ont
plus que deux représentants à l'exécutif
communal. Les socialistes , qui avaient
été longtemps stat ionnair es . ont au con-
traire le vent en poupe , ils prennent le
siège des radicaux. Quant au PDC il
maintient ses quatre mandats , y compris
celui qu'il avait ravi de justesse aux
libéraux-radicaux il y a quatre ans. A la
commission d'école même phénomènes :
les radicaux perdent un siège, mais ici
au profit du PDC.

Sont élus à l'exécutif communal : pour
le PDC (2875 suffrages) : Erard Joseph
409 voix , ancien ; Simon Paul 386, an-
cien ; Veya Abel 332, nouveau ; Bilat
André 316, nouveau.

Pour le parti libéral-radical (2036 suf-
frages) : Ourni Jean , 291, ancien ;
Schweizer Ernest , 265, nouveau.

Pour le parti socialiste, (1575 suffra-
ges) : Cattin Joseph, 227, ancien ; Boillat
Gérard , 214, nouveau.

COMMISSION D'ÉCOLE
PDC : Guryi Francis , 396 ; Paratte

Marie-Louise, 384 ; Joset Germain, 380 ;
Chetelat Amédée , 367. PLR : René Ja-
quet, 248 ; Antoine Joly, 233. PSS :
Antoine Jeanbourquin , 185.

A noter que le Conseil communal ne
comportera plus de femmes.

A SAINT-IMIER

A Saint-Imier , les sièges du Conseil
municipal se répartissent ainsi : 3 socia-
listes , 1 radical , 1 union démocratique
du centre et 1 démocrate-chrétien . Le
parti radical a perdu un siège à l'exécu-
tif communal au profit du parti
démocrate-chrétien. La participation au
scrutin s'est élevée à 61 %>.

PORRENTRUY

(c) Dans la mut de vendredi a samedi ,
Imbert Réginald, un jeune Neuchâtelois
qui se trouvait en prison préventive à
Porrentruy pour avoir essayé de cam-
brioler le bureau de poste de la ville
(mais le système d'alarme s'était mis à
fonctionner au moment où il s'en
prenait au coffre-fort), s'est évadé en
sciant un barreau de sa cellule et en se
laissant glisser le long du fil du para-
tonnerre qui relie au sol le sommet du
toit de la Tour-du-Coq. L'évadé — 1S0
cm, corpulence svelte, cheveux châtains
mi-long — est activement recherché.

Evasion aux prisons

MOUTIER

(c) Dans la nuit  de vendreoi a sameo i,
vers 1 h , un accrochage s'est produit
entre une voiture pilotée par un citoyen
français et une voiture neuchâteloise. Le
conducteur français, qui était fautif , s'est
enfu i mais a été rejoint par le Neu-
châtelois qui se mit à le pourchasser à
travers la ville. Il s'en est suivi une ba-
garre sur la voie publique avec alterca-
tion entre les occupants des deu x voitu-
res ; le conducteur français réussit à
prendre une nouvelle fois la fuite tandi s
que ses camarades étaient maîtrisés par
les Neuchâtelois qui les conduisirent à
la police cantonale. L'enquête a permis
d'établir que le véhicule français était
un véhicule volé le malin même à Délie
et abandonné à Moutier par les Français
qui s'emparèrent d'un second véhicule
appartenant à un habitant de la localité.
Cette dernière machine a été retrouvée
en France, par la gendarmerie natio-
nale. La police enquête mais n'a pas
encore réussi à identifier les auteurs.

Vols de voitures
et accrochages

DAMVANT

(c) Il s agissait hier, pour les citoyens el
citoyennes de Damvant de complète!
leur exécutif communal, amputé de ses
trois membres radicaux démissionnaires
après le plébiscite du 23 juin.  Les élec-
tions complémentaires fixées au 25 août
n 'avaient pu avoir lieu , le parti libéral-
radical ayant renoncé à présenter des
candidats. Hier donc, le corps électoral
était appelé à désigner les titulaires des
trois sièges, n 'importe quel citoyen ou
quelle citoyenne du village étant éligible.
Ont été nommés M. Francis Sudan , 66
voix, Mme Agnes Chêne, 64 voix et M.
Gabriel Grimaître, 55 voix , tous trois
membres du PDC. Ce parti détient donc
désormais tous les sièges du Conseil
communal , y compris la mairie.

Plus de libéraux-radicaux
au Conseil communal

(c) Samedi , à 14 h 05, au faubourg du
Jura , collision entre deux voitures ; pas
de blessé, dégâts matériels environ 4000
francs.

Tôles froissées
(c) A 14 h 20, samedi, petite collision
entre deux voitures rue de la Gabelle ;
pas de blessé, dégâts matériels 600 fr.

Collision

(c) Dimanche à 3 h 45, un automobiliste
âgé de 20 ans est entré dans un arbre
rue du Débarcadère ; il a été griève-
ment blessé et transporté à l'hôp ital ré-
gional. Il avait perd u la maîtrise de son
véhicule. Les dégâts matériels s'élèvent
à 10.000 fr., un passager a été légè-
rement blessé et conduit également à
l'hôpital.

Conducteur blessé
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La drogue continue
à faire des ravages en Suisse alémanique
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De notre correspondant :
Contrairement aux nouvelles optimis-

tes, publiées ces derniers temps par cer-
taines personnalités officielles de Suisse
alémanique, la situation sur le front de
la drogue est toute autre que rassuran-
te. On se demande même pour quelle
raison certains semblent avoir un inté-
rêt à tranquilliser la population. D'une
enquête, que nous avons réalisée sur une
grande échelle, ressort que la situation,
telle qu'elle se présente actuellement en
Suisse, est alarmante au plus haut point.
Sur la base des renseignements confiden-
tiels, que nous avons obtenus de la part
de représentants de brigades anti-stupé-
fiants, de médecins et d'informateurs,
émanant de milieux de drogués, la va-
gue dite « forte » déferle à une vitesse
effarante sur notre pays. Nous donnons
raison à ceux qui prétendent que le
nombre de « petits consommateurs », qui

prennent des drogues pour « se faire
une idée de l'effet », diminue. Le stade
primaire appartient au passé. Ceux qui
continueraient à prétendre, que tout est
pour le mieux dans le meilleur des mon-
des sont mal informés ou ne veulent pas
voir la triste réalité.

HEROÏNE ET OPIUM SUR LE
MARCHE

Le plus alarmant est que la maffia
internationale écoule de plus en plus
d'opium et d'héroïne dans notre pays.
La situation s'est sérieusement modifiée
en Suisse alémanique : ce ne sont plus
seulement les centres de Bâle et de Zu-
rich qui viennent en tête de liste, mais
également des villes comme Berne, Lu-
cerne, Saint-Gall ou Romanshorn. « On
a presque moins de peine à se procu-
rer de l'opium ou de l'héroïne que
du LSD », nous a déclaré un consomma-

teur, dont nous tairons le nom. Cette
nouvelle nous été confirmée par les dif-
férents services médico-sociaux. On nous
a également fait remarquer que de nom-
breux jeunes gens, qui se sont conten-
tés jusqu'à maintenant à consommer des
drogues dites faibles, recherchent par
tous les moyens à entrer en contact
avec des fournisseurs, les drogues fai-
bles ayant été coupées par les reven-
deurs avec de l'héroïne ou de l'opium.
« En procédant de la sorte, la maffia
cherche par tous les moyens à augmen-
ter le nombre de consommateurs, dé-
pendant à 100 % des drogues dites for-
tes », nous a fait remarquer un spécia-
liste. Malgré l'excellent travail effectué
par la police, le nombre de revendeurs
et importateurs augmente à un rythme
soutenu. « Que voulez-vous que nous fas-
sions ? Les revendeurs augmentent et le
personnel, qui est à notre disposition,

reste le même. Nous ne pouvons pas
faire plus, que de travailler », a précisé
un détective d'un brigade antistupé-
fiants.

MÉDECINS EN ÉTAT D'ALERTE
Dans la plupart des grandes villes de

Suisse alémanique, les médecins spécia-
lisés sont en état d'alerte. On a en ef-
fet constaté, que l'âge des consomma-
teurs et des véritables drogués, qui dé-
pendent déjà de la « camme », a sin-
gulièrement diminué. La moyenne d'âge,
qui était jusqu 'à maintenant de 17 ans,
a baissé à 15 ans et demi. De nombreux
médecins ont eu à s'occuper de jeunes
écoliers, âgés de 13 ans, déjà sous l'em-
prise de la drogue. « L'avenir n'est guère
prometteur. Nous devons craindre le pi-
re pour les mois à venir. La maffia n'est
pas inactive et la production de dro-
gues, destinées au pays européens, a été
intensifiée », nous a déclaré un spécialis-
te. Il n'est donc pas étonnant qu'une en-
quête, réalisée dans des écoles alémani-
ques, ait donné un résultat terrifiant :
10% de tous les élèves questionnés doi-
vent déjà être classés dans la catégorie
des véritables drogués.

EE.Avant les votations da 8 décembre

Prise de position des démocrates-chrétiens
et de la j eunesse radicale valaisanne
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De notre correspondant :
D'importantes assemblées politiques se

sont déroulées en Valais durant le
« week-end », tant chez les démocrates-
chrétiens que chez les radicaux, assem-
blées ayant trait surtout aux votations
fédérales de décembre.

A Sion tout d'abord se sont réunis
quelque 250 délégués de tout le canton,
du PDC, sous la présidence de M. Fran-
çois-Joseph Bagnoud. Aucune nomina-
tion statutaire n'était prévue. Nous
retiendrons surtout de cette assemblée,
en marge des rapports ordinaires, la
prise de position du PDC en vue des
prochaines votations fédérales. Des
exposés furent présentés par MM. Hans
Wyer, conseiller national et président du
PDC suisse sur l'initiative populaire
pour une meilleure assurance maladie et
Armand Bochatay, conseiller national
également, sur les arrêtés touchant les
finances fédérales.

« OUI » AU CONTRE-PROJET
La discussion fut animée principale-

ment, outre MM. Wyer et Bochatay, par
MM. Pierrot Moren, Vital Darbellay et
Hermann Bodenmann. Finalement les
délégués se sont prononcés par 116
« oui » contre 22 « non » en faveur du
contre-projet du Conseil fédéral à pro-
pos des caisses-maladie et par 105
« oui » contre 19 « non » en faveur des
arrêtés fédéraux instituant des mesures
propres à améliorer les finances fédéra-
les.

Réuni pendant ce temps à Martigny,

le comité cantonal de la jeunesse radica-
le valaisanne s'est prononcé sur les
objets fédéraux et cantonal qui seront
soumis au peuple le 8 décembre.

Sur proposition du comité directeur et
après une vive discussion, le comité
recommande de voter « oui » pour
l'initiative pour une meilleure assurance
maladie, ceci à une très forte majorité.
Cette recommandation est faite en te-
nant compte des arguments suivants :
l'initiative répond en tout point au
postulat d'une assurance maladie obliga-
toire telle que le « printemps du Valais »
l'envisageait ; l'initiative a l'avantage sur
le contre-projet de faire appel à la soli-
darité du peuple suisse ; la situation ac-
tuelle de l'assurance maladie est intena-
ble. Tout le monde l'admet. Le contre-
projet au lieu d'en corriger les inconvé-
nients les accentue, notamment au point
de vue administratif.

DEUX FOIS OUI
Tenant compte qu'il est nécessaire de

restaurer l'équilibre des finances fédéra-
les, tenant compte du fait que ces
mêmes finances doivent faire l'objet d'un
contrôle plus strict, le comité, de la
J.R.V., sur proposition du comité' direc-
teur, recommande à l'unanimité de voter
deux fois «oui » aux arrêtés fédéraux.

A la quasi unanimité, le comité re-
commande le « oui » à la loi sur les
constructions sous réserve que cette loi
ne soit pas une entrave déguisée permet-
tant à certains responsables politiques

d'abuser de leurs pouvoir et d'en tirer
des profits illégitimes.

DOUBLE NON
Précisons en marge de ce communi-

qué, que le parti radical quant à lui,
indépendamment donc de la jeunesse
radicale, prône un double « non », soit
« non » à l'initiative et « non » au con-
tre-projet. Quant aux finances, le parti
radical recommande un double « oui »
aux arrêtés fédéraux. Il prône également
le < oui » à la loi sur les constructions.

Inquiétude et perplexité à la SSR
BERNE (ATS). — C'est en présence

d'une centaine de délégués que M. Etto-
re Tenchio, président central de la So-
ciété suisse de radiodiffusion et télévi-
sion (S.S.R.), a ouvert samedi à Berne
l'assemblée générale ordinaire de la
S.S.R. Lors de cette réunion, M. Stelio
Molo, directeur général, a souligné un
certain nombre de problèmes auxquels
la société se trouve confrontée. Il a no-
tamment évoqué l'article constitutionnel
sur la radio et la télévision, précisant
que l'organe de recours prévu devrait,
de l'avis du comité central, être plutôt
un organe de constatation qu'un organe
de décision. Enfin, M. Domenic Cari, di-
recteur des finances et de la gestion, a
exposé les caractéristiques principales du
budget 1975, insistant particulièrement
sur la situation du service des ondes
courtes.

Au chapitre des relations avec le per-
sonnel, M. Molo estime que la nécessité
d'une information suivie se fait urgente.
Il faut que des contacts avec la base soient
établis. Pour ce qui est de la consul-
tation, elle est possible dans tous les do-
maines : information et consultation,
sont donc les buts que la S.S.R. poursuit
dans les négociatinos paritaires qui sont
en cours pour le renouvellement de la
convention collective, qui régit les
conditions de travail de son personnel.
Mais, M. Molo ne croit guère que, dans
le cadre de la S.S.R., la cogestion puisse
apporter des améliorations concrètes.

UN SEUL PROGRAMME
SUR ONDES MOYENNES ?

Notre pays n'a guère de chance de
pouvoir maintenir intégralement la
gamme des fréquences dont il dispose
actuellement dans la bande des ondes

' moyennes pour ses émissions
radiophoniques du soir et de la nuit.

I Cela pourrait avoir pour conséquence la
diffusion dans la soirée et la nuit d'un

programme commun aux trois régions,
tandis que les programmes régionaux ac-
tuels seraient diffusés sur ondes ultra-
courtes.

SECOND PROGRAMME TV:
PAS DE DÉCISION

En ce qui concerne l'éventualité d'un
second programme TV, M. Molo a rap-
pelé qu 'une énorme proportion de télés-
pectateurs pouvaient capter des program-
mes étrangers dans leur propre langue.
En outre, la situation financière de la
S.S.R. ne permettrait pas, à plus ou
moins longue échéance, de supporter les
dépenses supplémentaires qu'occasionne-
rait la création d'un second programme.
Quoi qu'il en soit, avant de se pronon-
cer à ce sujet, il faudra être bien rensei-
gné sur la nature des programmes que
nous recevrons lorsque les futurs satelli-
tes d'accès direct seront en service.

TÉLÉJOURNAL, TÉLÉVISION PAR
CABLE ET EN CIRCUIT FERMÉ

Pour le téléjournal, les sociétés régio-
nales alémanique et romande ont
demandé une nouvelle étude sur les con-
séquences programmatiques, politiques et
financières d'une éventuelle décentralisa-
tion. Dans ce domaine, il s'agit avant
tout de vérifier si les raisons de la
centralisation du téléjournal, évoquées il
y a deux ans, sont encore valables. Au
sujet de la télévision par câble, plusieurs
tentatives ont;';ét6' 'faitetf tes derniers
temps. Elles se poursuivront : le départe-
ment des transports et "communications
et de l'énergie envisage, en effet, d'ac-

corder prochainement à titre d'essai plu-
sieurs concessions pour la diffusion de
propres programmes locaux de télévision
par câble. Enfin, en ce qui concerne la
télévision en circuit fermé, M. Molo
estime qu'elle doit être soumise aux mê-
mes règles que celles qui sont applica-
bles à la télévision traditionnelle, pour
autant qu'elle s'adresse à un public indé-
terminé, comme cela a été le cas lors
d'un récent match de boxe.

ARTICLE CONSTITUTIONNEL
Le Conseil fédéral a élaboré un projet

d'article constitutionnel sur la radio et
la télévision qui a été soumis à la
consultation des cantons, des partis poli-
tiques et des principaux milieux intéres-
sés.

La commission du Conseil des Etats a
maintenant terminé ses travaux, auxquel
la S.S.R., a d'ailleurs été partiellement
associée. M. Molo s'est interrogé sur les
raisons qui ont amené la commission à
proposer l'institution par voie législative
d'une instance autonome de recours :
quel sera cet organe, quelles seront ses
compétences, qui le nommera, qui pour-
ra recourir et pour quels motifs ? Quoi
qu'il en soit, le comité central de la
S.S.R. estime que cet organe devra sur-
tout constater, bien plus que prendre des
décisions. Enfin, le directeur général a
rappelé que d'une manière générale la
S.S.R. était rattachée a des solutions
d'intelligence plutôt que de police, ceci
d'autant plus que l'activité des services
.des programmes peut difficilement faire
l'objet d'une réglementation juridiqu e.

Décisions de rassemblée générale
de l'Union romande de journaux
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LAUSANNE (ATS). — Samedi s'est
tenue à Lausanne, sous la présidence de
M. Jean Malche (Tribune de Genève), la
55me assemblée générale ordinaire de
l'Union romande de journaux, en pré-
sence d'une cinquantaine d'éditeurs de
quotidiens et de périodiques de toute la
Suisse .romande.

Les événements internationaux et leurs
conséquences économiques ont durement
frappé la presse qui, comme les arts
graphiques, connaît une situation parti-
culièrement difficile. Afin de faire face
aux renchérissements survenus dans tous
le secteurs de leur production — hausse
du papier rotatif (près de 50 pour cent
en treize mois), adaptations des traite-
ments rédactionnels et typographiques,
augmentation des frais de transport et
de distribution, taxes de transmission
télégraphique, de télex et de téléphone
— les éditeurs de journaux se voient
contraints d'adapter leurs tarifs de pu-
blicité et d'abonnement dès le 1er jan-
vier 1975. En outre, plusieurs quotidiens
ont fait part de la nécessité d'adapter le
prix de vente au numéro dès le prin-
temps prochain.

C'est à leur corps défendant que les
éditeurs de journaux ont pris des déci-
sions qui, malheureusement, devront
s'inscrire dans la ligne générale du ren-
chérissement, mais elles constituent, dans
la situation actuelle, le seul moyen de
maintenir une presse diversifiée et indé-
pendante, déclare l'U.R.J.

Procédant à l'élection de ses organes
pour les deux années à venir, l'assem-
blée a appelé à la présidence M. Willy
Gessler (L'Impartial, La Chaux-de-
Fonds), et a élu président d'honneur par

acclamation M. Jean Malche (Tribune
de Genève), qui a refusé un nouveau
mandat

Le bureau est constitué de MM. Jean
Schnetz (Le Démocrate, Delémont), vice-
président ; Robert Aeschelmann (Feuille
d'avis de Neuchâtel), Michel Jaccard
(Nouvelle revue de Lausanne) et Marc
Lamunière (24 heures - Tribune de Lau-
sanne). Les représentants des sections au
comité sont MM. Emmanuel Gottraux
(Vaud), Gérald , Sapey (Genève), Char-
les-André Arm (Fribourg), André
Luisier (Valais), Jean-Pierre Baum-
gartner (Jura), M. Zwahlen (Neuchâtel)
et Renaud Barde ( section des périodi-
ques).

Cambriolage à Sion
(c) Profitant de l'absence de tout per-
sonnel, après les heures de fermeture de
midi, les cambrioleurs ont pénétré par
effraction dans les magasins de confection
bien connus Géroudet frères. Us ont fait
main basse sur la caisse et emporté plu-
sieurs milliers de francs.

Télescopage nocturne :
un mort, quatre blessés
(c) Au cours de la nuit de samedi à
dimanche, vers 0 h 30, la route de
Chêne-Bourg a été le théâtre d'un té-
lescopage d'une rare violence. Le choc
a opposé une voiture française qui se
dirigeait vers la frontière en tenant cor-
rectement sa droite et une auto de Ge-
nève roulant en direction de la ville,
et dont le conducteur a, pour une rai-
son inconnue, fait un brusque écart à
gauche.

Des deux véhicules complètement dis-
loqués, on a retiré quatre blessés griè-
vement atteints, ainsi qu'un mort (une
passagère de la limousine genevoise fau-
tive). L'identité des victimes n'a pas été
communiquée car les familles n'ont pas
encore pu être prévenues.

Démission de deux
conseillers d'Etat

BELLINZONE (ATS). — Les conseil-
lers d'Etat tessinois Arturo Lafranchi,
chef du département de l'intérieur et
Alberto Lepori, chef du département de
justi ce et police, ont fait savoir au comi-
té directeur du « partito popolare ticine-
se» (PDC tessinois) qu'ils désiraient
quitter l'exécutif cantonal à la fin de la
législature.

M. Lafranchi appartient depuis 1961 et
M. Lepori depuis 1968 au gouvernement
tessinois. Les élections au Conseil d'Etat
auront lieu le 20 avril 1975.

Coffre-fort dynamité :
250.000 fr. s'envolent

SUISSE ALEMANI QUE
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De notre correspondant :
Comme nous l'avons déjà relaté à

plus d'une reprise, une bande de gans-
ters — il doit s'agir de professionnels —
fait transpirer la police argovienne. En
moins d'un mois, plus de 15 coffres-
forts ont été dynamités ou volés. Mal-
gré les recherches entreprises, les cou-
pables n'ont pas encore pu être trou-
vés.

Le « gang des coffres-forts » doit être
formé de spécialistes, leur façon de
« travailler » étant considérée par la
police comme « précise et moderne »
Au cours de la nuit de vendredi, un

nouveau vol important a été commis
dans le canton d'Argovie.

Les inconnus se sont introduits dans
les locaux administratifs de l'entrepri-
se Meier à Brugg, après avoir brisé
une fenêtre à l'aide d'une pierre. Après
avoir fracturé plusieurs portes, ils se
rendirent dans les bureaux du compta-
ble. Ils posèrent alors une charge ex-
plosive sur la porte du coffre-fort et
la firent sauter.

A l'intérieur du coffre se trouvaient
250.000 fr., répartis sur 84 sachets.
L'argent était réservé à la paye des
employés et ouvriers. Des voisins en-
tendirent une sourde détonation , mais
ils ne réagirent pas, croyant qu'il s'agis-
sait d'un... exercice militaire ! Le com-
mentaire du directeur de l'entreprise :
« Nos employés et ouvriers ont fait
preuve de beaucoup de compréhension,
car ils ne toucheront leur salaire que
dans quelques jours. »

Plus de femmes que d'hommes
atteintes de divers troubles

Réunion des psychiatres suisses

De notre correspondant :
Au cours de l'assemblée générale

de l'Association suisse des psychia-
tres, qui a eu lieu à Saint-Urban ,
une importante constatation a été
faite : le nombre de femmes, attein-
tes de troubles psychiques, est net-
tement supérieur à celui des hom-
mes. Voilà aussi la raison pour la-
quelle ce thème a été traité au cours
de cette assemblée annuelle. Comme
l'a précisé le président de l'associa-
tion, le professeur Félix Labhart, les
psych iatres doivent s'occuper très sé-
rieusement de ce problème, le nom-
bre de femmes alcooliques et de
malades dépendant de médicaments
augmentant d'une façon effarante.

Selon les spécialistes, les hommes
arrivent à « vaincre plus facilement
les difficultés de nos jours », alors
que les femmes cherchent l'oubli
dans l'alcool et la drogue. Les trou-

bles dépressifs des femmes ont de
nombreuses raisons : les difficu ltés
dans le ménage et la profession, des
troubles psychosomatique et des
troubles sexuels, la discrimination de
la femme et le conflit du rôle de
la femme dans le ménage. Le but
de la réunion de Saint-Urban a été
de faire le point de la situation et
de chercher voies et moyens pour
venir en aide aux représentantes du
sexe dit faible.

Selon les derniers résultats d'un
sondage, un malade sur sept, hospi-
talisé pour alcoolisme ou dépendan-
ce de la drogue, est une femme. Il
y a quelques années encore, on trou-
vait une femme pour 30 hommes.
Toujours selon les spécialistes, un
des aspects principaux de la tendan-
ce actuelle est l'isolation dans les
grandes villes et l'isolation même
dans les communautés d'habitation.

Terrible collision
deux morts

(c) Un atroce accident de la circula-
tion, qui a fait deux victimes, s'est pro-
duit samedi soir sur la route reliant
Mellingen à Fislisbach (AG). Pour des
raisons que l'enquête s'efforce d'établir,
une voiture, occupée par deux jeunes
gens, a traversé la route avant d'entrer
en collision avec une auto roulant cor-
rectement. La collision a été d'une ra-
re violence et les occupants de la voi-
ture ayant occasionné l'accident, ont été
si grièvement blessés, qu'ils moururent
pendant leur transport à l'hôpital. Il
s'agit du conducteur Rudolf Hausheer,
19 ans, de Wuerenlos et de son cousin,
André Hausheer, 18 ans, habitant Wet-
tingen. Le conducteur de la voiture,
roulant correctement, a dû être hospi-
talisé dans un état grave.

Fin de semaine
tragique en

Suisse centrale
(c) Un jeune Lucernois Stefan Heer, 10
ans, s'est brisé la nuque. L'enfant, qui
habitait Root, avait récemment appris à
faire des nœuds de corde. Pour se per-
fectionner dans la technique, il avait
installé une corde dans la grange de son
père. Samedi après-midi il s'entraînait
une fois de plus, lorsqu'il glissa et fit
une chute. Par malchance, sa tête resta
prise dans la corde. Cette dernière se
resserra et le pauvre gosse, qui était seul,
trouva la mort.

D'autre part, un accident de la cir-
culation s'est produit à Gunzwil, où un
automobiliste zuricois, M. Hans Berglas,
âgé de 65 ans, a été tué. Le défunt
venait de dépasser une voiture, lorsqu'il
perdit le contrôle de son véhicule qui
finit sa course contre un arbre. La
voiture a littéralement été désintégrée
sous le choc et le conducteur tué sur le
coup.

Loterie à numéros - Tirage du 23 nov. 1974
Numéros sortis : 4 - 6 - 8 - 14 - 18 - 25

Numéro complémentaire : 34

STATISTIQUE DES NUMEROS DÊIA SORTIS
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43 x 38 x 41 x 40 x 38 x 35 x 39 x 41 x 43 x 36 x
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33 x 39 x 29 x 38 x 28 x 46 x 39 x 37 x 32 x 43 x

33 x 34 x 32 x 36 x 32 x 34 x 29 x 33 x 35 x 52 x
Somme totale attribuée aux gagnants : 1.971.446 francs

(c) Les temps sont durs, même pour les
banquiers et les établissements financiers
de taille modeste n'échappent pas au
phénomène de la concentration obliga-
toire, seule façon d'assurer leur survie.
C'est ainsi qu'à l'issue d'assemblées
générales extraordinaires, la Banque
Gonnet et Cie, à Nyon, et la Compagnie
de gestion et de banque, à Genève, ont
décidé d'associer leurs destins.

Cette décision a pour explication offi-
cielle le fait que les deux établissements
avaient une « similitude d'activité » et
qu'il a paru opportun de coordonner
leur exploitation « en vue de mieux
utiliser les moyens à disposition ».

La raison sociale de la banque après
fusion sera : « Compagnie de gestion et
de banque Gonnet S.A. ». Le siège social
a été fixé à Nyon.

Deux banques romandes
fusionnent

BELLINZONE (ATS). — Le comité
cantonal du parti radical tessinois
recommande aux citoyens l'acceptation
des arrêtés pour la restauration des
finances fédérales. Pour ce qui concerne
l'initiative pour une meilleure assurance
maladie et le contre-projet de l'assem-
blée fédérale, le comité a décidé de lais-
ser la liberté de vote.

Les radicaux et les
prochaines votations

(c) Mike Brant se tirera sans trop de
dommage de sa pirouette du cinquième
au troisième étage de l'hôtel de la Paix.

A l'hôpital on déclare qu'il ne souffre
que d'une banale fracture d'une jambe.
Le chanteur est déjà mis au régime de
l'extension, dans une chambre privée.
Dans quinze jours et même avant , il
pourra quitter le lit.

Pas de souci pour
Mike Brant

BERNE (ATS). — En six mois, les
loyers ont augmenté à Berne de 7,8 %.
De mai à novembre 1974, indique l'Offi-
ce des statistiques de la ville de Berne,
l'indice des loyers a passé de 169,5 à
182,7 points (mai 1966 = 100).

Au cours du semestre précédent (no-
vembre 1973 à mai 1974), l'augmentation
du prix des loyers avait été de 4,4 %.

Hausse de 7,8% des
loyers à Berne

BALSTHAL (ATS). — La section du
canton de Soleure du parti radical re-
commande à ses membres de rejeter tant
l'initiative du parti socialiste pour une
meilleure assurance maladie que le con-
tre-projet de l'assemblée fédérale. Il
prend ses distances à l'égard des déci-
sions du parti radical-démocratique suis-
se, qui avait décidé le rejet de l'initiative
et l'acceptation du contre-projet

Les mesures en vue de restaurer
l'équilibre des finances fédérales, qui se-
ront également soumises au peuple le 8
décembre ont recueilli l'approbation de
l'assemblée.

Double « non »
des radicaux soleurois

(c) Depuis le développement qu'a pris le
ski dans les stations, des cours de
formation de patrouilleurs spécialisés
dans le balisage des pistes, déclenche-
ment d'avalanches, transport de blessés,
ont dû être organisés. L'un de ces cours
a débuté samedi à Verbier, réunissant
tout d'abord les cadres, puis dès aujour-
d'hui plusieurs dizaines de patrouilleurs
appartenant aux divers cantons romands.

Sous la direction de M. Marcel Ri-
chard, du service de sécurité de la Fédé-
ration suisse de ski, une dizaine d'ins-
tructeurs formeront les nouveaux pa-
trouilleurs dans diverses disciplines
(lecture de cartes, travail à la boussole,
exercices de nuit, sauvetage, étude des
pistes, liaisons radio, recherche de per-
sonnes ensevelies dans une avalanche,
déclenchement d'avalanches, encordage,
descente en crevasses, transport par héli-
coptère ou par luges de secours, soins à
donner aux blessés). Des examens avec
distribution de brevets sont prévus au
début décembre, après une semaine de
formation.

Les patrouilleurs romands
à Verbier

SAINT-MAURICE (ATS). — A Saint-
Maurice, près de 700 personnes ont
signé une pétition visant à interdire
toute circulation de véhicules à moteur
au cœur de l'antique cité. Cette pétition
vient d'être remise au Conseil municipal.

Interdire la circulation au
coeur de Saint-Maurice

LAUSANNE (ATS). — Vu l'impor-
tance de certaines réactions à l'annonce
de la mise au point d'une cigarette dite
peu toxique, les professeurs A. Dela-
chaux, directeur de l'Institut de médeci-
ne sociale et préventive et G. Candard-
jis , doyen de la faculté de médeci-
ne de l'Université de Lausanne, tiennent
à préciser ce qui suit :

« Les recherches fondamentales qui
sont à la base du développement de cet-
te cigarette ont été faites de 1954 à
1962 par le Dr S. Neukomm avec un
collaborateur chimiste. A cette époque
le Dr Neukomm était directeur des la-
boratoires de recherches du Centre anti-
cancéreux romand, institution totalement
indépendante de l'Université de Lausan-
ne.

Le Dr Neukomm a quitté le Centre
anticancéreux romand avant que celui-
ci ne fasse place à l'Institut suisse de re-
cherches expérimentales sur le cancer et
c'est donc par erreur que certains jour-
naux ont attribué au Dr Neukomm la
lonction de directeur de ce dernier insti-
tut.

Si le Dr Neukomm est bien médecin-
chef à plein temps d'un laboratoire de
l'Institut de médecine sociale et préven-
tive depuis 1970, l'institut lui-même n'a
cependant jamais participé au développe-
ment de cette cigarette traitée aux sol-
vants organiques.

Cigarette peu toxique :
mise au point de

l'Université
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Décorez votre
intérieur ou
faites un cadeau
avec cette

magnifique
pendule
avec socle, d'une
hauteur de 42 cm.
Livrable en rouge,
noir, vert.
Mouvement à pile.
Garantie 1 an.
Prix de fabrique

Fr. 130.—
F. Baillod,
2000 Neuchâtel.
Quai Suchard 6.
Tél. (038) 24 47 67.

DÉMÉNAGEMENTS
TRANSPORTS DANS TOUTE L'EUROPE

PIANOS — DÉBARRAS CAVES — GALETAS — LOGEMENTS : -
VÉHICULES BIEN ÉQUIPÉS — VISITES DE MOBILIERS

DEVIS GRATUITS SANS ENGAGEMENT
D. ROTHPLETZ, Saint-Nicolas 12, Neuchâtel Tél. (038) 25 35 90

'"plexiglas
en plaques, blocs, barres et tubes,
débités sur mesure.
Jauslin S.A., 15, route de Lausanne,
1032 Romanel-sur-l.ausanne.

* Tél. (021) 35 41 51. .

Thermo Fit
une chaleur active

La chaleur est et reste le meilleur moyen là où vous l'appliquez, même aux articulations,
de soulager les douleurs musculaires et arti- Idéal quand on se déplace,
culaires ainsi que les rhumatismes. Le soleil 3. Genouillères élastiques, souples etmoel-
qui nous réchauffe se couche chaque soir, leuses, en soie. Enveloppent le genou sans en-
thermo fit prend la relève. A l'endroit même traver la liberté de mouvements. Protègent et
où la chaleur est bénéfique. Au moment où soulagent Très appréciées par les sportifs,
elle vous est indispensable, thermo fit , c'est de 4. Ceinture thermogène en soie, douce à la
la chaleur sur mesure. peau, ou en laine, plus solide. Protège le bas du

dos et les reins du froid et des courants d'air.
1. Mousse thermogène en flacon aérosol, Voici la gamme complète des produits

si pratique. Une exclusivité thermo fit , d'un thermo fit Quatre produits parfaitement adap-
emploi simple et rapide: étendre et faire péné- tés l'un à l'autre. Qui se complètent Quatre
trer en massant légèrement produits dont l'emballage même dégage une

2. Emplâtre thermogène reste, sans glisser, impression de chaleur: rouge, orange et jaune.
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fSINGER"
vous propose un
grand choix de

boutons
et de

GALONS
J. Monnier

rue du Seyon 11
Neuchâtel

i Tél. (038) 25 12 70 i

Mécontent
de votre
radio ou

téléviseur !
Téléphonez
au 25 54 93

F. STIEQER
Berclea S 
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AUTO-SENN, Pierre-à-Mazel 25,
Neuchâtel, tél. 24 72 72 ; Garage
Aliter, Saint-Aubin, tél. 551187 ; ¦'!
Garage de Bellevaux J.-F. Buhler,
Neuchâtel , tél. 24 28 24; Garage
L. Duthé & Fils, Fleurier et
Couvet, tél. 61 16 37; Garage
Moderne W. Gattoliat, Fleurier,
tél. 61 11 86 ; Garage de la Station,
M. Lautenbacher, Valangin, tél.
31 11 30.
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Mendrisiostar ne résiste qu'une mi-temps
\ J0j !§$p,.'. football ; : j Ligue B : une journée favorable à Nordstern et à La Chaux-de-Fonds

LA CHAUX-DE-FONDS - MEN-
DRISIOSTAR 3-0 (0-0)

MARQUEURS : Dries 63me et 75me ;
Fritsche llme.

LA CHAUX-DE-FONDS : Forestier ;
Sandoz ; Merillat, Jaquet, Fritsche ;
Brossard, Morandi, Meury ; Pagani,
Dries, Delavelle. Entraîneurs : Mauron
et Morand.

MENDRISIOSTAR : Pozzi ; Gianola,
Blumer, Terruzzi, Ghielmetti ; Dolci, Si-
gnorelli ; Rieh, Cantiani, Riva, Grane-
roli. Entraîneur : Coduri.

ARBITRE : M. Scherz, d'Aegerten.
NOTES : Parc des Sports de la Char,

rière. Pelouse grasse mais parfaite pour
la pratique du football. Temps couvert
et frais. 1200 spectateurs. La Chaux-
de-Fonds annonce quatre malades : Le-
coultre, Kroemer, Guélat et Greub.
Mendrisiostar est au complet. En ce
dimanche, le demi Morandi fête ses
18 ans. Changements de joueurs : 4mc
Pittet pour Graneroli ; 45me Bors pour
Meury ; 72me Medici pour Cantiani.
Avertissements : 25me Cantiani, 39me
Delavelle. Coups de coins : 7-1 (5-1).

UNE MI-TEMPS POUR RIEN
Deux tactiques s'affrontèrent sur la

Charrière. D'un côté, le jeu d'attaque
et de l'autre, la défensive. Durant qua-
rante-cinq minutes, tout se déroula de-
vant la cage tessinoise. On sentait bien

Classements
Ligue A

1. Zurich 13 10 — 3 36-8 20
2. Winterthour 13 6 5 2 25-16 17
3. Sion 13 6 4 3 22-11 16
4. Servette 13 7 2 4 23-15 16
5 Bâle 13 5 5 3 24-15 15
6. Lausanne 13 3 8 2 15-11 14
7. Young Boys 12 5 3 4 29-21 13
8. Lugano 13 5 3 5 19-20 13
9. Saint-Gall 13 4 5 4 22-29 13

10. Grasshop. 13 3 6 4 20-28 12
11. Neuchâ. X. 13 4 3 6 21-23 11
12. Chênois 12 2 4 6 14-34 8
13. Lucerne 13 2 3 8 13-31 7
14. Vevey 13 1 3 9 17-38 5

Ligue B
1. Nordstern 13 9 2 2 31-16 20
2. Chiasso 13 7 3 3 24-12 17
3. Bellinzone 13 6 4 3 23-14 16
4. Bienne 12 6 3 3 29-17 15
5. Etoile Car. 12 6 2 4 26-18 14
6. Fribourg 13 5 4 4 16-17 14
7. Chx-Fonds 11 5 3 3 26-17 13
8. Martigny 12 5 3 4 22-24 13
9. Aarau 12 5 1 6 18-23 11

10. Wettingen 12 4 1 7 17-26 9
11. Granges 12 3 2 7 18-23 8
12. Mendris. 13 2 4 7 9-22 8
13. Rarogne 12 — 7 5 8-20 7
14. Giubiasco 12 2 3 7 10-28 7

SP0RT-T0T0
1 1 1 - 1 1 X - X 1 2 - X X I
Somme totale attribuée aux ga-

gnants : 273.907 francs.

cette recherche du partage de la part
des visiteurs qui avaient placé huit hom-
mes devant Pozzi afin de garder leur
cage inviolée ! Contre une telle orga-
nisation, les efforts locaux se brisèrent,
aussi n'y avait-il rien d'étonnant à se
retrouver au changement de camp, tou-
jours sur un résultat vierge. Il est vrai
que, par deux fois, les « Meuqueux »
auraient dû ouvrir la marque, mais le
tir de Meury (lre minute) et la reprise
de la tête de Delavelle (16me) s'en allè-
rent dans les décors.

Après le passage aux vestiaires, on

retrouva les « Meuqueux » plus solides.
La rocade de Delavelle, promu demi
aux côtés de Brossard, et de Morandi,
trompa la formation tessinoise. Tout al-
lait se jouer très vite. Entre les 50me
et 75me minutes, le match « éclata ».
Un penalty tiré par Dries et retenu
par Pozzi (51me), eut le don de lancer
définitivement les Montagnards. Us ac-
culèrent Mendrisiostar, qui allait don-
ner de la bande. A la 63me minute, un
coup franc, décoché de 20 mètres par
Dries, « tomba » dans la lucarne. Ce
but anéantit les espoirs tessinois. Par

contre, il lança tous les joueurs juras -
siens ! Une mêlée, à la 72me minute,
permit à l'arrière Fritsche de battre Poz-
zi d'un envoi ras de terre. Moins de
trois minutes plus tard , Dries, sur ef.
fort personnel, signa le résultat final .

LOGIQUE
Il faut relever la très bonne tenue des

Chaux-de-Fonniers, qui menèrent les opé-
rations durant les nouante minutes. Leur
succès est normal. On regrette, pour-
tant, la tenue d'attente des visiteurs qui
cherchèrent leur salut dans un style né-
gatif ; cela enleva à cette partie une
bonne part de son éclat. Mendrisiostar
n'a jamais alerté Forestier, ce qui dé-
montre assez bien l'écart séparant ces
deux formations. II est reflété par le
résultat net et sans appel.

P.G.

ET D'UN. — Le blond Pfister vient d' expédier un violent tir, lors dun premier
coup franc. Ce sera but l

(Photopress)

Bienne trop bien payé
BIENNE-GIUBIASCO : 3-0 (1-0)

MARQUEURS : Stomeo 2me et
74me ; Heutschi (penalty) 77me.

BIENNE : Tschannen ; Jungo, Liechti ,
Châtelain , Gobet ; Savoy, Heutschi , Ren-
fer ; Jallonardo, Stomeo, Walter. Entraî-
neur : Peters.

GIUBIASCO : Morisoli ; Boehni ,
Mazza , Agustoni , Rebozzi ; Caccia,
Massera, Calderari ; Soerensen, Capo-
feri , Fagetti. Entraîneur : Steffanini.

ARBITRE : M. Meier d'Onex.
NOTES : Stade de la Gurzelen , 1200

spectateurs. Bienne joue sans Peters et
Leu blessés. Giubiasco sans Beltrametti,
Pagano, Muller. A la 46me Albanese
remplace Savoy. A la 60me Jorio prend
la place de Soerensen. A la 86me de
Giovannini remplace Caccia. Tir de
Boehni sur la transversale à la 85me.
Avertissements à Mazza (15me), à Châ-
telain (35me), à Liechti (50me), à Agus-
toni (66me), à Renfer (84me). Coups de
coin : 9-7 (2-4).

BAISSE DE REGIME
Bienne connaît une sérieuse baisse de

régime en cette fin de premier tour.
Après ses prestations décevantes face à
Granges et Aarau, il a éprouvé passable-

ment de peine à venir à bout du mo-
deste Giubiasco. Car la marque est
trompeuse, les Biennois ont été trop
bien payés pour ce qu 'ils ont montré.

INCONSISTANT
Les hommes de Peters et Merlo sont

au bout du rouleau. Heureusement pour
eux, leur match contre Carouge a été
reporté au printemps prochain. En
l'absence de l'entraîneur-joueur, le
milieu de terrain surtout apparu t incon-
sistant. Pas de véritable construction,
une mauvaise occupation du terrain ,
l'équipe biennoise présenta un jeu à
l'emporte-pièce.

D'entrée Bienne ouvrit la marque.
Stomeo tira rapidement un coup-franc et
trompa la défense tessinoise occupée à
faire un mur. Ce but aurait dû libérer
les Biennois. Il n'en fut rien. S'appuyant
sur un excellent gardien, Giubiasco
contint facilement les attaques adverses
et fut près d'égaliser sur des tirs de
Caccia. Finalement la rencontre bascula
en l'espace de trois minutes. A la 74me
Stomeo partit en position de hors-jeu,
inscrivit un deuxième but. A la 77me,
Heutschi transforma un penalty, accordé
à la suite d'une faute sur Châtelain.

Ph. B.

Le Servette de Sundermaitii bat enfin Bâle
Deux matches de rattrapage ont été loués en ligue A

SERVETTE-BALE 2-1 (1-1)
MARQUEURS : Pfister 3me ; Tanner

27me ; Pfister 52me.
SERVETTE : Brignolo ; Guyot ;

Schnyder, Morgenegg, Martin ; Zapico,
Marchi , Castella ; Pfister, Riner, Petro-
vic. Entraîneur : Sundermann.

BALE : Muller ; Mundschin ; Ram-
seier, Fischli, Hasler ; Tanner, Nielsen ,
Demarmels ; Stohler, Hitzfeld, Schoenen-
berger. Entraîneur : Benthaus.

ARBITRE : M. Bucheli, de Lucerne.
NOTES : Stade des Charmilles, 9000

spectateurs. Terrain gras mais en bon

état. A la 61me, Doerfel prend la pla-
ce de Petrovic ; à la 67me, Sunder-
mann entre pour Castella et à la 74me
Schoenebeck et Wirth remplacent res-
pectivement Tanner et Schoenenberger.
A la 2me minute , Ramseier est averti
pour fautes successives sur Petrovic ; à
la 86me, Fischli est également averti,
mais pour réclamations.

Pendant les vingt premières minutes,
Servette a pratiqué un football de rê-
ve. Le but initial , signé Pfister sur coup
franc, a libéré les joueurs genevois qui
ont véritablement assiégé le but bâlois.
Après dix minutes, Servette avait déjà
tiré 5 coups de coin. La défense rhé-
nane ne parvenait pas à se dégager.
Les rares contre-attaques lancées par

Hitz feld ou Schoenenberger ne pouvaient
guère inquiéter Brignolo.

Pourtant , à la 27me minute , Tanner
est parvenu à égaliser , un peu contre
le cours du jeu. Servette aurait alors
mérité de mener avec deux , voire trois
buts d'avance. La réussite de Tanner
a complètement désorganisé les Gene-
vois, tandis que les Bâlois pouvaient se
ressaisir.

SIÈGE EN RÈGLE
En seconde période, Pfister a une

nouvelle fois pu donner l'avantage aux
« grenat », également sur coup franc.
Ce fut alors le début d'un siège en rè-
gle du but genevois. La balle n'a plus
franchi qu 'épisodiquement la ligne mé-
diane. Pourtant , Riner , à deux reprises ,
aurait pu marquer le but « libérateur ».
Mais par précipitation et maladresse, il
n'y est pas parvenu. Servette s'est cer-
tes défendu avec acharnement, mais il
a commis d'incroyables erreurs de mar-
quage. La formation genevoise ne fut
plus capable de se dégager. Elle doit
d'ailleurs une fière chandelle à son gar-
dien Brignolo qui s'est interposé bril-
lamment à plusieurs reprises devant un
Hitzfeld très travailleur et un Nielsen
toujours dangereux dans ses déborde-
ments.

« Vers la fin du match, expliquait
Sundermann dans le vestiaires, Bâle
n 'avait plus rien à perdre et a pris des
risques. De plus, nous sommes mainte-
nant fatigués et nous avons pu tenir
grâce à la volonté de tous les joueurs.
Mais je suis heureux d'avoir enfin pu
battre Bâle. C'est la première fois de-
puis que j'entraîne Servette. » I.M.

Fribourg a très bien joué mais
NORDSTERN-FRIBOURG 1-0 (0-0)

MARQUEUR : Gucmirtl 82me.
NORDSTERN : Staub ; Kaegi ;

Hasler, Huguenin , Geisser ; Corti, Cebi-
nac, Gucmirtl, Messerli ; Stettler, Wen-
ger. Entraîenur : Cebinac.

FRIBOURG : Dafflon ; Cremona ; Sif-
fert , Gremaud, Auderset ; Wampfler,
Blanchard, Radakovic ; Ries, Degen,
Dorthe. Entraîneur : Sing.

ARBITRE : M. Dubach , de Nidau.
NOTES : Stade du Rankhof , terrain

glissant, bruine durant tout le match.
4600 spectateurs : remplacement de
Dorthe par Kvicinsky (60me) et .de Mes-
serli par Meier (76me). Coups de coin :
11-7 (6-2).

Il ne restait plus que huit minutes et
Nordstern piétinait toujours. Il avait raté
plusieurs excellentes occasions au début
de la seconde mi-temps. Contre un ad-
versaire qui était à peu de chose près
son égal. Il n'avait pas eu son rayon-

nement habituel et sa ligne intermédiaire
composée de quatre joueurs n'était pas
parvenue à lancer avec succès les deux
avants de pointe. Bref , Nordstern avait
trouvé à qui parler. C'est alors que Guc-
mirtl plaça son tir de 20 mètres : une
balle très précise qui s'infiltra à travers
une dizaine de joueurs massés devant
Dafflon et qui pénétra dans l'angle infé-
rieur du but. Pour Nordstern, qui avait
fourni de grands efforts au cours de la
seconde mi-temps,, c'était la victoire.
Pour Fribourg, une défaite un peu déce-
vante car il pouvait estimer avoir mérité
un partage.

Ce fut un match très intense. Moins
spectaculaire, peut-être, que Nordstern-
Chiasso, mais plus équilibré et d'une
correction plus « âpre ». Fribourg fit
davantage que se défendre : aucun
adversaire de Nordstern ne joua aussi
bien que lui au Rankhof , en ce premier
tour.

gfjg gymnastique Championnats suisses a Weinfelden

Excellentes performances des représentants romands
Au titre du combine remporte samedi,

le Lucernois Bachmann a ajouté diman-
che deux nouvelles victoires dans les fi-
nales aux engins des championnats suis-
ses, à Weinfelden. Il s'est imposé aux
barres parallèles et à la barre fixe et il a
en outre récolté deux médailles d'argent.
Les autres finales sont revenues à
Renato Giess (sol), Bernhard Locher
(cheval-arçons), Peter Schmid (anneaux)
et Edi Kast (saut de cheval).

LE PLUS EN VUE
Le gymnaste le plus en vue de la se-

conde journée à toutefois été Renato
Giess qui , après s'est montré le meilleur
aux exercices au sol, a remporté chaque
fois une médaille, exception faite pour

BRILLANT. — L'Aiglon Bernard Locher s'est brillamment Imposé au cheval arçons
(Photopress)

la barre fixe où , à égalité de points, il a
été devancé pour la troisième place par
le Chaux-de-Fonnier Raphaël Serena. En
revanche, Armin Vock fut assez loin de
sa fo rme de Varna et il a même laissé
échapper le titre qu 'il détenait aux
barres.

BILAN EXCEPTIONNEL
Ces finales ont permis aux Romands

de se mettre en évidence. Le Valaisan
d'Aigle Bernhard Locher a conservé son
titre au cheval-arçons et il a pris la
deuxième place à la barre fixe. Légère-
ment blessé, il a préféré ne pas défendre
ses chances au sol et au saut de cheval.
Son désistement à cette dernière
spécialité a permis à Edi Kast de pren-

dre part a la finale et de s'adjuger le
titre à la surprise générale devant le
Montreusien René Tichelli qui, auteur
d'un excellent premier saut, n'a raté la
médaille d'or que pour un dixième. La
troisième place de Raphaël Serena à la
barre fixe et une quatrième place de
Tichelli aux anneaux complètent un
bilan romand vraiment exceptionnel.

RÉSULTATS
SOL : 1. Giess (Berne) 18,00 ; 2. Bach-

mann (Lucerne) 17,825 ; 3. Vock (Thal-
wil) 17,425.

CHEVAL-ARÇONS : 1. Locher
(Aigle) 18,60 ; 2. Bachmann 18,40 ; 3.
Giess 18,075 ; 5. Tichelli (Montreux)
17,25.

ANNEAUX : 1. Schmid 18,325 ; 2.
Giess 18,25 ; 3. Vock 18,15 ; 4. Tichelli
18,025 ; 6. Locher 17,55.

SAUT DE CHEVAL : 1. Kast 18,40 ;
2. Tichelli 18,30 ; 3. Giess 18,225.

BARRES : 1. Bachmann 18,55; 2.
Vock 18,525 ; 3. Giess 18,45 ; 4.
Locher 18,05 ; 5. Tichelli 17,75.

BARRE FIXE : 1. Bachmann 18,85 ;
2. Locher 18,65 ; 3. Serena (La Chaux-
de-Fonds) 17,90.

Bachmann et Giess cumulent les titres

Hussy choisit
Avant Turquie - Suisse :

Les mêmes seize joueurs qui avaient
été présélectionnés pour le match Suisse
- Portugal du 13 novembre à Berne, ont
été retenus à nouveau dans le contingent
de base en vue de la rencontre face à la
Turquie, le 1er décembre prochain, à
Izmir. II s'agit, rappelons-le, du premier
match que l'équipe suisse jouera dans le
cadre du championnat d'Europe des na-
tions. Voici la sélection suisse :

GARDIENS : Burgener (Lausanne) et
Kung (Winterthour).

DÉFENSEURS ET DEMIS : Bizzini
(Chênois), Botteron (Zurich), Guyot
(Servette), Hasler (Bâle), Kuhn (Zurich),
Rutschmann (Zurich), Schild (Young
Boys), Stierli (Zurich), et Valentini
(Sion).

ATTAQUANTS : Jeandupeux (Zu-
rich), Muller (Hertha Berlin), Pfister
(Servette), Risi (Winterthour) et Schnee-
berger (Saint-Gall).

Portugal
Championnat de 1ère division : Cuf

Barreiro - Benfica Lisbonne 0-1 ; Orien-
tal Lisbonne - Sporting de Espinho 0-0 ;
Belenenses - Leixoes Porto 0-0 ; Sporting
Lisbonne - Boavista 1-0 ; Olhanense -
Farense 1-1 ; Academica Coimbra -
Union de Tomar 3-1 ; Porto - Atletico
Lisbonne 5-0 ; Vitoria Guimaraes - Vito-
ria Sétubal 3-2. — Classement après 10
journées : 1. Porto 16 p. ; 2. Benfica Lis-
bonne 16 ; 3. Vitoria Guimaraes 15 ; 4.
Sporting Lisbonne 13 ; 5. Farense 12.

Belgique
Championnat de 1ère division : Ander-

lecht - Winterslag 0-0 ; Cercle Brugeois ¦
FC Brugeois 0-2 ; Anvers - Molenbeek
3-3 ; Lierse - Berchem 2-0 ; Olympic
Montignies - Beveren Waas 0-0 ;
Ostende - Standard Liège 1-2 ; Diest -
Beerschoot 2-2 ; Liégeois - Sporting
Charleroi 0-1 ; Lockerren - Malinois
0-0 ; Wageningen - Beringen renvoyé. —
Classement après 15 journées : 1. Molen-
beek 23 p. ; 2. Anderlecht 21 ; 3. FC
Brugeois 19 ; 4. Beerschoot 18 ; 5. An-
vers 18 ; 6. Cercle Brugeois 18.

La Coupe du monde « nordique »
j j êg z ^zZ  ski Le Brassus compris

A l'orée de la saison 1974-75, on
reparl e de la Coupe du monde de ski
nordique (fond) que la Fédération
internationale de ski (FIS) ne considère
qu 'à titre « officieux ». Ses promoteurs
se sont , d'ailleurs , réunis à Schonach
(RFA) afin d'en établir le programme.

En cette année pré-olympique, 13
épreuves , réparties sur 10 manifestations

internationales , entreront en ligne de
compte pour l'attribution du trophée (7
courses de 15 km, 4 de 30 km et 2 de
50 km) . Les six meilleurs concurrents de
chaque course obtiendront des points.
L'hiver dernier, la lre « édition » de
cette officieuse coupe du monde de fond
était revenue au Norvégien Ivar Formo
(24 ans). Voici les épreuves retenues :

8-9 janvier : Castelrotto (Trentin-Haut
Adigc). 11-12 janvier : Leningrad et Le
Brassus. 18-19 janvier : Reit im Winkl .
26.27 janvier : Ramsau. 31 janvier . 3
février : Seefeld (Jeux pré-olympiques).
14.16 février : Oberhof-RDA. 20-23 fé.
vrier : Falun. 26 février - 2 mars : Lahti.
6-9 mars : Holmenkolmen.

Champion pour un dixième !
La première partie du championnat

suisse aux engins s'est terminée par la
victoire du Lucernois Uli Bachmann qui
est sorti en tête du programme complet.
En l'absence des trois premiers de l'an
dernier. Peter Rohner , Robert Bretscher
et Philippe Gaille , Bachmann (24 ans) a
eu le beau rôle de décrocher son
premier titre , à Weinfelden .

Avec 110,55 points , il a distancé d'un
dixième seulement le Bernois Renato
Giess et de 75 centièmes Armin Vock.
Ce n'est qu'au dernier agrès, la barre
fixe , que la décision est tombée. En

1973, Bachmann s'était classé quatrième
à cinq centièmes de Philippe Gaille.

RÉSULTATS : 1. Bachmann (Lu-
cerne) 110,55; 2. Giess (Bern e) 110,45;
3. Vock (Thalwil) 109.80 ; 4. Locher
(Aigle) 109,60 ; 5. Tichelli (Montreux)
107,10; 6. Schmid (Seen) 107,10; 7. Kast
(St. Margicthen) 105,90; 8. Looser
(Frauenfeld) 105,50; 9. Serena (La
Chaux-de-Fonds) 103,90 ; 10. Luthi
(Thundorf) 103,75; 11. Castelletti
(Chiasso) 103,35 ; 12. Kehl (Aarau)
103,20 ; 13. Franchini (Ascona) 101,45 ;
14. Zibetti (Ascona) 101,35 ; 15. Muller
(Ascona) 97,20; 16. Kundert (Rumlang)
95,80.

Ligue B: dix candidUfiTPK la ^oHlfion
C'est la première fois depuis qu'il

est entraîneur de Servette que Sun-
dermann bat Benthaus. Cette victoire
est logique car Bâle n'est pas très
vaillant en ce moment. Il lui man-
que beaucoup de choses, mais en par-
ticulier un joueur qui pense. Jamais
Odermatt n'a paru aussi indispensa-
ble que maintenant. Autrefois, Bâle
régnait par son milieu de terrain
Odermatt - Benthaus - Sundermann,
Maintenant, il n'a plus personne qui
soit capable d'ordonner le jeu et de
varier le rythme.

Young Boys a déclassé Grasshop-
pers sans qu'on s'en étonne. Il a gra-
vi un échelon de plus et on regrette
vraiment qu'il ait pris un si mauvais
départ car il pourrait inquiéter Zu-
rich qui s'en va trop facilement vers
un nouveau titre. Mais qui sait : s'il
n'avait pas eu des difficultés an dé-

but du championnat, il ne serait pas
aussi autoritaire actuellement

En ligue B, Nordstern s'apprête
gentiment à attirer au Rankhof le
public déçu par les performances de
Bâle : 4600 spectateurs pour le voir
battre Fribourg sous une pluie cons-
tante. II termine ce premier tour avec
trois points d'avance sur Chiasso qui
a été tenu en échec (à Chiasso) par
Rarogne et quatre sur Bellinzone,
vainqueur de Granges. Nordstern
s'est sensiblement renforcé depuis la
saison passée. Cependant, on ne
croyait pas qu'il dominerait les fa.
voris. Deux défaites (Granges et Bien-
ne) deux partages (Bellinzone et
Chiasso). Il a réalisé une bonne
moyenne.

SANS VICTOIRE
Mais la situation demeure néan-

moins tendue et ceux qui sont par-

mi les dix premiers peuvent encore
tous accéder à la ligue supérieure,
alors que les autres craignent la chu-
te en première ligue. Rarogne est tou-
jours sans victoire. Ses sept partages
lui ont pourtant rapporté autant de
points que n'en possède Giubiasco.
Mendrisiostar et Granges sont tout
proches. Granges est la plus grande
déception de ce premier tour. Wettin-
gen vient de perdre un match impor-
tant contre son rival cantonal, qui,
de la sorte, semble se mettre en lieu
sûr : Aarau a repris contact avec les
équipes du milieu du classement. Ca-
rouge marque un temps d'arrêt dans
son ascension en cédant un point à
Martigny, alors que Fribourg est la
seule équipe du groupe de tête à
avoir été battue. Circonstance atté-
nuante : elle avait affaire à un adver-
saire très fort

Guy CURDY

Roland Collombin
à nouveau malade
Nouveau coup dur pour Roland

Collombin. On apprenait dimanche,
que le champion avait dû suspendre
brusquement son entraînement en
pays saint-gallois. Le champion valai-
san souffre à nouveau de l'inflamma-
tion du périoste. On sait que récem-
ment, lors de son séjour à Thyon, il
avait eu des ennuis déjà de ce côté-
là.

Collombin ne pourrait plus
rechausser ses skis durant une
semaine, soit jusqu 'à la veille du ren-
dez-vous du Val-d'Isère.

: y jKW f̂r5 * f̂? SS

Championnat de lre division : uurn-
ley - Newcastle United 4-1 ; Carisle
United - Leeds United 1-2 ; Coventry
City - Arsenal 3-0 ; Derby County - Ips-
wich Town 2-0 ; Liverpool - West Ham
United 1-1 ; Manchester City - Leices-
ter City 4-1 ; Middlesbrough - Queens
Park Rangers 1-3 ; Tottenham Hotspur -
Birmingham City 0-0 ; Wolverhampton
Wanderers - Stoke City 2-2. Classe-
ment : 1. Manchester City 19-24 ; 2. Li-
verpool 18-23 ; 3. Everton 18-22 ; 4. Ips-
wich Town 19-22 ; 5. Derby County 19-
22 ; 6. Sheffield United 18-21.

Angleterre
Première division (7me journée) : Bo-

logne - Turin 1-3 ; Cesena - Naples 0-0 ;
Fiorentina - Varèse 2-0 ; Juventus -
Rome 1-0 ; Lazio - Cagliari 1-0 ; Vicen-
ce - Ternana 1-0 ; Milan - Ascoli 2-0 ;
Sampdoria - Internzaionale 1-1. Classe-
ment : 1. Juventus 11 p ; 2. Lazio et
Turin 10 ; 4. Bologne Naples, Fioren-
tina et Milan 9 p.

Allemagne
Deux buts de « Kudi »

« Kudi Muller est en forme. Il l a
prouvé à l'occasion du match Suisse-
Portugal mais aussi en championnat de
la « Bundesliga ». Samedi , il a signé les
deux buts (4me et 77me minutes) victo-
rieux de Hertha Berlin contre Kaisers
Lautern . Grâce à ce succès son club
s'est hissé en 2me position du classe-
ment , à une longueur seulement de Ki-
ckers Offenbach.

Championnat de ligue fédéral e (14me
journée) : Hambourg - Eintracht Braun-
schweig 0-0 ; Stuttgart-Tennis Borussia
Berlin , 2-1 ; Kickers Offenbach-Duis-
bourg, 3-3 ; Cologne-Einliacht Francfort,
0-0 ; Bayern Munich-Rotweiss Essen, 2-
2 ; Wuppeital-Borussia Moenchenglad-
bach, 1-5 ; Hertha Berlin-Kaiserslautern ,
2-1 ; Schalke-Werder Brème, 2-0 ;
Forluna Duesseldorf-Bochum, 0-1. —
Classement : 1. Kickers Offenbach 20
points ; 2. Eintracht et Hertha Berlin,
19 ; 4. Hambourg 18 ; 5. Duisbourg 18 ;
6. Borussia Moenchengladbach 17.

France
Championnat de 1ère division (18me

journée) : Angers-Reims 1-2 ; Rennes-
Lille 3-0 ; Lyon-Sochaux 1-0 ; Lens-
Nantes 2-2 ; Troyes-Nîmes 1-1 ; Bor-
deaux-Monaco 0-0 ; Marseille-Saint-
Etienne 1-2 ; Paris St. Germain-Red Star
2-0 ; Nice-Metz 1-0 ; Bastia-Strasbourg 2-
1. — Classement : 1. Saint-Etienne 25;
2. Bastia 25 ; 3. Reims 24 ; 4. Nîmes 22 ;
5. Rennes 22 ; 6. Lens 22.

Italie

Chiasso-Rarogne 0-0
STADIO COMUNALE : 800 specta-

teurs. ARBITRE : Galler (Kirchdorf).

Wettingen-Aarau
0-1 (0-0)

ALTENBOURG. 2500 spectateurs.
BUT : 61. Wernle (penalty) 0-1.

Bellinzone-Granges
2-0 (1-0)

STADIO COMUNALE. 1500 specta-
teurs. ARBITRE : Bartmettler (Lucerne).
BUTS : 20. Manzoni 1-0 ; 53. Manzoni
2-0.

Carouge-Martigny
1-1 (1-0)

FONTENETTE. 2.200 spectateurs
ARBITRE : Boesch (Sutz). BUTS : 23.
Ruch 1-0 ; 62. Poli 1-1.

WANKDORF : 11.500 septacteurs.
ARBITRE : Délia Bruna (Lumino).
BUTS : 17. Ohlhauser 0-1 ; 27. Schild 1-
1 ; 47. Bruttin 2-1 ; 49. Cornioley 3-1 ;
80 Bruttin 4-1 ; 87. Siegenthaler 5-1 ; 89.
Schild 6-1.

YOUNG BOYS : Eichenberger ; Reb-
man n, Trumpler, Conz, Schmocker, An-
dersen, Schild, Messerli, Bruttin , Siegen-
thaler, Cornioley.

GRASSHOPPERS : Stemmer ; Hans
Niggl , Thomas Niggl , Staudenmann,
Gross, Ohlhauser, Meyer (62. Capra, 75.
Rehmann), Bosco, Noventa, Santrac, El-
sener.

35. Cornioley (YB) rate la transfor-
mation d'un penalty.

Young Boys-Grasshoppers
6-1 (1-1)
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£A MOB Fondée en 1940

Entreprise de nettoyages
| en tous genres

Nouveau : DÉTACHAGES ET
SHAMPOOINGS TAPIS

| Méthode TASKI
Raymond Gay-Balmaz
Neuchatel-Peseux
Tél. (038) 31 56 87
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MACHINES A LAVER
Linge-vaisselle légèrement grittées ou
petits défauts d'émail, à céder avec
gros rabais. Services assurés Pose
gratuite. Grandes facilités de paie-
ment , par leasing, sans versement à
la livraison, occasions dès Fr. 400.— J

i. Réparations toutes marques.

MAGIC NEUCHATEL
Tél. (038) 41 17 96 en cas de non-ré-
ponse de 7 à 22 h (021) 20 26 77.
Rue du Tunnel 3 - 1000 Lausanne.
20 ans d'expérience. 
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IENCADREMENTm. dorure
restauration

¦b.l r.|chland
papM lo

Ci m neuchâtel
S I tel: 24 62 12

WILLY VUILLEMIN
Maître couvreur

Entreprise de toitures

I

en tout genre
Quai Suchard 14 I

Tél. (038) 25 25 75 2003 NEUCHATEl|

ALFRED GROSS
\ Appareillage - Ferblanterie

Installations sanitaires
Machines à laver « Schultess »

Coq-d'lnde 24 Tél. 25 20 56

RITZ & Ci»
MENUISERIE
ÉBÉNISTERIE
Neuchâtel

Ecluse Tél. 25 24 41

FIDUCIAIRE A. BARRELET I
Comptabilité - Gérances

Recouvrements
Organisation et gestion

de comptabilités à domicile
Fbg de l'Hôpital 96, Neuchâtel

Tél. (038) 24 46 18

RENÉ SCHENK
Votre fournisseur pour vos

articles de sport
Ski - hockey - football

Aiguisage de patins
Chavannes 7 et 15 - Tél. 25 44 52
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N'oubliez pas
la campagne
financière de
Neuchâtel HC

Même 1 fra nc nous est utile

Merci : C.c.p. 20-1166

Monthey était plus solide qu Audax
Ĵ ti- football j

Résultats
Groupe occidental: Berne - Durre-

nast 1-0 ; Central - Yverdon 3-2 ;
Meyrin - Boudry 3-0 ; Monthey -
Audax 3-0 ; Sierre - Bulle 2-2.

Groupe central : Brunnen
Concordia 1-3 ; Petit-Huningue -
Emmenbrucke 1-4 ; Laufon - Zoug 4-
0 ; Boncourt - Ebikon 4-0 ; Kriens -
Soleure 1-0.

Groupe oriental : Baden - Frauen-
feld 2-2 ; Blue Stars - Schaffhouse 2-
1 ; Bruhl - Gossau 2-3 ; Locarno -
Young Fellows 1-1 ; Uzwil - Toess-
feld 1-1.

Classements
GROUPE OCCID EN TAL

1. Boudry 12 7 3 2 17 13 17
2. Audax 12 8 — 4 19 19 16
3. Nyon 12 7 1 4 20 13 15
4. Berne 12 6 2 4 18 10 14
5. Central 12 6 2 4 22 16 14
6. Meyrin 12 5 3 4 20 13 13
7. Monthey 12 5 3 4 18 14 13
8. Sierre 13 3 6 4 14 14 12
9. Bulle 13 5 2 6 22 33 12

10. Durrenast 11 3 3 5 18 16 9
11. Le Locle 11 2 4 5 13 16 8
12. Yverdon 12 3 2 7 14 20 8
13. Montreux 12 1 3 8 13 31 5

GROUPE CENTRAL
1. Kriens 12 6 5 1 23 9 17
2. Soleure 13 7 3 3 24 13 17
3. Laufon 12 6 3 3 20 13 15
4. Buochs 12 5 5 2 23 19 15
5. Boncourt 13 5 5 3 23 16 15
6. Emmenb. 11 6 2 3 17 11 14
7. Delémont 12 5 2 5 26 20 12
8. Zoug 12 6 — 6 18 22 12
9 Concordia 12 4 3 5 15 21 11

10. Porrentruy 12 5 1 6 12 20 11
11. Brunnen 12 3 2 7 16 19 8
12. Huningue 121 4 7 13 29 6
13. Ebikon 13 1 3 9 14 32 5

GROUPE ORIENTAL
1. Young Fellows 12 matches, 18

points ; 2. Gossau 11-17 ; 3. Frauen-
feld 12-14 ; 4. Coire, Locarno et Blue
Stars 12-13 ; 7. Red Star 11-12 ; 8.
Baden 12-12 ; 9. Toessfeld 11-11 ; 10.
Wil 12-11 ; 11. Schaffhouse 11-8 ; 12.
Rrnhl et Uzwil 12-5. /

Première ligue : les deux «leaders» neuchâtelois rappelés à I ordre

MONTHEY-AUDAX 3-0 (0-0)
MARQUEURS : Nicolet 62me ; Dela-

croix 74me et 85me.
MONTH EY : Papilloud ; Germanier ;

Fracheboud , Biaggi , Levet ; Zulauf ,
Passi , Largey ; Delacroix , Lennartsson,
Nicolet. Entraîneur : Lennartsson.

AUDAX : Decastel ; Lecoultre ;
D'Amico, Sermet , Christen ; Favre,
Facchinetti ; Fiorese, Barbezat , Probst ,
Ischi. Entraîneur : Kauer.

ARBITRE : M. Corminbœuf , de Dom-
didier.

NOTES : Stade municipal. Pelouse
grasse. 700 spectateurs. Monthey joue
sans Vannay et Pereiro (blessés). A la
55me minute , avertissement à D'Amico
pour anti-sportivité. A la 64me Decastel ,
sortit à la rencontre de Lennartsson et
battu par une déviation du Suédois ;
Lecoultre. revenu en catastrophe, dégage
la balle qui allait pénétrer dans le but.
A la 87me, avertissement à Probst
(impolitesse envers un juge de touche) .
A peine le coup de sifflet final donné ,
D'Amico se précipite vers le banc des
Valaisans et donne un coup de poing à
Mascagna avant de se réfugier dans le
vestiaires...des Montheysans ! Coups de
coin 10-2 (8-1).

REVALORISE

A Monthey, Audax a bu la coupe jus -
qu 'à la lie ! Face à une formation valai-
sanne revalorisée à celle vue à Boudry
fin septembre, le « onze » de Kauer se
révéla dans l'incapacité d'imposer son
jeu , de trouver la clé du système défen-
sif érigé par son adversaire : un
« libero », trois défenseurs, quatre
demis.

Ne laissant que deux hommes en
pointe, (Delacroix, associé à Lennartsson
ou à Nicolet), Monthey se révéla très
prudent en début de match. Puis, peu à
peu, à mesure que les Neuchâtelois don-
naient des signes d'impuissance en
attaque et d'affolement en défense, les
Montheysans modifièrent leurs batteries,

devinrent plus offensifs. Toutefois, ils
leur fallut plus d'une heure de jeu pour
trouver le chemin du but de Decastel :
sur un « contre », Zulauf entra en pos-
session du ballon , le donna à Largey
dont le centre trouva Nicolet étrange-
ment seul ; la reprise du No 11 des
Montheysans surprit Decastel.

MILIEU DE TERRAIN
Logiquement, Monthey avait ouvert la

marque ; ce n'est toutefois point que les
hommes du président Bosy eurent plus
d'occasions que leurs adversaires — elles
furent aussi rares d'un côté comme de
l'autre —. Ce but récompensa surtout
l'équipe développant un volume de jeu
supérieur, s'étant approprié la direction
au milieu du terrain . Or, c'est dans ce
secteur qu'Audax lâcha pied au fil des
minutes, les Facchinetti , Favre, Fiorese
ou Probst cédant la place à un Zulauf
omniprésent , à un Largey malin et clair-
voyant — il fut à l'origine de la passe
décisive amenant les trois buts — d'un
Bassi travailleur en diable. Finalement,

mieux alimentée en ballons, mieux sou-
tenue également par ses demis, la ligne
d'attaque montheysanne sut forcer le
destin au contraire d'un Probst (il rata
deux occasions en « or » seul face à
Papilloud), d'un Ischi mal inspiré et
d'un Barbezat dont Biaggi lui colla aux
chausses une heure et demi durant. Et si
Delacroix, par deux fois, parvint à
battre Decastel, il est vrai qu'il bénéficia
d'une liberté de mouvement que jamai s
les attaquants audaxiens ne connurent.

PLUS DE CULOT
Battu , Audax, le fut par plus fort que

lui hier après-midi. Par une équipe plus
homogène, à laquelle il manque un rien
de culot pour devenir l'un des « gros
bras » de la première ligue. Il est vrai
que Monthey jouait pour la troisième
fois de suite dans la même composition,
ayant dû avoir recours, depuis le début
de la saison, à des solutions de fortune
pour pallier les absences de ses trop
nombreux blessés.

P.-H. BONVIN

LE DEUXIÈME. — Monney, laissé seul face au gardien Streit, va inscrire le deu-
xième but de Meyrin devant Boudry

(ASL)

Les Suisses se sont bien buttas en vain
I gg hockey sur giace j Nouvelle défaite helvétique face à I Allemagne

ALLEMAGNE FÉDÉRALE -
SUISSE 5-3 (1-2 2-0 2-1)

MARQUEURS : Zahnd 2me ; Ron-
ner 8me ; Schneitberger 13me ; Funk
26me ; Boos 28me ; Aububer 44me ;
T. Neininger 47me ; Philipp 51me.

ALLEMAGNE FÉDÉRALE : Weiss-
haupt ; Auhuber , Schneitberger ; Bern-
daner( Langner ; Schloder, Funk, Kuhn ;
Hinterstocker, Kœpf , Philipp ; Kœberle,
Boos, Egger.

SUISSE : Guy Croci-Torti ; Hoff-
mann, Yves Croci-Torti ; Zenhaeusern,
Locher : Kœlliker, Henzen ; Zahnd, Lin-

vouer baltu : la raison en est simple :
c'est que l'adversaire, lui aussi en mal
de préparation et en recherche de moral,
sut également monter d'un cran. Par
rapport à la veille, ce ne fut pas le seul
changement. Rudolf Killias est un habi-
tué du bouleversement des lignes. Il
cherche, à l'image de l'équipe qu'il con-
duit, sa voie. Il essaie, suppute, réfléchit,
modifie. On pourrait s'arrêter là dans
l'analyse de la double confrontation, de
celle de Bad Naulieim surtout, et trou-
ver une quelconque excuse à la défaite.
Ce serait trop facile car, quoi qu'il fas-
se, l'entraîneur national ne parvient pas

a reunir assez d éléments pour s impo-
ser. La constatation est dure, mais obli-
gatoire.

DÉTERMINATION
Une nouvelle fois donc, les Allemands

ont dominé. Et cela après avoir concédé
un départ déficitaire, deux buts de belle
venue ayant été signés dès le début.
Mais, dans la manière forte qu'ils impo-
sèrent volontairement, ils eurent , là aus-
si, ce petit rien de supériorité qui fit la
différence. Avec un point positif pour
les Suisses pourtant : contre le jeu sec,
sinon dur, qui sera du voyage aux cham-
pionnats du monde de Sapporo, les
hockeyeurs helvétiques n'ont pas cherché
à se cacher. Bien au contraire, ils ont
répondu avec une détermination, une
témérité qu'on ne leur connaissait pas
toujours. Il est vrai que des Locher,
Henzen, Croci-Torti (et ils sont trois),
Durst ct autres Kœlliker ne détestent pas
cette manière ! Mais il est vrai aussi
qu'à part quelques exceptions qui refu-
sent systématiquement le contact (on a
le droit d'avoir peur), les autres se jetè-
rent facilement dans la bataille.

II s ensuivit un beau match, d une qua-
lité certaine, où l'infériorité helvétique
ne fut pas toujours apparente. Croci-
Torti , dans le but, eut quelques situa-
tions bien en main, même s'il ne mon-
tra pas — et c'est logique — la même
expérience qu 'un Molina : les défenseurs
eurent parfois de la peine à sortir la
rondelle de leur camp, mais ne laissè-
rent aucune liberté aux attaquants d'en
face : quant aux lignes d'avants, elles
compensèrent leur manque de cohésion
par une détermination de tous les ins-
tants.

¦On ne construit pas les victoires avec
des « si ». Ce qui n'empêche pas de
penser que, si samedi, l'équipe de Suis-
se avait vraiment réuni les meilleurs du
pays, elle aurait pu s'imposer. Mais at-
tention , les « meilleurs », ce n'est pas
seulement ceux qui étaient présents ct
les Lott, Jorns, Wyss ou Friedcrich
absents. Car Killias doit, désormais, vrai-
ment songer à ceux qu'il n'a pas encore
sélectionnés, pour des raisons que lui
seul connaît.

S. DOURNOW

deinann, Berger ; T. Neininger, Ronner,
B. Neininger, Dubois, Durst, J.-L. Cro-
ci-Torti.

ARBITRES : MM. Gobetzky et Hai-
dinger (Autriche).

NOTES : Patinoire de Bad Nauheim.
5500 spectateurs (guichets fermés). Péna-
lités : 2 x 2 minutes contre la RFA, 4 x
2 minutes plus 5 minutes (J.-L. Croci-
Torti) contre la Suisse.

Malgré l'apparence des résultats —
5-3 samedi à Bad Naulieim, par rapport
au 5-4 de vendredi , à Cologne — la
deuxième rencontre de la Suisse face
à l'Allemagne comportait toutes les dif-
férences possibles. Il ne faut donc pas
se fier aux hâtives similitudes : au spec-
tacle bien moyen du premier affronte-
ment succéda uue qualité inattendue ; à
l'engagement refusé à Cologne suivit une
certaine débauche d'énergie qui fit plai-
sir a voir. Bref , la Suisse a pris une di-
rection, samedi soir, dans une patinoire
neuve d'une station thermale où toutes
les places avaient été vendues, qui pour-
rait la mener sur le chemin de quel-
ques succès.

Et pourtant, il fallut à nouveau s a-

Trois buts
de Renaud

face à Ebikon
BONCOURT - EBIKON 4-0 (0-0)
BONCOURT : Farine ; Oeuvray,

Cattin, Vuillaume, Klaus ; J. Gigandet,
Renaud, Babey ; Chapuis, Gurba, Bre-
gnard. Entraîneur : Gigandet.

MARQUEURS : Renaud 51me, 67me
et 82me, Bregnard 63me.

ARBITRE : ;. Hus, de Bâle.
NOTES : Stade communal, pelouse

glissante mais praticable, Boncourt joue
sans son entraîneur G. Gigandet. 600
spectateurs. Avertissement au Lucernois
Bonati.

Ebikon s'était déplacé dans le Jura
avec un objectif : ramener un. .point. Les
Lucernois, durant la première mi-temps,
se sont très bien acquittés de leur , tâche.
Usant d'un marquage' individuel très"
strict, ils repoussèrent avec bonheur tous
les assauts adverses. Ils furent , toutefois ,
assistés par la chance à la 40me minute
lorsqu'un arrière suppléa à son gardien
sur la ligne fatidique à la suite d'une
remarquable reprise de la tête de Gurba.

Le « suspense » entier à la mi-match,
fut vite levé. Renaud, un des meilleurs
hommes sur le terrain, trouva la faille
dans la muraille lucernoise. Il fut le
bourreau d'Ebikon, réussissant le fameux
coup de chapeau. A noter également les
prestations efficaces de Vuillaume en
défense et de Babey dans Pentre-jeu. Les
Lucernois, une fois menés à la marque
ne se montrèrent jamais capables de
remonter le courant.

A.J.

Zurich s'impose
à La Chaux-de-Fonds

LA CHAUX-DE-FONDS - ZURICH
5-8 (0-4 2-3 3-1)

MARQUEURS : Sgualdo, Turler (2),
Marti et Pelletier pour La Chaux-de-
Fonds ; Small, Lerch (2), Schmid, Eich-
holzer (2), Weiss et Altorfer pour Zu-
rich.

LA CHAUX-DE-FONDS : Brun ; Hu-
guenin , Divernois ; Sgualdo, Cuenat ;
Piller , Turler, Gaillard ; Steudler, Pelle-
tier , Martel ; Bader, Marti , J.-C. Girard.

NOTES : Patinoire des Mélèzes. 500
spectateurs. La Chaux-de-Fonds sans Du-
bois, Ronner et les Neininger. Zurich
sans Fehr, Fluckiger et les Lott. Au 2me
tiers, Brun cède sa place à Reuille.

Les Neuchâtelois ont entrepris cette
partie amicale sans concentration aucu-
ne , ce qui a fait le jeu des Zuricois dé-
cidés. De ce fait , la marque a rapide-
ment évolué en faveur des visiteurs.
Quand les hommes de Pelletier ont déci-
dé de se réveiller, c'est-à-dire au troisiè-
me tiers-temps, il était trop tard. Les
jeunes joueurs joints aux anciens à cet-
te occasion ont montré qu 'ils n 'étaient
pas encore aptes à « faire le saut ».
Quant à Martel , franchement mauvais,
sa désinvolture a tranché avec la bonne
volonté de Pelletier qui reste un maître
et un exemple.

P.G.

Un point mente
pour Bulle

SIERRE - BULLE 2-2 (1-0).
MARQUEURS : Ceric 25me et 65me

(pénalties) ; Demierre 56me ; Perret
63me.

SIERRE : Panattier ; Schoerter , Manz,
Tudisco, Epiney ; Biaggi, R. Valentini,
Goelz ; Ceric, Vioget, P.-A. Valentini.
Entraîneur : Goelz.

BULLE : Cottier ; Dubuis, Pugin ,
Doutaz, Perret ; Tercier, Schinz, Ul-
dry, Laroussi, Gonzales, Demierre. En-
traîneur : Waeber.

ARBITRE : M. Fasini, d'Osogna.
NOTES : stade de Sierre, 600 spec-

tateurs. Changements en cours dé par-
tie : pour Sierre : Imhof pour Manz
(12me) et Papilloud pour Vioget (74me) ;
pour Bulle : Paschoud pour Schinz
(52me) et Rime pour Uldry (74me).

Tout auréolé de son redressement de
:es dernières semaines, Sierre attendait
:e(te rencontre avec une certaine impa-
tience. Bulle donna à la partie un ryth-
me assez soutenu, cela grâce à une ex-
cellente condition physique. Les Sierrois
connurent donc passablement de pro-
blèmes. Surpris, les maîtres de céans
s'organisèrent tant bien que mal et eu-
rent de sérieuses difficultés à prendre en
défaut le rideau défensif des visiteurs.
Il en résultat quelques échanges assez
secs qui demeurèrent pourtant dans les
limites du règlement. Après le premier
but de Ceric, Sierre connut des mo-
ments difficiles et Bulle obtint finale-
ment des points absolument mérités.

A. C.

Les juniors battus deux fois
Les deux sélections suisses de juniors,

celle jusqu'à 18 ans et celle jusqu'à 19
ans, ont été battues par leurs égal
ouest-allemandes, la première par , 7-1 (2-
0, 2-0, 3-1), à Olten, la seconde par 6-2
(2-1, 2-0, 2-1), à Kaufbeuren.

Juniors jusqu'à 18 ans. — Olten : 1000
spectateurs. Arbitres : MM. Langham-
mer, Tschebul (Aut). Buts : 11. Meitinger
0-1 ; 14. Meitinger 0-2 ; 33. Guggenmoos
0-3 ; 34. Truntschka 0-4 ; 48. Hoefner 0-
5 ; 53. Soguel 1-5 ; 55. Guggenmoos 1-6 ;
56. Hiemer 1-7. Pénalités : 6 x 2 minutes
contre la Suisse, 9 x 2  minutes et 1 'x 10
minutes contre la RFA.

Comme la veille à Aarau, la supériori-
té des jeunes allemands a été très nette.
L'évolution de la marque est logique. A
la 27me minute, le Grison Koller (Aro-

sa) a raté la transformation d'un
penalty.

Juniors jusqu'à 19 ans. — Kaufbeuren-
RFA : 700 spectateurs.

Vaincue la veille (7-3), la formation
allemande a pris sa revanche de façon
éclat ante. Les deUx buts suisses ont été
réussis par Moret (Forward Morges) et
Baertschi (Kloten).

Le F.-C. Corcelles-Cormondrèche
(2me ligue) a choisi un nouvel entraî-
neur-joueur en la personne de Richard
Egli. L'ex-Chaux-de-Fonnier , qui défend
actuellement les couleurs de Marin , a
été engagé pour le second tour du pré-
sent championnat. Richard Egli . né le 6
juillet 1940, a déjà entraîné , précédem-
ment, le F.-C. Colombier.

Dans le Jura
He ligue : Boujean 34 - Longeau 1-1 ;

Reconviilier - Moutier 0-2 ; Delémont
II - Bévilard 0-4. Autres matches ren-
voyés.

Die ligue : Buren - Aurore II 3-1 ;
Rueti - Aegerten II 1-0 ; Les Gene-
vez - Vicques 4-2 ; Corban - Le Noir-
mont 1-7 ; Mervelier - Courtételle 1-2 ;
Les Breuleux - Courrendlin 2-3 ; Fonte-
nais - Courgenay 1-3 ; Bure - Glovelier
1-4. Autres matches renvoyés.

Italie
Deuxième division (9me journée) :

Avellino - Arezzo 4-1 ; Brescia - Vérone
1-0 ; Catanzaro - Atalanta 1-0 ; Côme -
Pescara 1-0 ; Novara - Gênes 2-1 ;
Parme - Foggia 0-0 ; Perugia - Palerme
2-0 ; San Benedettese - Reggiana 3-0 ;
Spal - Brindisi 0-0 ; Tarente - Ales-
sandri a 1-2. Classement : 1. Perugia et
Vérone 14 ; 3. Novare 12 ; 4. Gênes,
Brescia et Catanzaro 11.

Espagne
Championnat de lre division (9me

journée) : Elche - Murcie 3-0 ; Grenade
- Real Madrid 3-3 ; Bétis Séville - Real
Saragosse 1-0 ; Espanol Barcelone - FC
Barcelone 5-2 (bien 5-2 ...) ; Las Pal-
mas - Malaga 1-0 ; Atletico Madrid -
Gijon 2-0 ; Salamanca - Valence 0-1 ;
Real sociedad - Hercules 2-2 ; Celta
Vigo-Atletico Bilbao 1-0. Classement : 1.
Real Madrid 15 p ; 2. Espanol Barce-
lone 13 ; 3. FC Barcelone 12 ; 4.
Grenade et Elche 11 ; 6. Gijon 10.

Egli entraîneur de
Corcelles

Le Locle surprend Montana Crans
Le championnat de première ligue

LE LOCLE - MONTANA CRANS
7-3 (2-2, 3-0, 2-1)

MARQUEURS : Pour Le Locle : Pi-
lorget (2), Berner, Bula (2), Réolon, Bla-
ser. Pour Montana : Glettig, Constantin ,
Rey.

LE LOCLE : Robert ; Maule, Baldi ;
Dubois, Gindrat ; Réolon , Bula, Pilor-
get ; Houriet , Berner, Blaser ; Piaget ,
Neuenschwander, Froidevaux ; Montan-
don. Entraîneur : Berger.

ARBITRES : MM. Motta et Bastaroli .
NOTES : patinoire du Communal. 400

spectateurs. Le Locle enregistre la ren-
trée de l'arrière Dubois et se présente,
ainsi , pour la première fois au complet.
Pénalités : 5 x 2 minutes contre Le Lo-
cle, 6 fois contre Montana plus 5 mi-
nutes h Blaser et Nendaz.

Heureuse surprise, samedi , à la pati-
noire du Communal. L'équipe locloise,
en nette reprise, a confirmé son récent
succès face à Monthey en disposant de
manière indiscutable et en toute logique
de Montana, qui ne s'attendait pas à une
telle correction. Les protégés de Michel
Berger ont fait preuve d'une volonté et
d' une ténacité qui furent justement
récompensées.

Nullement impressionnés par la valeur
de l'adversaire les Neuchâtelois prirent
d'emblée une avance à la marque qui
leur donna des ailes. Ils durent toutefois
concéder l'égalisation à la f in du pre-
mier tiers. Dès l' attaque de la seconde
période les Loclois firent pencher la ba-
lance en leur faveur en s'assurant une
option définitive sur la victoire finale.

Victoire trop nette de Meyrin
MEYRIN - BOUDRY 3-0 (1-0)

Marqueurs : Pierre-Charles 44me ;
Monney 59me ; Gumy 86me.

MEYRIN : Boll ; Erard, Chapellu,
Modoux, Burgisser ; Bosson, Pierre-
Charles ; Devaud, Gumy, Monney, Mar-
tak. Entraîneur : Bosson.

BOUDRY : Streit ; Collaud, Burgi,
Glauser, Buillard ; Piemontesi, Payot,
Chervet ; Garrone, Locatelli, Maier. En-
traîneur : Tacchella.

ARBITRE : M. Hofer, de Lausanne.
NOTES : stade de Meyrin. Terrain

lourd et glissant. 800 spectateurs. A la
lOme minute, Fontana entre pour Cher-
vet (blessé) et à la 60me Anker joue
pour Maier. A la 56me, le Genevois
Erard est averti pour réclamations.

A DEUX REPRISES
Sur la pelouse genevoise, Boudry n'a

jamais paru à l'aide. Crispés dès leur
entrée sur le terrain, les joueurs neu-
châtelois n'ont mis le gardien meyrinois
en réelle difficulté qu 'à deux reprises.
A la 56me minute, Payot ajustait un tir
violent. Le ballon a frappé la latte
avant de retomber sur la ligne. A ce

moment, Meyrin ne menait que par 1-0.
Trois minutes plus tard, Monney inscri-
vait le numéro deux. Au lieu de se
retrouver à égalité, Boudry s'est fait dis-
tancer.

SÉVÈRE
Tout au long de la rencontre, les Ge-

nevois ont dominé territorialement. Au
milieu du champ, les visiteurs étaient
inexistants, ce qui obligeait les atta-
quants à revenir loin dans leur camp
pour rechercher la balle. De plus, bien
qu 'elle se soit montrée dans l'ensem-
ble vigilante, la défense a commis plu-
sieurs erreurs qui auraient pu coûter
cher. Meyrin s'est révélé offensif, ra-
pide. Mais ses arrières n'ont pas tou-
jours paru à l'aise. Boudry aurait peut-
être dû tenter sa chance plus souvent
Les attaquants neuchâtelois qui ont réa-
lisé quelques beaux mouvements ont
voulu toutefois porter le ballon jusque
dans le but alors qu'ils se trouvaient
en position de tir. Sur l'ensemble, Mey-
rin a mérité sa victoire, même si le ré-
sultat est sévère pour Boudry.

I M.

Sion est vraiment redoutable
SION - SERRIÈRES

12-2 (4-0, 5-2, 3-0)
MARQUEURS : Dondainaz 4me,

Voide 8me, Dekumbis 9me et 15me,
Dondainaz 24me, Paroz 24me, Gagnebin
25me, Dekumbis 26me, Micheloud 26me,
Hoch 33me, Mayor 39me et 42me, Hoch
47me, Zengen 50me.

SION : Schoepfer ; Hoch, Kalbfuss ;
Fontana , Zengen ; Dondainaz , Emery,
Micheloud ; Voire, Zago, Rollier ;
Métrailler , Dekumbis , Mayor ; Germa-
nier.

SERRIÈRES : Piccolo : Matile ,
Broyé ; Michaud , Grandjean ; Fluch-
mann. Paroz, Gendre ; Wisard . Giambo-
nini , Pellet ; Lehnherr , Gagnebin , Proel .
Entra îneur  : Paroz.

NOTES : Patinoire du Vieux-Stand.
550 spectateurs . Temps froid. Pénalités :
4 fois 2 minutes contre Sion. 2 fois 2
minutes  contre Serrières, plus une fois 5
minutes.

Dès le début , Sion se port a à l'attaque
du but de Serrières et l'on vit rapi-
dement que le visiteur ne réussirait pas
longtemps à endiguer les assauts du
maître de céans. Après moins de dix
minutes , le chef de file menait déjà par
3-0. Menant par 5-0, Sion se relâcha
quelque peu , ce dont Serrières sut pro-
fiter pour inscrire deux buts dans la
même minute. Mais les Valaisans réagi-
rent vigoureusement et entamèrent le
dernier tiers-temps avec une confortable
avance. L'ultime période ne fut plus
qu 'une simple formalité pour eux ,
Serrières n 'offrant  plus , dès lors , qu 'une

faible résistance , cela surtout par sa pre-
mière ligne. Chez les Neuchâtelois ,
Gendre est ressorti nettement du lot.
Soulignons que les Sédunois , bien que
menant nettement à la marque, n 'ont
pratiquement jamais laissé l'initiative du
jeu à leurs adversaires. Cela prouve que
les Valaisans prennent, cette année, leur
tâche au sérieux . T TWymann assomme Yverdon en 4 minutes

CENTRAL -YVERDON 3-2 (1-1)
MARQUEURS : Gaillard 28me ;

Glauser R. 35me ; Steiner 60me ;
Wymann 80me et 84me.

CENTRAL : Piccot ; Déglise, Mauron ,
Guillod, Broillet , Schmitt, Jufer , Bovet ,
Dousse, Wymann , Gaillard. Entraîneur :
Guillod.

YVERDON : Eigenheer ; Glauser R.
Pétrin, Glauser A., Morisetti ; Paulsson,
Morgenegg, Kolly, Steiner, Jungo,
Gilliard . Entraîneur : Henriod.

ARBITRE : M. Salzgeber, de Viège.
NOTES : Stade de la Motta. Terrain

lourd. Fine pluie intermittente. 800 spec-
tateurs. Central est privé de Grosset.
Changements de joueurs : P. Chautems
pour Gilliard (40me), Bersicr pour Jufer
(46me), Gisler pour Bovet (62me). Aver-
tissement à Dousse pour faute grossière
(81me). Coups de coin : 7-2 (3-0).

Décidément, la chance qu'il n'avait
pas la saison dernière semble à nouveau
sourire un peu à Central. En effet , après
sa victoire assez inespérée sur Le Locle,
il vient de réussir à arracher une nou-
velle fois un résultat positif dans les ul-

times minutes. Jusque là, il s'était révélé
très quelconque, multipliant les bévues
et permettant à son adversaire de
prendre confiance et même de mener à
la marque, après une heure de jeu , suite
à une incroyable erreur du défenseur
Broillet.

Pourtant, le retour de Guillod en
ligne intermédiaire, ainsi que les puis-
sants déboulés de Bersier allaient donner
un nouveau visage à l'équipe fribour-
geoise qui sema , dès lors, la panique
dans une défense yverdonnoise rendue
nerveuse par la possibilité d'une victoire.
Ce fut , alors aussi le réveil du
« canonnier » Wymann , qui , une
première fois en position suspecte de
hors-jeu. puis sur une « chandelle »
provoquée par le «libero» A. Glauser ,
anéantit en quatre minutes tous les es-
poirs d'un Yverdon très travailleur mais
qui eut le tort de se replier trop
massivement en défense pour préserver
son maigre avantage. Central revient
aonc de loin et peut ainsi enregis-
trer un très précieux succès.

P. DUMOULIN

SPoarsHESi
CYCLISME

9 Les Six jours de Garni ne sont pas
revenus aux favoris, Patrick Sercu et
Sigi Rcnz, mais au Belge Julien Stevens
et à l'Australien Graham Gilmore. Ces
derniers ont passé à l'attaque à un tour
de la fin , ce qui leur a permis de
récolter les points nécessaires à leur suc-
cès. Classement final :

1. Stevens - Gilmore (Be-Aus) 125
points ; 2. à un tour : Sercu - Renz (Be-
RFA) 267 ; 3. Pijnen - Schuiten (Ho)
239 ; 4. Godefroot - van Lanckcr (Be-Fr)
12T

SAINT-IMIER - CHARRAT 6-4
(1-2, 3-2, 2-0)

Marqueurs pour Saint-Imier : Wittwer
(2) , Jeanrenaud , Moser, P.-A. Perret et
Martini. Pour Charrat : Gremaud (2),
Torney et Bruchez.

Empoignant le match avec beaucoup
de détermination , les visiteurs bouscu-
lèrent sérieusement les Erguéliens durant
les dix premières minutes. Il fallut le
brio du portier Bourquin pour éviter le
pire. Celui-ci empêcha notamment Na-
ter de transformer un penalty. Puis .
Saint-Imier se rep rit fort bien au cours
du second tiers-temps , période carac-
térisée par une folle débauche d'énergie
de part et d'autre. Rendant coup pour
coup, les Valaisans s'accrochèrent avec
une volonté fa rouche. Ce n'est que dans
les dernières minutes de la partie que
les hommes de Martini parvinrent à
s'imposer.

T B.

Difficile succès
de Saint-Imier

BERTHOUD - TRAMELAN 7-2 (3-0,
3-1, 1-1).

Marqueurs pour Tramelan : W.
Vuilleumier , M. Mathez.

Tramelan , à Berthoud , n'aura pas
réussi à créer la surprise que l'on atten-
dait . D'emblée, Berthoud s'est montré
nettement supérieur. Tramelan , qui avait
de la peine à se libérer, aura pourtant ,
après avoir encaissé trois nouveaux buts ,
sauvé l'honneu r au cours de la deuxième
période. L'ultime tiers-temps confirma
les prétentions du chef de file. Tramelan
a beaucoup de pein e à s'imposer cette
saison. II semble que l'on se bat pas
assez et surtout qu'on abandonne trop
vite lorsque l'on croit l'adversaire plus
fort.

V. B.

Résultats et classements
Groupe 3 : Grindelwald - Rotblau

Berne 3-5 ; Berthoud - Tramelan 7-2 ;
Wiki - Steffisbourg 9-3 ; Thounerstern -
Wasen-Sumiswald 1-4. Classement : 1.
Berthoud 6-11 ; 2. Rotblau 6-10 ; 3.
Moutier 5-8 ; 4. Wiki 6-8 ; 5. Thoune 5-
6 : 6. Thounerstern 6-5 ; 7. Wasen-Su-
miswald 6-5 ; 8. Steffisbourg 6-2 ; 9.
Tramelan 6-2 ; 10. Grindelwald 6-1.

Groupe 4 : Vallée de Joux - Yverdon
4-8 ; Saint-Imier - Charrat 6-4 ; Le Locle
- Montana 7-3 ; Sion - Serrières 12-2 ;
Saas Grund - Monthey 6-3. Classement :
I. Sion 6-12 ; 2. Saint-Imier , Serrières et
Yverdon 6-8 ; 5. Montana Crans 6-5,
Charrat et Le Locle 6-5 ; 8. Vallée de
Joux 6-4 ; Saas Grund 6-3; Monthey 6-2.

Berthoud trop fort
pour Tramelan

Dans leur second match contre leurs
« homologues » ouest-allemands, à
Schaffhouse, les novices suisses ont dû
se contenter du match nul (6-6, 1-3, 3-2,
2-1). La veille à Wil , ils avaient éta bat-
tus (6-7). Cette confrontation fut équili-
brée et le résultat est logique.

Les novices en échec



forci Consul et Ford Granada, de Cologne
Ces deux modèles de prestige ont beaucoup en commin

Leur technique moderne par exemple, carrosserie robuste, habitacle formant cage
ainsi que leur suspension coûteuse mais sûre de haute rigidité et parties avant et arrière
et confortable. Les quatre roues sont indé- légèrement déformables en cas de choc,
pendantes et guidées avec précision. Cette système de freinage à double circuit avec
suspension moderne associée à une voie disque à l'avant, etc.
large garantit aux Consul et Granada une Spacieux et confortable, l'habitacle des
tenue de route remarquable. Consul et Granada offre beaucoup de place

Du point de vue sécurité, les Consul et à l'avant mais aussi à l'arrière qui accueille
Granada dépassent largement les sévères très confortablement trois passagers,
prescriptions en vigueur actuellement:
En crescendo, de la Consul [ à ta Granada XL Granada Ghîa
Granada Ghia Modèle de luxe disponible en Au sommet delà gamma Une

limousine deux ou quatre portes, coupé limousine somptueuse, la Granada
Consul L ou stationwagon. Equipement très Ghia, le fruit d'une étroite collabora-

Bdste en limousine deux ou quatre luxueux. Moteur six cylindres 2,3 litres - tion entre Ford et le célèbre maître-
portes, coupé et stationwagon. 108 CV/DIN ou 2,6 litres 125 CV/DIN, carrossier de Turin. Une voiture
Surtous les modèles: radio 3 gammes à partirde Frs.18450.-. raffinée faite pour ceux qui savent
d'ondes et sièges couchettes. Moteur apprécier le luxe et le bon goût.
2 litres - ACT développant 99 CV/DIN Quatre portes et coupé, moteur six
ou 2,3 litres six cylindres de 108 CV/ Granada GXl cylindres 2,6 litres -125 CV/DIN ou
DIN, à partir de Frs. 15 050.-. ' Modèle de haut prestige. Son 3 litres de 138 CV/DIN, à partir de

équipement d'origine comprend: trans- Frs. 25700.—. #
Consul GT mission automatique Ford C3, direction Service et garantie

Modèle sportif. Jantes sport larges, assistée, pare-brise en verre laminé. Un service impeccable assuré en
suspension renforcée, tableau de bord toit ouvrant recouvert de vinyl, radio Suisse par 240 concessionnaires Ford
sportif et appuis-tête réglables. 4 gammes d'ondes. Quatre portes ou et par plus de 6000 points de service
Quatre portes ou coupé, moteur six coupé, moteur six cylindres 2,6 litres, en Europe.
cylindres 2,3 litres de 108 CV/DIN, 125 CV/DIN ou 3 litres de 138 CV/DIN, Ainsi que la nouvelle double
à partirde Frs. 17250.-. à partirde Frs.22850.-. garantie Ford: 1 en ou 20 000 km.

Neuchâtel : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer , Pierre-à-Mazel 11, tél. (038) 25 83 01 -
La Chaux-de-Fonds : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer , boulevard des Eplatures 8, tél.
(039) 26 81 81 ; magasin de vente : avenue Léopold-Robert 92 / rue de la Serre 102 - Le Locle : Garage
des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer, rue de France 51, tél. (039) 31 24 31.

Cortaillod : Daniel Lanthemann, garage, chemin des Jordils 16 - Môtiers : Alain Dùrig, garage, rue du Ried - Le
Nolrmont : André Gay, garage Rio - Salnt-lmler : Garage Mérija S.ar.l., rue de Châtillon 24.
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^̂ «ilP m™  ̂ ^efl* I * VoYez notre exposition nouvelle de ri-

53 CjU  ̂ pn̂ e-%v .â^ÊT\ deaux : plus de 500 échantillons confec- u

H  ̂ g0ià^
e 

ĵfiM  ̂
tionnés et prêts à poser. ES

Q SV^ 0±JM*WmGmT»r ta j * Pendant 15 jours, une démonstratrice E3
I tA l̂m̂ ÊÊS  ̂* JTJ| ^k ̂L / spécialisée est là, spécialement pour vous. _

" \/t3^^^9\^3ft iV̂  / 
Renseignements aimables 

et précis. u

\ Wrw& /  * Pose sur désir, à très peu de frais. H

? V  ̂ S ri__ ^̂ ^̂ _  ̂ *̂  * Entrée libre. Portes ouvertes. Merci de
u *̂̂ v votre visite. ?
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Société Concessionaire Française pour la Construction et l'Exploitation du

Tunnel Routier sous le Mont-Blanc
garanti par la République Française

03/ 0/ Emprunt1974-89defr.s.60000000
Le produit est destiné au financement partiel des travaux de
construction de l'Autoroute Blanche, reliant Genève au Fayet.

Modalités de l'emprunt
¦

Durée: 15 ans au maximum

Titres: obligations au porteur de fr.s. 5000
et fr.s. 100000

Amortissements: de 1976 à 1987 par rachats annuels, si les
cours ne dépassent pas 100%

Coupons: coupons annuels au 10 décembre
Cotation: aux bourses de Bâle, Zurich, Genève, Berne

et Lausanne

ml f\f\ 0/ Prix d'émission
100 /0 net

Délai de souscription du 25 au 29 novembre 1974, à midi

Les banques tiennent à disposition des prospectus ainsi que
des bulletins de souscription.

SocIëtS de Banque Sulssa Crédit Suisse Union do Banques Suisses
Banque Populaire Suisse Banque Leu SA Groupement des Banquiers Privés Genevois
A. Sarasin & Cie Société Privée de Banque et de Gérance Groupement de Banquiers Privés Zurichois

Union des Banques Cantonales Suisses

Crédit Lyonnais, Genève Banque pour le Commerce International SA, Bâle

Meubles de bureau bon marché

Bureau-ministre en acier, grandeur
de plateau 150 x 75 cm, à gauche :
3 tiroirs : à droite : 1 grand tiroir
pour classement suspendu et 1 petit
tiroir

Fr. 782.—

Rayonnage en acier composé de
2 montants et d'un dessus, plus '.
5 rayons. Haut. 185 cm, larg. 95 cm,
prof. 30 cm

Fr. Ue-

Armoire en acier, 4 rayons mobiles.
Haut. 198 cm, larg. 100 cm, prof.
43 cm.

Fr. 460.—

(f âgf mdnè
Exposition à Cornaux

(A droite avant le passage
sous-voie CFF

direction Neuchâtel-Bienne).

LE SERVICE DE
CONSULTATIONS
CONJUGALES
est ouvert

à Neuchâtel, fbg du Lac 3, et à
La Chaux-de-Fonds, rue de la
Serre 11 bis.

Prendre rendez-vous par télépho-
ne No (038) 24 76 80.

Fourrures
Agrémentez vos

COLS
BAS DE MANTEAUX
BAS DE MANCHES

en y mettant
une bordure en

Fourrures
ROBERT POFFET

Ecluse 10, Neuchâtel
Tél. (038) 25 90 17

$*&*̂ îs§£ Pensez plastique -
«f^

5̂  
IBO*' Pensez Burnand
"¦ Retenez la chaleur, posez vous-

^»L même les panneaux BRIQUISOL,
i ffjjff légers et insonores.

S .J ©Ji Format : 2000 x 500 mm

jï| S Epaisseur : 50 mm

Ë£ 2̂3^̂ 2^Œ2^=il Prix du panneau,
avec icha : Fr. 37.50

BURNAND S.A. - av. de Morges 46-48
1004 Lausanne - Tél. (021) 25 38 81/82

LT] L^7A\ f l

j j P yjamas Calida i
avec monogramme

A A- : ; . ' A '1* .̂

I ISBMW ... .^mvB' 48yv (~ ~~ - 'JBm ' ¦' -'¦*" i I'1

Dès maintenant, vous pouvez offrir
des pyjamas personnalisés , avec les initiales de la personne intéressée.
A notre table spéciale, nous appliquons directement les monogrammes,
au fer à repasser, sur les pyjamas Calida.

^̂ ^̂ ^̂ ¦¦BBBBBeBBBBBeBBBin eeeeesmRaeeeeeê B ê ê̂ Bi

Morbiers
HORLOGES COMTOISES

véritables
mouvements à cage,
réplique exacte des

mécaniques anciennes
de haute qualité.
EN EXCLUSIVITÉ CHEZ :ai.
PESEUX ET NEUCHATEL

Tél. 31 43 44 OU 31 50 88

QUELQUES BEAUX MODÈLES
DANS NOS VITRINES A LA

PLACE PURY

I

Beau choix de cartes
de visite à l'imprimerie

de ce journal

TEMPLE DU BAS *
NEUCHÂTEL P̂ tP

Jeudi 28 novembre 1974, 20 h 30 KP^Nt

Orchestre de Chambre de Neuchâtel
DIR. E. BRERO

JOHANNA MARTZY, violoniste
j Œuvres de : W.-A. Mozart, J. Haydn, P. Mieg

Prix des places : Fr. 8.— à Fr. 18.—

Ecoliers, étudiants , apprentis , J.M.S. Fr. 5.—

Location : HUG Musique S.A., Neuchâtel.
Tél. (038) 25 72 12.



Super
couteau
électrique

SEB
Le Super couteau SEB coupe mieux et

plus vite. Il découpe à la perfection, il
tranche à l'épaisseur désirée les viandes, la
charcuterie, les volailles, les gâteaux, etc.
Il s'aiguise de lui-même. Il se nettoie facile-
ment, ses lames s'éjectent sur simple
pression.

Super couteau SEB: vous ne pourrez
plus vous en passer.
?- . ' ¦' ¦' ¦ - A - .' ¦_ • . . . ¦ . - . y . A . . ' ¦ ¦ - ¦ . ¦ 

. . . . . . - ' ¦ . ' ¦ / ¦ ' ¦'. . . . ; -.. .- A. . . ?.

>̂eÉeK¦ y;;g|§pi|

Un cadeau
qui sort de l'ordinaire.

Le Super couteau SEB est une idée de
cadeau originale. Il est accompagné d'une
brochure gratuite sur l'art etlamanière du
découpage. Double lame auto-affutante
en acier inoxydable spécial. Mâ \
Agréé ASE. Fr.*f5f«"

9 >mkWm I
___^ _̂___ _̂__—_^——^—^————— '

«ylÂu Super - Centre Coop I
( BAISSE H " 1
Essence normale Ou Essence super ïï£ I

1 2 systèmes: la carte-essence I
S l'automate à monnaie I

Wm A Vauseyon 1
BAISSE Essence super uZ 1
1 système: la carte-essence 1

f Rn
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j COURS DE NOËL I

Confection artisanale I
de BOUGIES I

formes et couleurs selon votre goût.
3 leçons de 3 heures i Fr. 24.—, (matériel non •
compris) le lundi de 19 h à 22 h '
Début du cours : lundi 2 décembre

Inscriptions à retourner à :

Tél. 25 83 48, ;y
11, rue de l'Hôpital - 2000 Neuchâtel y

Nom : Prénom : jy

c/o Rue : iy

Lieu : TéL y

s'inscrit au cours de « bougies » ''

î mhm m̂mmmmmmml

LlTEUlEl
Lits doubles - lits-couches - duvets - '
oreillers - couvertures - couvre- |
lits - jetés, etc. |

MATELAS I
Nous ne vous offrons que les meilleures mar- s
ques suisses : SUPERBA - RESSORTA, etc. g
Toujours les plus bas prix la bonne qualité res- i
te la meilleure réclame. t

TAPIS - MEUBLES - RIDEAUX §
Maillefer 25 - NEUCHATEL - Tél. 25 34 69 |

Maculature en vente
au bureau du Journal

¦

te ¦
al '»

I Temple du bas - Neuchâtel
S Mardi 3 décembre 1974, à 20 h 15

BRUNO LEONARDO
GELBER
PIANO
Œuvra* de : MOZART, BEETHOVEN, LISZT
Prix des places : Fr. 18.— 15.— 12.—, 6.—
réductions pour étudiants, apprentis, AVS.

Location : Hug Musique S.A., Neuchâtel. Tél. (038) 25 7212.
¦ musique

! 1
¦ Helena Rubinstein
i Consultation par une spécialiste
i d'Helena Rubinstein

Votre cadeau ĵtf^Jj
le nouveau parfum Pgj

d'Helena Rubinstein. j ' JH :k; "^̂ R

Si vous avez l'occasion fSffF^̂mmWr
de nous rendre v isite, ^S*ÉJHSS»^ «ÉÉ
nous vous remettrons f '~'̂ -p̂ i r%|§|§

gracieusement , un -' Kufcffi« ï.
flacon d'Eau de Parfum fgtoMéiiL mCourant pour tout

achat de produits
Helena Rubinstein ou S

Men'sClub. j T -

du 25 au 29 novembre 1974
à la

TOI ïiarxnacie <%l|L
Jr— airfumerie mm
ABXUVSZ, W

J 1 Rue de l'Hôpital 2 Tél. 25 5722

ËELP̂M̂ B ¦ '"-jH»AV .—.—. • A (O Ĥ

•SF^'-ISÉK A\9K\ B̂ ' Nous désirons engager pour notre section
¦ 7jffBt«iH&JI• B Accidents-Responsabilité civile , un

«É||§M collaborateur
HHH qualifié
HŜ- WMS  ̂ ( Sachbearbeîter )

ĵ£
J
* *j \ g maîtrisant parfaitement la langue allemande.

» gajgjH \ îjh Des connaissances d'assurance sont souhai-
!> ' "'.•' •H-t ,̂jS- T̂^̂ r̂  

ês ma
's Pas indispensables.

J^WWyy' BHffiH}- NOUS offrons un emp loi stable , comportant

jK^MJÉfeeTHWTrj M des responsabilités dans l' exécution Indépen-
-> f<-  ̂; Hgra tàSt dante de travaux variés : surveillance du

ti-v^- /̂^'fh-^ltM portefeuille, liquidation de la correspondance

ËUraJ avec nos agences, rédaction de conditions
k'^v*V 'i'̂ fe^̂  ̂ particulières, eto.

BpfsSlgfflSBsïS Entrée en fonction au début de l'année pro-

^'f-:i t̂t Ĵ^^ î chaîne ou à convenir.

jS^̂ a^KS»^K'3 Nous 
offrons 

des prestations sociales 
et d'en-

^
'viy^.f^.̂ ftN$Jïi(^ gagement de premier ordre.

MhflBM&Ŝ tfMbJ 
Les offres 

de 
service seront traitées confiden-

HBPuBHP PnS tiellement par M. Rod, chef du personnel de

HBfl LA NEUCHÂTELOISE
:, Jy',v > SE "•̂ "̂  Compagnie Suisse d'Assurances Générales
» 'i ' 3§a r, * àH 16, rue du Bassin, 2001 Neuchâtel.
| , f̂"y >̂ ',̂ ,SB Tél. (038) 21 11 71, Interne 208.

Entreprise de peinture Petermann,
2017 Boudry,
cherche des

peintres en bâtiment
Entrée immédiate.
Tél. (038) 4212 87, de 11 h 30 à
13 h 30.

ViLLARC)
FABRIQUE D'HORLOGERIE

engage

une employée
• de bureau

pour son département marché
t; suisse. i

ï Nous offrons :
place stable, travail varié de bu-
reau (comprenant facturation, cor-

; respondance, téléphone).

 ̂
Nous demandons :

f> une collaboratrice habile et cons-
V ciencieuse, possédant quelques
I années de pratique et connais-
II sant l'allemand. .

Faire offres ou se présenter &
Jean-Pierre Villard & Cie,
av. Soguel 1a,

U 2035 Corcelles. Tél. (038) 31 6262.

i III III mtimammj mmmmmr

Nous cherchons

sommelières
sommeliers

Connaissance des 2 services.
Nourris, logés. Horaire agréable.
Salaire Intéressant.

Tél. 31 40 40.

Toutes petites
avec un tout

grand confort.
Peugeot 104L et GL: 953 cm3,
5 places, 4 portes. Les quatre portes
les plus courtes d'Europe.
Coupé Peugeot 104:953 cm3,
4 places, 2 portes et hayon arrière.
330 cm de luxe et de confort
Avec la perfection technique
Peugeot. Avec un équipement
complet.
. Toutes à juste prix — .
L sans supplément-surprise! J

M.+ J.-J. SEGESSEMANN & Cie
GARAGE DU LITTORAL

Pierre-à-Mazel 51 - Début route
w des Falaises - NEUCHATEL

| Tél. (038) 25 99 91 (5 lignes).

WeMÛBÊmimMmTmA

J OPTIQUE
| MARTIN LUTHER

r» MAITRE OPTICIEN
< >̂ Maison londéa n 1852
BÉJ ? I a c a P u r y  7

1

2001 NE0CHATEL
Exécuta aalgnautamtol e!
rapldimagt l' oriionmnca d<
voir» acullita

! Téléphone 2513 67

r$\wà
vous propose

sa gamme
imposante de

machines
à coudre

J. Monnier
Rue du Seyon 11

Neuchâtel.
i Tél. (038) 25 12 70 ,

« BL sans caution
|| M do Fr. 500.- à 10,000.—
V» P8a A / Form»M«i slmpll-
'̂  r̂ HB WàHÊaMlfihi nés'' Ra Pid"é'
E5 K£T  ̂i*?rîiS .rTH3R Discritlon
U

! lyîfk^ îi ïinttl tliW *J$T absolue.

¦ Wmmm mol d«eum*nt«1fon ami tno»o«mtnt

f? U«W FAN

«Tï TIITITTïTTIIMIUTHTTT;

s A. L0UP-R0CHEF0RT ï
M Tél. (038) 45 10 55 »
" achète toujours meubles anciens <•
J dans n'importe quel état, bibelots, J
« tableaux, livres, vaisselle, etc. »
J Débarras de logements complets. J
PlI ITTTTTXtTTTTHIg TTTTTT"T-f

Nous sommes toujours Intéressés à l'achat
de

bijoux et d'argenterie
anciens et d'occasion

MAX HOWALD's Erb.
BERN

GERECHTIGKEITSGASSE 54
<& 031 — 22 14 10

Fermé I* lundi 054-484-0021 COUTURE
H retouches de tous
.'! vêtements dames

| DAIM-CUIR
y Mouton retourné

Sa retouchés.réparés,
l etc. par spécialiste
' Veston-pantalon

S Toutes retouches

:, Pltteloud, couture,
1 Tample-Neu(4,Neu-
¦ chfitel. Tél. 25 41 23.

YVES REBER
Bandagiste-
orthopédiste

ne reçoit pas
le mardi

Location de

films 8 mm
et Super-8

Renseignements à
casa postale 12,
2852 Courtételle.

Catalogue sur
demande contre
0 tr. 60 en timbres-
poste.

Employé
de
commerce
bilingue , français-
italien , aimant les
chiffres , cherche
place.
Adresser offres
écrites à CH 3204
au bureau du
Journal.

APPARTEMENT à Saint-Biaise , 2 chambres,
cuisine, bain. Tél. 33 23 44. 
A BOUDRY, joli logement 4 chambres, si-
tuation tranquille. Tél. 33 36 07. 
A MARIN, 2 belles chambres. Tél. 33 33 44,
le soir. 
CHAMBRE MEUBLEE, vue, bains, cuisine, à
demoiselle. Tél. 24 34 40. 
A LA CAMPAGNE, studio meublé ou non,
tout confort , aux Hauts-Geneveys. Téléphone
53 10 51. 
STUDIO MEUBLE, cuisinette , salle de bains ,
340 fr. avec charges, libre 1er décembre,
quartier Bachelin. Tél. 25 64 29 ou 25 61 69.
LE LANDERON, un appartement 3 pièces,
436 fr., charges comprises , pour fin décem-
bre ou à convenir. Tél. 51 34 94. 
A CRESSIER, logement 4 pièces, confort , si-
tuation tranquille ; immédiatement ou à con-
venir. Prix modéré. Tél. 47 18 33. 
GRANDE CHAMBRE, confort , balcon , bord
lac, dès janvier. Tél. 25 76 53. 
SAINT-BLAISE, magnifique 4 pièces, tout
confort , piscine , situation magnifique, 755
francs , plus charges. Tél . bureau 33 55 55.
CHAMBRE INDEPENDANTE tout confort, à
jeune fille. Téléphoner aux heures de repas
au 31 63 52. 
STUDIO meublé, chambre, cuisine, douche,
250 francs. Tél. 41 28 15. 
URGENT. Cernier, 3 pièces tout confort ,
jardin , 370 fr., plus charges. Tél. (038)
31 33 22 ou, dès 19 h, No 53 32 14. 
STUDIOS MEUBLES ; chambres meublées ,
centra uillfl Tél. 33 .15 fin In matin

SOULIERS DE SKI à boucles, No 32 ; sou-
liers de ski , fond , No 36 ; skis et bâtons
170 cm. Tél. 42 25 28. 
PATINS BLANCS No 36. Tél. 25 93 36. 
COMPLET DE SKI dame, 42, vert clair, par-
fait état , 90 fr. Tél. 31 60 33. 
MAGNIFIQUE TOUR DE LIT en peau de
mouton ; cuisinière AMSA, employée 1 mois.
Prix intéressant. Tél. 42 16 93. 
BOB MORANE, 97 volumes, état neuf, 20 fr.
Petite platine Lenco stéréo, 20 fr. Téléphone
25 63 27. 
SKIS avec fixations de sécurité, bâtons et
chaussures à boucles Henke, pointure 45.
Le tout 150 fr. Tél. 25 63 27. 
CHAUSSURES SKI pointures 34 et 40, avec
skis et piolets , à l'état de neuf (No 40).
Tél. 25 79 17, lundi. 
SALLE A MANGER Renaissance flamande,
chêne massif : table , chaises , buffet , cré-
dence, etc., 5000 fr., belle occasion. Télé-
phone 25 58 53. 
TABLE, banc, 4 chaises rustiques, pour cha-
let. Tél. 25 38 39 , dès 18 heures.

LES JEUNES FILLES DE L'ECOLE SUPE-
RIEURE DE JEUNES FILLES offrent leurs
services, le mercredi matin 27 novembre ,
pour travaux ménagers , garde d' enfants ,
ramassage de feuilles, etc. Prix : 5 fr. l'heu-
re. Le bénéfice de cette matinée est destiné
à une institution de l'enfance. Tél. 24 76 64,
matin. 
DAME, COUTUTIERE DE PROFESSION,
cherche travail à mi-temps , région Peseux,
Corcelles ou Neuchâtel-ouest. Téléphoner
au 31 21 78.

ATTENTION I Collectionneuse achète à bon
prix : poupées , poupées miniatures , tous
jouets avant 1930 pour créer musée. Pas
pour revendre . Déplacements partout. Télé-
phone (039) 23 86 07, soir également.

QUI ME DONNERAIT des leçons de conver-
sation italienne ? Tél. (039) 41 22 14, de 8-9 h
et de 11-12 h.

RESTAURANT LE JURA
Neuchâtel - Treille 7
engage tout de suite

fille ou garçon
pour l'office

Prière de se présenter ou de té-
léphoner au (038) 251410.

Pour faire publier une « Petite annonce »,
Il suffit de remettre un texte clair
et très lisible à notre réception,
4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.



Belle résistance de Neuchâtel â Pregassona
Rjr ' : basketba»; ?| Les Tessinois dominent toujours en ligue A

PREGASSONA - NEUCHATEL-
SPORTS 78-68 (42.40).

PREGASSONA : G. Bianchi (6), P.
Bianchi (2), Sutter (26), Marches!, Sand-
ford (16), Haenger (14), Bottani, Giovan-
nini , Sala (12), Poma (2). Entraîneur :
Parmigiani.

NEUCHATEL : Reichen (6), Bandi ,
Osowiecki, Perret-Gentil , Raznatovic
(22), Bûcher (11), Turberg, P.-Y. Pizzera
(2), Schaller (7), Pilet , Gallagher (20).
Entraîneur : Raznatovic.

ARBITRES : MM. Bussct (Yverdon) et
Gandillon (Lausanne).

NOTES : salle de la Terzerina à
Lugano. 400 spectateurs. Blessé, Jean-
Marc Pizzera n'est pas du voyage. A la
35me minute, Sutter se blesse au visage

dans un contact avec son coéquipier
Sandford et doit être transporté à l'hôpi-
tal.

EN NETTE REPRISE
Si Neuchâtel a subi une nouvelle dé-

faite , samedi au Tessin, il faut admettre
que la formation est en nette reprise et
qu 'elle a offert à Pregassona une résis-
tance bien supérieure que lors des der-
nières rencontres face à Martigny et
Viganello. Pour étayer cette constata-
tion , il faut relever que l'adversaire pré-
sente une valeur plus grande et que la
place qu'il occupe au classement actuel,
si elle peut surprendre, n'en a pas moins
été acquise par des victoires significati-
ves.

Pourtant, cette rencontre n'a pas été
d'un très haut niveau et les Neuchâtelois
l'ont abordée avec de sérieuses préten-
tions. Il semble qu 'ils sont parvenus à
surmonter la crise qui s'est manifestée
récemment et une nouvelle fois, ils ont
passé à côté d'une victoire qui n'aurait
surpris personne.

RAZNATOVIC TROP SURVEILLÉ
Très attentifs dès le départ, les hom-

mes de Raznatovic appliquèrent les
consignes qui empêchèrent leurs adver-
saires de développer leur jeu et firent
preuve d'une belle réussite dans la réali-
sation. Surpris par ce départ en trombe,
Pregassona mit longtemps à réagir pour
combler un retard de plusieurs points.Le
géant Sandford fut très habilement
musclé par Gallagher, ce dont Fritz
Haenger et l'Américain Sutter profitè-
rent pour rétablir l'équilibre. Dès lors, la
marque fut constamment serrée et
Raznatovic se mit particulièrement en
évidence au milieu de la défense tessi-
noise et réalisa 20 points au cours de la
première mi-temps ! Malheureusement, il
commit trop de fautes personnelles en se
défendant pour espérer pouvoir terminer
la partie. Faisant l'objet d'une surveil-
lance très soutenue de la part d'arbitres

brouillons — pourquoi lui seulement ?
—' il dut quitt er le terrain à la 25me
minute déjà.

A CONTRE-COURANT
Dès lors, Pregassona prit rapidement

12 points d'avance ct l'on pouvait crain-
dre le pire pour les Neuchâtelois.
Cependant, sous l'impulsion de Schaller
très accrocheur, de Gallagher volontaire
et avec la complicité de Reichen et Bû-
cher qui semblent avoir repris confiance
en leurs moyens, les Visiteurs remontè-
rent le courant, créant par la même une
tension difficilement soutenable pour les
spectateurs tessinois. Revenant plusieurs
fois à cinq points, tout était encore
possible pour eux, à deux minutes, de la
fin. Mais, à vouloir forcer l'attaque, ils
se découvrirent et les contres des Tessi-
nois portèrent finalement le résultat à 10
points d'écart.

Malgré cette courte défaite bien
compréhensible parce que subie outre-
Gothard et face au chef de file, Neuchâ-
tel n'a pas démérité et a montré de bon-
nes dispositions. Ce renouveau ne de-
vrait pas tarder à porter ses fruits. Il
pourrait bien se confirmer vendredi soir,
au Panespo, face à Stade Français.

M. R.

0} rugby

Les « Springboks » sud-africains ont
remporté le premier « test-match » de
leur tournée européenne en battant
l'équipe de France, à Toulouse, par 13-4
(7-0). La form ation sud-africaine demeu-
re donc invaincue à la fois au cours de
sa tournée 1974 et dans tous les « tests »
qu'elle a subis à ce jour en France.

Au « Lansdowne Road de Dublin », la
Nouvelle Zélande a remporté une victoi-
re aisée sur l'Irlande qu'elle a battue par
15-6. A la mi-temps , les « Ail Blacks »
menaient déjà 9-3. Tous les points néo-
zélandais ont été obtenus par l'arrière
Joe Karam.

Sud-Africains et
Néo-Zélandais vainqueurs

en Europe

<= ĵrç handball

St.-Otmar St.-Gall a été éliminé en
8me de finale de la coupe d'Europe des
clubs champ ions par Fimleikafelag Haf-
narfjardar. Le match retour, qui s'est
déroulé à Herisau, devant 2000 specta-
teurs , s'est terminé sur le résultat nul de
23-23 (11-10). Les Islandais, qui s'étaient
imposés lors du match aller, sont quali-
fiés pour la suite de la compétition sur
le résultat total de 42-37.

Saint-Otmar élimine

L'Italien Moefenu surprend
IflL̂  boxe
I »̂ "v . ¦ - ¦ ¦

¦ : ¦ ' ¦ . _l Vainqueur de Griffith

Le poids moyen Vito Antuofermo a
triomphé de l'Américain Emile Griffith ,
ancien champion du monde des poids
welters et des moyens, aux points en
10 rounds au « Madison Square Gar-
den » de New-York. La décision en fa-
veur de l'Italien a été rendue à l'unani-
mité des deux juges et de l'arbitre, le-
quel a accordé 6 reprises à Antuofer-
mo contre 3 à Griffith.

L'espoir italien (22 ans) a ainsi cau-
sé une surprise. Il prit d'ailleurs cons-
tamment de vitesse le vétéran améri-
cain (35 ans), le surclassant en parti-
culier à partir du 6me round. Antuo-
fermo eut d'autant plus de mérite qu 'il
subit une profonde coupure à l'œil gau-
che à la lre reprise, sur un uppercut
du gauche. Extrêmement vif des bras
et des jambes, l'Italien de Bari impri-
ma tout au long du combat un rythme

très rapide que Griffith eut du mal à
soutenir.

Antuofermo a signé sa 27me victoire.
Il compte désormais une défaite et un
match nul contre 18 défaites à Grif-
fith pour 80 victoires et un nul. A
l'issue de la rencontre, les organisa-
teurs se sont montrés extrêmement in-
téressés pour opposer Antuofermo au
Français Bouttier, en février prochain.

« Petit » succès de fédérale à Vevev
VEVEY - FEDERALE LUGANO 62-64
(28-33).

Galeries du rivage : 1500 spectateurs.
Arbitres : MM. Binggeli , Karl.

VEVEY : Austin (10), de Tiani,
Zucchinetti , Zakar (8), Zbinden (10),
Porcht, Nicolet (11), Franklin (12), Frei,
Gibel , Macherel (10), Casoni.

FEDERALE LUGANO : Amado (20,
Zerah, Pra, S. Ponzio, Cedraschi (12),
Vegezzi, Dell'Acqua (2), A. Ponzio,
Brady (17), Dizerens, Tamburini, Raga
(23), Bretschart (8), Morand.

Devant une assistance record , ce
match-phare de la 6me journée n'a pas
tenu toutes ses promesses. La marque a
eu de la peine à évoluer, les défenses
s'étant montrées souvent intraitables. Un
excès de précipitation a été décelé de
part et d'autre, notamment de Nicolet
sur Raga. Aussi le nombre des paniers
a-t-il été assez modeste malgré uno am-
biance extraordinaire.

MARTIGNY - FRIBOURG OLYM-
PIC 73-97 (28-54).

Salle de Martigny-Bourg : 900 specta-
teurs . Arbitres : MM. Trévisau, Benz.

MARTIGNY : Michellod, Monod, Gi-
roud , J.-M. Wyder (8), UIdry (10),
Yergen (4), M. Wyder, Schroeter (3),
Descartes (2), Dubuis, Berger (19), Wil-
liams (27), Rouge, Gilliéron, Meury.

FRIBOURG OLYMPIC : Cl. Déner-

vaud (16), Kund (12), Werder, Egger.
Kiener (9), Marbach (2), Karati (22),
Trivalic (16), J.-B. Dénervaud (2),
Macherel, P. Currat (2), D. Currat (16).

Sous l'impulsion de Karati et Claude
Dénervaud ainsi que de Trivalic en 2me
mi-temps, Fribourg prit d'emblée
l'avantage. Par la suite, Mrazek fit en-
trer des remplaçants qui conservèrent la
marge malgré les réactions de Martigny.
L'équipe valaisanne eut le désavantage
d'apparaître désorganisée, Williams fonc-
tionnant comme joueur et comme
« coach ».

Résultats
Vevey - Fédérale Lugano 62-64 (28-

33) ; Urania - Molino Nuovo Lugano
91-104 (54-52) ; Martigny - Fribourg
Olympic 73-97 (28-54) ; Pregassona -
Neuchâtel-Sports 78-68 (42-40) ; Viganel-
lo - Stade Français 86-89.

Classement
1. Pregassona 6 matches, 12 points

(556-449) ; 2. Fédérale Lugano 6-12 (570-
470) ; 3. Fribourg Olympic 6-10 (567-
476) ; 4. Vevey 6-4 (459-461) ; 5. Urania
6-4 (576-593) ; 6. Neuchâtel 6-4 (472-
509) ; 7. Molino Nuovo 6-4 (503-451) ; 8.
Martigny 6-4 (428-511) ; 9. Stade Fran-
çais 6-4 (490-566) ; 10. Viganello 6-2
(541-589).

_____ . . — - -
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Uni Bâle s'est qualifié sans problème
pour le 2me tour de la coupe d'Europe
féminine des clubs champions.
Victorieuse 3-0 lors du match aller, la
formation bâloise a encore remporté le
match retour face à Post Vienne, par 3-1
(15-7, 13-15, 15-6, 15-2). En huitième de
finale, les Bâloises seront opposées aux
Hollandaises de van Houten.

Pas de problème pour
Uni Bâle en

coupe d'Europe

Arguello champion
du monde des
poids plume

Le Nicaraguayen Alexis Arguello (22
ans) est devenu champion du monde des
poids plume (Version WBA) en battant
le Mexicain Ruben Olivares (26 ans), te-
nant du titre, par K.O. au 13me round
d'un match prévu en 15 reprises, au
Forum d'Inglewood, à Los-Angeles.

Alexis Arguello a dominé le combat
pendant les 6 premières reprises, grâce à
son gabarit supérieur. Ensuite, l'expé-
rience d'Olivares semblait devoir permet-
tre à ce dernier de conserver son titre
conquis en juillet dernier face au Japo-
nais Utagawa, quand il fut surpris par
un crochet du gauche à la face, suivi,
peu après, d'une courte droite à la mâ-
choire. Le Mexicain perdait par K.O. un
titre qu'il mettait en jeu pour la pre-
mière fois.

C-ê -̂iïSïgjsfi-. . «g « •

Vainqueur l'an dernier, Ernst Horat
(Goldau) est le seul membre de l'équipe
nationale (groupe 3) d'avoir participé au
slalom géant du Gemstock, à Andermatt.
Comme prévu , il a réalisé le meilleur
temps. Il a, cependant, été disqualifié
pour avoir manqué une porte. La victoi-
re est ainsi revenue à Markus Bellwald ,
crédité de l'06"42 contre l'05"59 à
Horat. Résultats :

Messieurs (1 km 200, 300 m den., 200
participants) : 1. Bellwald (Andermatt-
junior) l'06"42 ; 2. Arnold (Stoos-junior)
l'07"93 ; 3. Heinzer (Goldau-jeunesse)
l'08"94. Dames (1 km 200, 300 m den.,
200 participantes) : 1. B. Heinzer
(Muotathal-junior) l'10"98 ; 2. M. Stei-
ner (Schwytz-jeunesse) l'12"35 ; 3. M.
Kaelin (Feisiberg-junior) l'12"41.

Le slalom géant
du Gemstock

Le championnat suisse
des chiens de défense

divers

Organisé à Genève, le championnat
suisse de chiens de défense (toutes caté-
gories) a donné le classement suivant : 1.
Xanter, à C. Niklaus (Selzach) 594
points ; 2. Pollux du Bois Embise, R.
Belet (Lausanne) 588 ; 3. Arco du
Rancho, J.-P. Bresch (Puplinge) 587 ; 4.
Jola , P. Luthi (Dardagny) 578 ; 5. Xeno,
J.-Cl. Cochet (Morges) 577 ; 6. Quelle,
C. Perron (Genève) 576 points.

/̂pjjgf hippisme

Succès suisse à Berlin
La première victoire suisse du CSI de

Berlin a et obtenue par Christine Stu-
ckelberger, qui s'est imposée dans le
Grand prix de dressage, et ce avec 20 p.
d'avance sur Karin Schluter.

Grand prix de dressage : 1. C.
Stuckelberger (S), Granat, 1713 p ; 2. K.
Schluter (RFA), Liostro, 1693 ; 3. J.
Neckermann (RFA), Sonnyboy, 1657.

Le groupe «lier» dissous

/ Wtfk cyclisme Nouveau coup dur

pour le cyclisme professionnel suisse

Le groupe argovien « Willner » qui équipait la plupart des profession-
nels helvétiques la saison dernière, va être dissous. Des difficultés finan-
cières ont contraint son directeur, M. Hans-Ruedi Willner , à prendre une
telle décision. Ce dernier continuera , toutefois, à apporter son soutien uni-
quement à Roland Salm et Louis Pfenninger , à titre individuel.

Mais d'ores et déjà, Louis Pfenninger a affirmé qu'il ne saurait être
intéressé par la situation nouvellement créée. Tout le matériel va être vendu
malgré les efforts entrepris pour éviter une solution aussi brutale. Des
contacts avaient été pris avec l'usine italienne « Zonca » (Pfenninger et
Salm sont également sous contrats avec elle) pour parvenir à une fusion.
Mais ils demeurèrent sans ettet.

La disparition du GS Willner porte un nouveau coup rude au cyclisme
helvétique et à son secteur professionnel , en particulier , lequel vient de
perdre Erich Spah n qui a décidé , à 26 ans, de mettre un terme à sa
carrière . Celui-ci faisait également partie de la formation argovienne dont
la création , il y a environ une année, avait fait naître quelques espoirs à
une période où l'avenir même des professionnels suisses était sérieusement
remis en question.

discount berthoud
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Librairie

(R&mdnd
5, rue Saint-Honoré

2000 Neuchâtel

SAMEDI 30 NOVEMBRE, DÈS 14 H 30

où il dédicacera son dernier roman

LE REFUGE DE LA TENDRESSE
la suite de « La Solitaire » et « La Cordée de l'Espoir »

Une inoubliable histoire d'amour au cœur des montagnes valaisannes.

EK 1O50Un volume relié sous Jaquette illustrée en couleu rs. 200 pages. ^1 • I JW

r-:y .  3  ̂
Si vous ne pouvez vous rendre à notre librairie 

le samedi 30 
novembre réservez votre

Kj y;Br volume par téléphone (038) 25 44 66 et nous vous le ferons parvenir dédicacé par l'auteur.
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Attention I
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peinture
papiers peints

Travail rapide et soigné.
Prix avantageux.
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Etabli et étau universel
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Aussi très pratique pour Fini?
travailler avec les Pliez et réduisez !
OUtâs électriques.
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H. BAILLOD S.A.
Neuchâtel Bassin 4 ¦
Tél. 25 43 21 ?,

HAEFLIGER
& KAESER S.A.
Neuchâtel Ch. des Mulets 3.
Tél. 21 11 21

l PHILIPPE ROY
Couvet Grand-Rue 16.
Tél. 6312 06

RENÉ-L. KUMMER
Saint-Aubin. Temple 28.
Tél. 5515 85

QUINCAILLERIE
DE LA COTE

:» Peseux Rue de Neuchâtel 12.
3 Tél. 31 12 43.
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IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S.A.
Rue Saint-Maurice 4 Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Hoslettler

Des influences brillantes gouverneront
l'ensemble de cette journée qui sera
excellente surtout dans le domaine des
relations publiques.

NAISSANCES: Les enfants de ce four
seront très sensibles, ils aimeront
beaucoup la nature.

BÉLIER (2 1-3 au 19-4)
Santé: Vos articulations sont doulou-
reuses. Amour: Confiez-vous plus
souvent à vos amis. Affairas: Ne faites
pas encore de projets.

TAUREAU (20-4 au 20-5)
Santé: Consultez plus souvent votre
médecin. Amour: Vous n'obtiendrez rien
par 'la brusquerie. Affaires: Ecoutez
attentivement ce qui se dit.

GÉMEAUX (2 1-5 au 21-6)
Santé : Maux de tête à redouter. Amour :
Vous demandez beaucoup et ne donnez
rien. Affaires : Gardez-vous de porter un
jugement.

CANCER (22-6 au 22-7)
Santé : Vous avez besoin de calme.
Amour: Fiez-vous plus à votre raison-
nement. Affaires: Vos efforts seront
couronnés de succès.

LION (23-7 au 23-8)
Santé : Remplacez le café par du thé.
Amour: Ne faites pas trop voir votre
contrariété. Affaires: On vous deman-
dera votre avis, soyez objectif.

VIERGE (24-8 au 23-9)
Santé : Vous êtes mal assis, vos douleurs

viennent de là. Amour: Efforcez-vous de
vaincre votre timidité. Affairas : Soyez
prudent aujourd'hui en affaires.

BALANCE (24-9 au 23-10)
Santà : Suivez les prescriptions de votre
médecin. Amour: Demeurez en dehors
des conflits. Affairas: N'accordez pas
votre confiance à n'importe qui.

SCORPION (24-10 au 22-11)
Santé : Votre foie est un peu malade,
ménagez-le. Amour: Ne jouez pas avec
les sentiments de l'être aimé. Affaires :
Ne portez pas de jugement rapide.

SAGITTAIRE (23-11 au 21- 12)
Santé: N'abusez pas des somnifères.
Amour: Ne vous repliez-pas sur vous-
même. Affaires : On vous fera plusieurs
propositions.

CAPRICORNE (22- 12 au 19- 1)
Santé: Remplacez le vin par de l'eau
minérale. Amour: Votre jalousie exaspère
l'être aimé. Affairas : Ne vous laissez pas
influencer.

VERSEAU (20- 1 au 18-2)
Santé : Supprimez définitivement le pain.
Amour: Excellente journée pour les
projets. Affaires : Montrez-vous moins
susceptible avec vos supérieurs.

POISSONS (19-2 au 20-3)
Santé: Pour rester en forme, soyez
optimiste. Amour: Soyez attentionné et
délicat. Affaires : Ne jetez pas l'argent par
les fenêtres.

HOROSCOPE I MOTS CHOISIS!

HORIZONTALEMENT
1. Ville et port militaire des Pays-Bas. 2. Edenté.

- Aux limites de la ligne d'attaque. 3. Prénom
féminin. - Donne des traits réguliers. - Il travaille
en chaussons. 4. Epaules et poitrine d'une
femme. - Fils d'Arabes. 5. Vertèbre du cou. - Le
printemps marque celui de la nature. 6. Il étale un
luxe suspect. - Symbole. 7. Abréviation d'un
titre. - Entaillées au bouvet. 8. Arg ile. - Ville
biblique. - Animait des sorties. 9. Le bleuet en est
une. 10. Elle permet de corriger.

VERTICALEMENT
1. Ornements prétentieux et de mauvais goût.

2. Communs, ils sont fastidieux. - Dans le nom
d'une des Antilles. 3. Ancien émirat de l'Arabie. -
Vieux loup. 4. Possessif. - Le dernier périt tragi-
quement. - Avant Jésus-Christ. 5. Ça vaut un
détour, assure le guide. - Passages brusques et
sans degrés intermédiaires. 6. Ses bords sont
toujours humides. - Etendis. 7. Conjonction. -
Nom de plusieurs tsars. - Seul. 8. Botte. - Etat
d'Europe. 9. Où l'on trouve un métal recherché.
10. Côté de l'horizon. - Qui n'ont pas eu leur
compte.

Solution du N° 76
HORIZONTALEMENT : 1. Gaillardie. 2.

Essaime.- NN. 3. Mas. - Gê. - Net. 4. Usurière. 5.
Nu.- URSS. - TR. 6. Encre. - Oser. 7. Sire.- Clé. 8.
Ta. - Crèmes. 9. Centaures. 10. Assuré. - Eté.

VERTICALEMENT : 1. Géminés. - Çà. 2. Asa.
- Unités. 3. Issu. - Crans. 4. La. - Sure. - Tu. 5.
Ligure. - Car. 6. Amers. - Crue. 7. Ré. - Isoler. 8.
Ne. - Semée. 9. Inerte. - Est. 10. Enterrés.

Un menu
Pamplemousse
Lapin aux pruneaux
Riz
Fromage

LE PLAT DU JOUR:

Lapin aux pruneaux
Pour 6 personnes : 1 kg 500 de lapin, 1
bouteille de vin rouge, 250 g de pruneaux,
1 verre à liqueur de Cognac, 3 cuillerées à
soupe d'huile, 1 cuillerée à soupe de farine,
2 oignons, 1 échalote, 1 gousse d'ail, 1 ca-
rotte, bouquet garni, sel, poivre.
Faire tremper les pruneaux 12 heures
d'avance. Préparer une marinade : mettre
dans une terrine le vin rouge, le cognac, les
oignons, l'échalote, la carotte, les aroma-
tes.
Découper le lapin et faire mariner les
morceaux pendant 12 heures (mettre la
terrine dans le réfrigérateur). Au moment
de la cuisson, bien essuyer les morceaux
de lapin, les fariner et les faire rissoler dans
une cocotte. Quand ils sont bien dorés,
mouiller avec la marinade passée et un peu
d'eau (les morceaux doivent être presque
couverts). Laisser cuire 3A d'heure environ.
10 minutes avant de servir ajouter les
pruneaux.

Comment *« **
les faire disparaître?
Les taches d'eau sur un parquet? Frottez
les taches avec un bouchon de liège sec.
Vous pouvez aussi passer un chiffon im-
bibé à parties égales d'huile d'olive et de
térébenthine. L'huile d'olive peut être
remplacée par de l'huile de lin s'il s'agit
d'un parquet de nuance foncée.
Les taches de peinture sur le carrelage?
Vous les ramollirez en les imbibant d'un
peu d'essence de térébenthine. Puis vous
les gratterez avec une lame de couteau
posée à plat.
Les taches d'encre sur le dallage? Encre
ordinaire : faites dissoudre 4 g d'acide oxa-
lique et 1 g d'hyposulfite de soude dans un
peu d'eau. Passez sur la tache. Laissez agir
la solution, pas trop longtemps, puis neu-
tralisez en rinçant aussitôt.
Encre de stylo à bille : elle s'ôte assez faci-
lement avec de l'alcool à 90 degrés.
Encre de Chine : elle s'en va très difficile-
ment. Essayez de longs et fréquents sa-
vonnages à l'endroit taché.

Questions et réponses
- J'aimerais orner ma maison de plantes.
Pourriez-vous me conseiller en ce qui
concerne leur choix?
Le choix des plantes est déterminé par la
nature de la lumière. Dans un endroit
sombre et sec en hiver, il est préférable de
choisir des lianes, tous les philodendrons
dont il existe 180 variétés, ou la vigne; les
cisus préfèrent l'air plus frais et pas trop
sec. En ce qui concerne les plantes à fleurs,
le choix est assez limité, en effet, la florai-
son ne dure qu'un mois par an, et, dans la
majorité des appartements, il a y trop peu
de lumière pour avoir une bonne floraison.
- Porter une perruque est-ce nuisible aux
cheveux?
Voici l'avis du médecin : beaucoup de
femmes hésitent à porter une perruque,
craignant pour la santé de leurs propres
cheveux. En fait le port d'une perruque
peut, dans certains cas, protéger les che-
veux ou aider à les soigner. Ainsi des che-
veux endommagés, soit par des traite-
ments trop agressifs, soit par une maladie
passagère pourront être « mis au repos»
pendant quelque temps sous une perru-
que.

Veau farci au jambon
fPour 6 personnes)
Ingrédients : 1 rôti de veau d'un kilo, 300 g
dexhair à saucisse, 3 jaunes d'œufs, 150 g
de mie de pain, 200 g de jambon cuit, 4 oi-
gnons, 1 gousse d'ail, du sel, du poivre, 100
g de beurre, 1 carotte, 1 verre de porto, du
thym, du laurier.
Evidez le rôti. Ajoutez à la chair à saucisse
les œufs, l'ail haché, les oignons hachés et
la mie de pain trempée dans un peu de lait.
Passez le jambon à la moulinette ainsi que
la partie retirée du rôti. Farcissez ce rôti
avec la préparation de chair a saucisse et
au centre le jambon haché. Ficelez le rôti et
faites-le colorer au beurre. Ajoutez-y deux
oignons émincés et la carotte taillée en pe-
tits dés. Parfumez avec du thym et du lau-
rier et faites cuire au four chaud après avoir
assaisonné. Déglacez la cuisson avec le
porto, passez-la et servez-la en saucière.
Préparation: 45 minutes et cuisson: 1
heure.

A méditer
Les primevères et les paysages ont un dé-
faut grave, ils sont gratuits. L'amour de la
nature ne fournit de travail à nul usine.

Aldous HUXLEY

POUR VOUS MADAME

l CARNET DU JOUR"
NEUCHATEL

EXPOSITIONS. - Galerie Dietesheim :
Gérard de Palézieux, gravures et lavis.

TOURISME. - Bureau officiel de rensei-
gnements : place Numa-Droz 1, tél. 25 42 42.

CINÉMAS. - Studio: 18 h 45, Le mécano de la
générale. Enfants admis. 20 h 30, Les
èmigrants. 16 ans.

Bio: 15 h, 18 h 40 et 20 h 45, Un tramway
nommé Désir. 18 ans.

Apoilo: 15 h et 20 h 30, Les seins de glace.
16 ans. 17 h 45, Les seigneurs de la forêt.
12 ans. (Cinédoc).

Palace : 20 h 30, Quartier des femmes. 18 ans.
Arcades: 15 h et 20 h 30, L'exorciste. 18 ans.
Rex: 15 h et 20 h 45, Les violons du bal.

DANSE ET ATTRACTIONS (jusqu'à 4 h)
L'ABC, L'Escale, La Rotonde.

DANCINGS (jusqu'à 2 h) ¦¦-
Le Corsaire, Spot bar, Big Ben bar, Red club,
La Prairie, Bar du Dauphin, Bar du Vieux
Vapeur.

Pharmacie d'office : J.Armand, rue de
l'Hôpital. La période de service commence à
8 h. La pharmacie de service est ouverte
jusqu'à 23 h. De 23 h à 8 h le poste de police
(25 10 17) indique le pharmacien à disposition
en cas d'urgence.

Service d'urgence des pharmacies : région
Boudry - la Côte, M. W. Gauchat, Peseux,
tél. 31 11 31.

BEVAIX
Galerie Pro Arte: Peintures françaises' des

XVIII' et XIX e siècles.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, La fureur de vain-

cre.

Les tripes «dans le vent»
Pour une mystérieuse raison, les tripes sont

actuellement à la mode à Londres. Elles sont
même en passe de détrôner les cuisses de
grenouilles , régal quotidien des Français
comme chacun sait. Mais , comme il faut bien
laisser l'attrait de /' « exotisme» , on essaie de
faire oublier aux gastronomes d'Outre- Manche
que la fameuse «panse de brebis » farcie est
depuis des siècles le mets favori des Ecossais.

(A C1\

Travailleurs immigrés
Les archives de l'Eglise Evangéli que de

Darmstadt ont révélé que voici un peu p lus
d' une centaine d'années - avant la guerre de
1870 évidemment - presque tous les balayeurs
de Paris venaient d'A llemagne. C'est qu 'à
l'époque, dans les petits Etats allemands, il y
avait de nombreux chômeurs. Ils allaient donc
chercher fortune en France - et beaucoup,
apparemment , ne la trouvaient pas. ,A ri\

DE TOUT POUR FAIRE UN MONDE

I BIBLIOGRAPHIES"!
Christian Zuber

L'A RCHE DE NOL.
CAMÉRA AU POING

Ed. Flammarion
Dix années d'expéditions dans le mon-

de fascinant des animaux , la passion pour
la nature et des documents photograp hi-
ques exceptionnels ont permis à Chris-
tian Zuber de réaliser ce livre. Son mé-
tier , c'est sa vocation. Son bonheur , c'est
de vivre « caméra au poing » pour pou-
voir raconter la vie des animaux.

Avec son « Arche de Noé », illustrée
par les films qu 'il présente à la télévi-
sion , Christian Zuber propose une alti -
tude nouvelle face à la natur e. Proté-
ger les neuf cent douze espèces anima-
les menacées de disparition , c'est d'abord
informer. Ces informations , Christian
Zuber va les chercher dans le monde en-
tier.

Plaidoyer pour un amour
NOTR E FE UILLETON

par Michelle Cambards

2 ÉDITIONS JULES TALLANDIER

Instinctivement, Christine n 'arrivait pas à y croire. Instinc-
tivement , ou bien par sympathie naturelle? Elle refusait de
s'interroger là-dessus. Son rôle était de défendre son client
avec tout son cœur et elle n 'avait pas besoin de se forcer pour
s'y employer comme peut-être elle aurait dû le faire si Michel
Varennes eût été un vulgaire repris de justice , malhonnête
dans l'âme.

Après avoir tiré quelques bouffées dans le silence de la
cellule , la jeune avocate se rési gna à enchaîner:
- Je ne dispose plus maintenant  que de divers témoi gnages

et surtout celui de Mlle Delorme. car vous vous êtes livré à très
peu de déclarations concernant le déroulement des événe-
ments , ce soir-là , au château d'Houville. D'après votre
fiancée, celle-ci vous aurait rejoint dans la bibliothè que , un
quart  d'heure enviro n après que vous y étiez descendu
vous-même. Le coffre-fort est refermé et votre serviette posée
sur un fauteuil.  Vous demandez à Mlle Delorme si elle a des
projets pour la soirée et , sur sa réponse négative, vous lui
proposez d' aller à la Couronne où vos amis vous attendent.
Elle accepte et vous prie de sortir sa voiture du garage pendant
qu 'elle va changer de robe. Vous vous rendez donc au garage ,
situé dans les dépendances du château et , selon le jardinier

dont le logement est juste au-dessus , vous avez certaines
difficultés à faire démarrer la voiture. Au bout de quel ques
minutes , qui n 'ont d' ailleurs pas été précisées , vous conduisez
l' auto devant le perron et vous retournez dans la bibliothèque.
Mlle Delorme est encore dans sa chambre. Vous montez alors
chez Mme de Liancourt. La vieille dame s'est assoupie. Vous
n 'osez pas la réveiller et vous déposez les clés du coffre sur la
table de nuit. C'est ce qu 'affirme votre fiancée qui est entrée
dans la pièce à ce moment-là.
- Nathalie est une femme de tête et je n'ai jamais contredit

le moindre point de son témoignage.
Cette réflexion de Varennes , exprimée sur un ton désabusé,

avait frappé la jeune avocate. En effet , le témoi gnage de
Nathal ie  Delorme était d' une précision remarquable. Pas un
mot superflu. La fiancée de l' accusé était certainement douée
d' un cerveau d' une parfaite lucidité et d' une étonnante
mémoire. Mais , ce qui choquait Christine , c'était de ne trouver
dans la déposition de la jeune fille aucun élan du cœur , aucun
cri d'amour ni même d'indul gence envers celui auquel elle
avait été prête à lier sa destinée. Même déçu , un amour laisse
longtemps ses empreintes!

Comme s'il lisait les pensées de son avocate , Michel
prononça sèchement :
- Ne comptez pas sur Nathalie comme témoin à décharge ;

elle m 'a ray é de son existence. Elle a ses raisons , après tout...
Et je suppose que , si elle avait des explications à donner , ce
serait à moi plus qu 'à vous qu 'elle s'adresserait. Or , depuis que
je suis ici , elle ne m 'a pas honoré de sa visite. Elle n 'a donc plus
rien à me dire.

La colère semblait le gagner. D'un geste rageur , il enfonça
ses mains dans ses poches et proféra :
- Je l' ai aimée plus que tout au monde et je me demande

même si je ne continue pas à l' aimer , cette vi p...
Il s'arrêta brusquement et parut se calmer. Il esquissa un

faible sourire.

- Excusez-moi , mademoiselle Berthet. Vous ne pouvez pas
comprendre. Je suis le dernier des imbéciles. Voulez-vous
continuer votre exposé des laits , s'il vous plait?

Christine était consternée. Elle avait beaucoup compté sur
cet entretien avec son client pour acquérir une nette idée de là
situation et construire un système de défense. Au lieu de cela,
les données de l' affaire lui paraissaient de plus en plus
embrouillées , les facteurs psychologiques lui échappaient.
Bref , elle nageait. Néanmoins, elle enchaîna courageusement :
- Laissant Mme de Liancourt endormie , vous redescendez

au rez-de-chaussée en compagnie de Mlle Delorme. Vous
allez reprendre votre serviette dans la bibliothè que. Celle-ci
est lourdement charg ée et votre fiancée vous en fait la remar-
que. Mais vous vous contentez de hausser les épaules et vous
vous diri gez tous deux vers la voiture. II est huit heures moins
cinq quand vous quittez le château d'Houville. Vous êtes au
volant. A l'entrée de Rouen , la circulation est très dense et il
est déjà huit heures vingt lorsque vous vous arrêtez devant la
porte de l'immeuble de la rue aux Ours où vous avez votre
appartement. Mlle Delorme vous attend dans l'auto pendant
que vous montez chez vous pour déposer votre serviette que
vous ne voulez pas transporter toute la soirée. Vous redes-
cendez cinq minutes  p lus tard et vous gagnez directement la
Couronne où le diner se déroule sans incident qui vaille la
peine d'être ment ionné.  Toutefois , plusieurs de vos camarades
ont déclaré , d' un commun accord , que vous leur aviez donné
l'impression d'être particulièrement nerveux et préoccupé ce
soir-là.
- Et ils se disaient mes amis! persifla Michel Varennes.

Laissez-moi rire ! Vous auriez voulu que j 'obtienne une liberté
provisoire. Pourquoi faire ? Pour voir tout le monde me
tourner le dos? Pour errer dans les rues de la ville , seul ,
abandonné de tous , renié par les êtres qui m 'étaient les plus
chers? Ah!  non. Je suis encore mieux ici.

- Voyons, monsieur Varennes, protesta Christine^ Si vous
acceptiez que je demande cette liberté provisoire que nous
obtiendrions pour demain , nous pourrions peut-être , pendant
les trois semaines qui nous séparent de votre procès, faire la
preuve de votre innocence. Et puis, vous auriez au moins une
amie qui ne demande qu 'à vous aider.
- Cette amie, c'est vous, bien sûr! rétorqua Michel. Je

regrette , je décline votre offre. Je veux être seul. Quant à vous,
ne faites donc pas de zèle. Vous vous attendrissez sur mon sort
parce que je suis votre premier client. N'oubliez pas que je
vous supporte parce que j 'y suis obligé par la loi.

La jeune avocate en aurait pleuré. Cependant, en son for
intérieur, elle ne se tenait pas pour battue , car elle était de plus
en plus certaine que cette dureté qu 'affichait  Varennes était
fausse. Mais pourquoi jouait-il cette comédie ? S'il persistait
dans cette attitude devant les j uges, il serait condamné au
maximum : cinq ans de prison ferme. A cette pensée le cœur de
Christine se serra. Non pas tant parce que débuter sa carrière
d'avocate par un échec aussi cuisant serait fâcheux pour son
avenir , mais surtout parce que la perspective de voir ce garçon,
auquel elle prêtait de réelles qualités , enfermé pendant cinq
ans. lui était intolérable. Non ! Elle ne permettrait pas que
Michel Varennes ait sa vie définitivement brisée.
- Le dîner à la Couronne s'achève à onze heures et demie ,

reprit-elle avec déterminat ion. Vous remontez en voiture qvec
Mlle Delorme. Cette fois , c'est elle qui prend le volant , car elle
doit vous déposer à votre domicile et regagner seule le château
d'Houville. Pendant le court trajet entre la place du Vieux-
Marché et la rue aux Ours , vous échangez avec votre fiancée
des propos qui tournent finalement en dispute. D'après Mlle
Delorme , vous lui auriez proposé de partir le lendemain pour
l'Ecosse où l'on vous aurait mariés sur-le-champ. Son refus
aurait provoqué chez vous une violente colère.

Michel Varennes bondit sur ses pieds et se mit à arpenter
l'étroite cellule. (A suivre)

JOSEPHINE DE BEAUHARNAIS

NAISSANCE D'EUGÈNE

Du château des La Rochefoucauld, Alexandre adresse à sa
femme des lettres enthousiastes. Il vante les agréments de la
vie princière qu'on y mène et le plaisir qu'il y a à converser avec
une élite intellectuelle qui fait siennes les idées nouvelles. Il ne
passe pas sous silence les succès qu'il remporte auprès des
femmes. En lisant ces lignes, Rose ne peut retenir ses larmes:
«Qu'ont-elles que je n'ai pas, toutes ces belles aristocrates?
Comment leur ressembler pour retenir Alexandre auprès de
moi?» se désole-t-elle.

La tante Renaudin s'efforce de la raisonner: «Pourquoi y atta-
cher tant d'importance? Il en est ainsi dans tous les ménages et
ça n'empêche pas la terre de tourner ! » Piètre consolation pour
une épouse amoureuse ! Quant à sa confidente, Euphémie, elle
lui rappelle la prédiction d'Eliama : «Toi pas pleurer, Madame,
puisque la sorcière a dit vrai ! Toi pas heureuse maintenant ?
Bah, tant pis! N'oublie pas qu'elle a dit aussi qu'un jour, tu
serais plus que reine! »

RÉSUMÉ: Alexandre de Beauharnais n'a nulle intention de
s'encombrer de Rose, sa jeune femme, qu'il trouve sotte et
inculte. Il sort, il voyage, la laissant se morfondre auprès de son
beau-père et de sa tante.
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En juin, Alexandre revient quelques jours à Paris et repart
presque aussitôt pour rejoindre son régiment à Brest. Rose, qui
est alors enceinte, se sent rongée par une jalousie intuitive. Elle
ne sait pas pourtant, car cette fois son mari ne s'en vante point,
qu'il a retrouvé là-bas Mme de Longpré. Comble d'ironie, il
apprend que celle-ci est devenue veuve quelques jours avant
qu'il n'épouse Rose. « Que ne l'ai-je su à temps ! soupire-t-il en
serrant tendrement sa maîtresse dans ses bras. Jamais je
n'aurais épousé cette petite dindeI »

Alexandre obtient un congé pour la naissance de son fils,
Eugène, qui vient au monde en l'hôtel de Beauharnais, le 3
septembre 1781. L'heureux papa en profite, moins pour tenir
compagnie à la jeune adeouchée et bercer ce fils dont il est fier,
pourtant, que pour paraître dans les salons en compagnie de sa
maîtresse qu'il a fait venir de Brest. Sa conduite défraie la
chronique. La tante Renaudin, trouvant qu'il dépasse les
bornes, l'envoie faire un voyage de six mois en Italie à seule fin
de détendre l'atmosphère conjugale devenue irrespirable.

Demain. L'amour de la gloire 

SUISSE ROMANDE
17.00 (C) La boîte à surprises
18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) Rendez-vous
18.25 (C) Sous la loupe
18.50 (C) Le manège enchanté
18.55 (C) Le pèlerinage
19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un jour, une heure
20.20 (C) Archives
21.45 (C) Angoisses
22.50 (C) A Témoin
23.05 (C) Téléjournal

SUISSE ALEMANIQUE
17.30 L'heure des enfants
18.10 TV culturelle

(C) Russe
18.40 Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 Ahoi Pacific Lady
19.30 L'antenne
20.00 Téléjournal
20.20 L'abeille me donne du miel
21.45 Téléjournal
22.00 Immanuel Kant

FRANCE I
12.30 Midi trente
13.00 24 Heures sur la une
13.30 Cours de la bourse
14.05 TV scolaire
14.25 Chaînes du destin
16.00 Fin
17.15 TV scolaire
18.20 Au-Delà des faits
18.40 Pour petits et grands
19.17 Une minute

pour les femmes
19.20 Actualités régionales
19.45 24 Heures sur la une
20.15 Les Fargeot
20.30 Les Shadock
20.35 A vous de jouer Milord
21.35 Ouvrez les guillements
22.45 24 Heures dernière

FRANCE II
19.00 (C) Chiffres et lettres
19.20 (C) Actualités régionales
19.45 (C) L'accusée
20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) Actuel 2
21.35 (C) Le défi
22.25 (C) I.N.F. 2 dernière

FRANCE lll
18.55 (C) Inter 3
19.00 (C) L'ile aux enfants (58)
19.20 (C) Actualités régionales
19.40 (C) Cinéma japonais
20.05 (C) Morceaux de bravoure
20.35 (C) The Boy friand
22.20 (C) Inter 3 dernière

SVIZZERA ITALIANA
17.30 (C) Telescuola
18.00 (C) Per i bambini
18.55 (C) Le Farfolle
19.30 (C) Telegiornale
19.45 Obiettivo sport
20.10 (C) Si rilassi...
20.45 (C) Telegiornale
21.00 Enciclopedia TV
22.00 Oggi aile camere federali
22.05 (C) Giovanna sette
23.30 (C) Telegiornale

ALLEMAGNE I
16.15, téléjournal. 16.20, la chaise à

bascule. 17.05, pour les enfants. 17.55,
téléjournal. 18 h, programmes régio-
naux. 20 h, téléjournal, météo. 20.15,
reportages d'actualités. 21 h, portrait
d'une chanteuse. 21.45, Cellule 105.
22.30, téléjournal, météo. 22.50, Une
femme mariée. 0.25, téléjournal.

ALLEMAGNE II
16.30, initiation à la physique. 17 h,

téléjournal. 17.10, Le roi Arthur. 17.40,
téléjournal. 18.20, dessin animé. 19 h,
téléjournal. 19.30, Walter, le petit
handicapé. 20.15, Praxis. 21 h,
téléjournal. 21.15, Eskalation. 22.45,
hippisme. 24 h, téléjournal.

A LA TV AUJOURD'HUI I RADIO I
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 10 h. 11 h, 12 h, 12.30,
14 h, 15 h, 16 h, 17 h, 18 h, 19 h, 22.30,
23.55, informations. 6 h, bonjour à tous,
miroir-première. 7 h, le journal du matin. 8.05,
revue de la presse romande. 8.15, M.V. 9.05, à
votre service. 10.05, les chemins de nature.
11.05, M.V. 12 h, le journal de midi, midi-
mystère; Les aventures de Clarence. 12.25,
communiqués, météo. 12.30, miroir-midi.
14.05, réalités.

16.05, L'ami Constant d'Arthur Masson.
16.15, concert chez soi. 17.05, en questions.
18 h, le journal du soir, revue de la presse suisse
alémanique; le micro dans la vie. 19 h, le miroir
du monde. 20 h, drôle de numéro. 20.30,
énigmes et aventures, Sortie de secours, de Ch.
Maître. 21.25, disc-au-bol. 22.10, histoire et
littérature. 22.40, club de nuit. 23.55, miroir-
dernière. 24 h, hymne national.

SECOND PROGRAMME
8 h, informations et revue de la presse

romande. 8.15, le temps qui passe. 8.30, à vues
humaines. 9 h, portrait sans paroles. 10.03,
panorama quotidien de la musique en Suisse
romande. 10.15, radioscolaire, centre d'intérêt
du mois, La ferme (3). 10.45, université radio-
phonique internationale, Le temps biochimique
(1). 11 h, de vive voix. 11.30, la vie musicale.
11.55, le disque des enfants. 12 h, midi-
musique. 14 h, Musik am Nachmittag. 17 h,
musica di fine pomeriggio. 18 h, aspects du jazz.
18.30, rhythm'n pop. 19 h, émission d'ensem-
ble. 20 h, informations. 20.10, sciences et
techniques. 20.30, le Chœur de la Radio suisse
romande. 21 h, ouvrages lyriques contempo-
rains, Maschiniste Hopkins, musique de M.
Brand. 22 h, compositeurs favoris. 22.30, jeune
littérature étrangère. 23 h, hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6 h. 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h, 16 h,

18 h, 22.15, 23.25, informations. 6.05,
musique légère. 6.50, méditation. 7.10, auto-
radio. 8.30, musique avant toute chose. 10.05,
musique de Smetana. 10.20, radioscolaire.
10.50, 2 pièces pour piano, Tchaïkovski. 11.05,
mélodies et rythmes. 12 h, Carmen Cavallaro,
piano; Les Paul, guitare. 12.40, rendez-vous de
midi. 14 h, magazine féminin. 14.30, diverti-
mento. 15.05, musique populaire.

16.05. théâtre. 16.50, salutations musicales
de Paris. 17.30, l'heure des enfants. 18.15,
radio-jeunesse. 19 h, sport. 19.15, actualités.
20 h, le disque de l'auditeur. 22.20, revue de
presse. 22.30, rendez-vous musical. 23.30,
musique dans la nuit.
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J. Rindllsbacher Tél. (038) 33 47 07
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poulets
race lourde, prêts
à tuer.
Parts Avicole
Ernest Wenger ,
1346 Chamblon.
Tél. (024) 24 37 52.
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• force, etc.

maison spécialisée

ÉLECTRICITÉ - INGÉNIEUR EPZ
Orangerie 4 CC 25 28 00 Neuchâtel

Occasion pour
bricoleur

VW 1300
moteur 15.000 km,
pneus neufs, bas
prix.
A. Currlt,
tél. 66 13 55.

I ALFA Coupé 1750 I
ji 53.000 km, blanche, jantes alu. I
J Pneus larges, Fr. 7400.—. V'

De particulier, à
vendre
Citroën
Ami Super
modèle 1973,
blanche avec pneus
neige, 30.000 km,
en parfait état.
Prix à discuter.
Tél. 55 22 66.

Occasion unique

Opel
Commodore
GS/E
automatique 1974,
30.000 km, 4 portes,
radio, lecteur
cassettes , nombreux
accessoires.
A. Currlt,
tél. 66 13 55.

A vendre, pour
cause de double
emploi,

Peugeot 403
modèle 1963,
expertisée,
81.000 km, couleur
noire. Prix à
discuter.
Tél. (024) 21 15 19,
heures des repas.

RENAULT 16 TS automatique 1973
RENAULT 16 TL 640O.— 1972
RENAULT 12 TL 46.000 km 1970
RENAULT 12 TL 4700.— 1971
RENAULT 6 TL 37.000 km 1972
RENAULT 6 850 55.000 km 1970
RENAULT R4 E 3800.— 1971
RENAULT 5 TL 38.000 km 1973
FIAT 124 S 35.000 km 1973
ALFA 1750 coupé 53.000 km 1969
VW 1302 44.000 km 1971

Bl -S;_ j-HO

ÈÉÉ
Superbe
occasion
Limousine 4
portes, 5 places

Austin
1300 GT
Modèle 1973
traction avant
18.000 km
de première main
Expertisée.
Avec garantie
Prix : Fr. 7900.—.
Grandes facilités
de paiement.
Echange.

W
A toute demande de
renseignements, priè-
re de (oindre un tim-
bre pour la réponse

Feuille d'avis
de Neuchâtel



Un Suisse chercherait à recruter
des mercenaires contre le Mozambique

'EXPRESS 23

m travers le inonde
Les révélations d'un journal italien

GÊNES (AFP). — Un « millionnai-
re suisse » cherche à recruter un mil-
lier de mercenaires — Suédois, Alle-
mands et Autrichiens — qui devraient
s'embarquer le 1er décembre à Gênes
pour envahir le Mozambique. La nou-
velle a été lancée à Gênes même par

le quotidien local « Il secolo 19 », qui
publie des déclarations du « millionnai-
re suisse », Hans Lenzlinger.

Celui-ci a précisé ses plans au joui
nal génois : « Je compte sur 500 Sué-
dois, parce que c'est une race pure, el
d'honnêtes gens, a-t-il déclaré. Je cher-
che le reste en Allemagne et en Au-
triche. » M. Lenzlinger, qui a déjà pros-
pecté le marché, affirme avoir reçu
plus de mille lettres d'hommes dispo-
sés à faire partie de son < armée »,
des hommes dotés d'une longue expé-
rience militaire, ajoute-t-il. Le contrat
est de dix-huit mois. La paie, de
500.000 lires (environ 2000 francs suis-
ses) par mois pour les simples soldats,
de 1.500.000 lires pour les officiers.
Le financement serait assuré, dit-il, par
certaines familles portugaises — et par
des banques, également portugaises —

mécontentes de voir le Mozambique
confié aux Africains.

Les mercenaires devraient, selon le
plan, se rassembler à Gênes avant le
1er décembre, puis s'embarquer (on
ignore le nom du navire) et retrouver,
quelque part dans l'Atlantique, un car-
go transportant les armes nécessaires.

Quant aux munitions, l'organisateur
aurait déjà des contrats < avec certains
gouvernements de l'Afrique du Sud ».
« Nous mènerons, dit-il enfin, une guer-
re propre et efficace. »

La nouvelle a soulevé une certaine
émotion à Gênes.

Deux sénateurs communistes ont in-
terpellé le ministre de l'intérieur, de-
mandant quelles mesures le gouverne-
ment entend prendre pour empêcher
qu'une initiative de ce genre puisse se
développer dans un port italien.

Le syndicat F.T.M.H. favorable
à la convention collective

i

informations horlogères

Diverses revendications seront proposées au patronat
« La conférence fédérative d'industrie

horlogère de la F.T.M.H. (assemblée des
délégués) s'est réunie samedi , à Neuchâ-
tel , pour traiter du renouvellement de la
convention collective de travail de l'in-
dustrie horlogère suisse qui arrive à
échéance le 30 septembre 1975 ». C'est
ce qu 'indique un communiqué émanant
de la F.T.M.H. (Fédération des travail-
leurs de la métallurgie et horlogerie).

c Le principe même de la convention
n'a pas été remis en question , précise le
communiqué. En effet , le régime con-
ventionnel actuel, qui donne la possibili-
té de négocier en cours de convention, a
permis, pendant ces quatre dernières an-
nées, de discuter d'importants problèmes
tels que la présence syndicale dans les
entreprises, la généralisation de la
mensualisation et le 13me mois de salai-
re, ainsi que la révision des salaires
conventionnels. Il s'agit-là de questions
délicates auxquelles les négociateurs
espèrent trouver une solution dans les
mois à venir.

» Le statut de l'apprenti a été accepté

de part et d'autre ainsi que le système
de la compensation du renchérissement,
poursuit le communiqué. Ce dernier a
porté ses fruits : compensation de 1 fr. à
l'heure pour le salaire horaire en 1974
(40 c. au 1er août 1974 et 60 c. au 1er
janvier 1975) et acompte de 50 c. pour
1975 dès le 1er août 1975. Le montant
des compensations qui entreront en vi-
gueur en janvier et août 1975 a été ac-
cepté par l'assemblée.

» S'agissant du cahier de revendica-
tions pour la convention 1975, la confé-
rence d'industrie horlogère ne s'est pas
laissée impressionner par une certaine
psychose de crise qui tend à se répan-
dre, mais a jugé que la situation
économique est encore favorable pour
l'ensemble de l'industri e horlogère. Elle
présentera dès lors un cahier de revendi-
cations à la fois riche et réaliste.

» Les revendications, issues de
propositions des sections et d'une vaste
enquête auprès de tous les travailleurs
syndiqués de l'horlogerie ont été classées
:n trois groupes, indique le communi-

qué. Elles sont d'ordre matériel , social
et moral. Dans chaque groupe, on
trouve des revendications de pointe et
l'on peut dire que les travailleurs accor-
dent autant d'importance aux revendica-
tions matérielles qu 'à celles d'ordre
moral ou social. Un intérêt particulier
s'est toutefois manifesté pour la sécurité
de l'emploi.

» Face aux problèmes spécifiques que
connaissent les cadres et conformément
aux décisions qui ont été prises lors de
leur réunion du 16 novembre 1974 à
Neuchâtel , l'assemblée a approuvé cer-
taines revendications se rapportant à la
défense de leurs intérêts particuliers.

» Les délégués ont donné mandat à la
commission de négociation horlogère de
la F.T.M.H. d'adresser à la convention
patronale un cahier de revendications
globales, tenant compte des priorités qui
ressortent de l'enquête », conclut le com-
muniqué.

AFFAIRE ZENITH

A l'issue de cette assemblée général e,
les délégués ont adopté une résolution
concernant les licenciements chez
« Zenith Time ». Cette résolution relève
que « la confé rence fédérative d'industrie
horlogère de la F.T.M.H. s'inquiète de
ce que des licenciements importants
aient lieu dans une entreprise horlogère
et qu'un centre de production soit sup-
primé ;

— constate, une fois de plus, qu'une
direction d'entreprise décide du sort des
travailleurs sans même les en informer
au préalable, ni prendre contato avec
l'organisation syndicale ;

— appuie les efforts déployés par les
sections F.T.M.H. du Locle, et de La
Chaux-de-Fonds en vue de garantir
l'emploi des travailleurs ;

— est persuadée qu'un plus fort degré
de syndicalisation et le droit pour les
travailleurs de participer aux décisions
îui les concernent seraient de nature à
éviter des mesures aussi douloureuses ;

— assure les travailleurs congédiés de
son soutien et de sa solidarité. »

Israël et les résolutions de l'ONU
JÉRUSALEM (AFP). — Le gouver-

nement israélien a indiqué dimanche
dans un communiqué publié à l'issue
du conseil des ministres, qu'il va « pour-
suivre ses efforts en vue de recons-
truire, de développer et de continuer les
fouilles destinées à remettre à jour son
passé historique » à Jérusalem, mal-
gré les résolutions adoptées par l'UNES-
CO. En même temps, le gouvernement
indique qu'il va veiller « à sauvegarder
précieusement le caractère spécial et uni-
versel de la cité ».

Ignorant les résolutions de l'UNESCO,
le gouvernement israélien a décidé, d'au-
tre part, la construction immédiate d'un
centre industriel , d'abattoirs et d'un
centre artisanal à Maalei Adoumim, au
sud-est de Jérusalem. Il a décidé par
ailleurs la création d'un autre centre
industriel et d'un nouveau quartier —
destiné à loger des familles arabes dont
les domiciles actuels sont délabrés ou
insalubres — dans deux autres secteurs
de la région de Jérusalem occupés après
la Guerre des six jours.

Se référant enfin aux résolutions
adoptées par l'assemblée générale des

Nations unies, reconnaissant aux Pales-
tiniens « le droit à l'indépendance et _
la souveraineté nationale » en Palestine,
le gouvernement, indique le communi-
qué, < est unanime à considérer que
celles-ci sont dénuées de tout fonde-
ment moral, de toute justice politique
et constituent la négation même des
principes qui ont guidé la construction
des Nations unies ».

On a cependant déclaré dimanche de
source officielle qu'Israël n'avait pas
l'intention de se retirer volontairement
des Nations unies.

Dans les milieux officiels, on déclare
qu'Israël a toujours quelques avanta-
ges à être membre de l'ONU. Le plus
important réside dans la présence de
forces de paix des Nations unies, can-
tonnées sur les fronts syrien et égyp-
tien.

De même Israël n'envisage pas de
se retirer de l'UNESCO après la dé-
cision de celle-ci de suspendre toute
aide financière à Israël, s'il n'est pas
mis fin aux fouilles archéologiques ef-
fectuées dans la vieille ville de Jéru-
salem.

Cycliste tue
entre Cressier et

Cornaux
Dimanche à 17 h 15, au volant d'une

auto, M. Sabahattin Buiukdoker, né en
1934, domicilié à Morges, circulait sur
la route cantonale Cressier-Cornaux.

A la hauteur de l'entreprise Couvert
et Muller, il heurta un cycliste, M.
Charles Racine, né en 1924, de Cressier,
qui bifurquait à gauche, devant l'auto-
mobile pour s'engager sur le chemin de
Malpierre.

Grièvement blessé, M. Racine a été
transporté à l'hôpital des Cadolles, où il
est décédé.

La nouvelle coopération énergétique
Le Conseil de l'Organisation de coo-

pération et de développement économi-
que (OCDE) vient de décider la créa-
tion d'une Agence internationale de
l'énergie qui se présentera à l'avenir
sous le sigle AIE. Elle est placée sous
la responsabilité d'un Conseil de gou-
verneurs où chaque pays membre est
représenté et dont la présidence a été
confiée à M. Davignon , directeur au mi-
nistère belge des affaires étrangères . La
direction de l'agence sera entre les
mains de M. Ulf Lantzke qui était au-
trefois directeur au département de l'é-
nergie du ministère fédéral allemand
des affaires économiques. La Suisse est
membre de l'AIE avec 15 autres pays
de l'OCDE.

Cette agence est l'organisme dont se
sont dotés les pays signataires de l'Ac-
cord international de l'énergie et qui est
l'émanation directe de cette fameuse
conférence de Washington qui, à l'ini-
tiative de M. Kissinger, avait regroupé
en février dernier les principaux pays
importateurs et consommateurs de pé-
trole.

A l'origine, seuls les gouvernements
des 13 pays les plus importants avaient
été conviés à se joindre à l'effort com-
mun. D'emblée, la France avait émis
des réserves, préférant pour sa part or-
ganiser la politique énergétique au sein
de la Communauté européenne où cha-
cun dispose du droit de veto. La Nor-
vège, intéressée au début , s'est retirée
par la suite , considérant qu 'étant donne
ses propres ressources pétrolières , le
moment n'était pas encore venu pour
elle de se lier à un groupement de pays
qui pourrait fixer des règles communes
de répartition.

RÉDUCTION DE 7 %
Une fois l'accord mis au point au sein

d'un « Groupe de coordination » issu de
la conférence de Washington, l'ensem-
ble des pays membres de l'OCDE a été
convié à s'y joindre. Plusieurs réunions
d'explication et d'éclaircissement ont eu
lieu à Bruxelles pour permettre aux nou-
veaux venus de se rendre compte du
mécanisme prévu par le traité. Schéma-
tiquement , celui-ci fait obligation aux
Etats signataires de réduire leur consom-
mation pétrolière de 7 %, de consti-
tuer des stocks civils correspondant à
30 jours de consommation , d'élaborer
un système d'information relatif au mar-
ché pétrolier et de participer à l'élabo-
ration et à l'application d'un programme
de coopération à long terme en vue de
réduire la dépendance des importations
et de promouvoir enfin des relations de
coopération avec les pays producteurs
de pétrole ainsi qu'avec les pays non-
producteurs du tiers monde.

Dans l'hypothèse où un Etat signa-
taire ne parviendrait pas à s'approvi-
sionner normalement après avoir réduit
de 7 % sa consommation , les Etats-Unis
s'engagent à fournir l'appoint par pré-
lèvement sur leur production ou sur
leurs stocks. C'est une sorte de réassu-
rance pour le cas d'une nouvelle crise
qui est fournie dans le cadre d'un sys-
tème général de coopération , de disci-
pline économique et de démarches di-
plomatiques : d'un côté, on fait front
à la menace d'un nouvel embargo par
une solidarité plus étroite , de l'autre on
s'engage du même coup à promouvoir
le dialogue avec les producteurs.

C'est une entreprise qui , de par son
ampleur , est évidemment politique. Mais

à l'heure actuelle à peu près tout ce qui
touche à l'énergie tient finalement ,à, la
politique. Aussi peut-on se demander si
un pays neutre peut adhérer à un tel
système sans enfreindre son statut de
neutralité. On craint que la Finlande,
par exemple, n'ait pas l'intention de la
faire, contrairement à l'Autriche, la Suè-
de et la Suisse, qui ont adhéré à l'ac-
cord . Les approvisionnements de la
Finlande proviennent essentiellement
d'Union soviétique et Moscou a certai-
nement fait savoir au gouvernement
d'Helsinki qu'il verrait d'un mauvais œil
son adhésion à PAIE. D'ailleurs, la
« Pravda » n'a-t-elle pas récemment sou-
tenu la thèse selon laquelle l'Accord in-
ternational sur l'énergie constituait « une

menace contre la paix mondiale »?  La
Finlande*-la France et la Grèce se sont
abstenues lors de la décision du Conseil
de l'OCDE créant l'AIE. D'autre part, le
Portugal , l'Islande, l'Australie, la Norvè-
ge et la Nouvelle-Zélande ont émis des
votes favorables en déclarant cependant
n'avoir pas l'intention, dans l'immédiat,
de participer au nouvel organisme.

En ce qui concerne la Suisse, une dé-
claration de neutralité a été faite par
l'intermédiaire de l'ambassadeur Lan-
guetin, délégué aux accords commer-
ciaux. En voici le passage essentiel :
« L'activité de la Suisse au sein de
l'Agence internationale de l'énergie s'ins-
crira dans la ligne traditionnelle de sa

politique. Le gouvernement suisse décla-
re qu'en adhérant à l'accord relatif à un
programme international de l'énergie,
la Suisse n'assume aucune obligation in-
compatible avec sa neutralité permanen-
te et que sa participation ne l'empêche-
ra pas d'agir dans la manière qu'elle
jugera nécessaire pour se conformer à
cette neutralité ».

Comme lors de l'entrée de notre pays
dans l'ancienne OECE — violemment
combattue à l'époque par l'Union so-
viétique — la politique de neutralité
vient d'être réaffirmée comme une évi-
dence.

Paul KELLER
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Serge Douay

L'AFFAIRE BOUGRAT
(Presses de la Cité)

Au printemps de l'année 1925, une
troublante affaire criminelle soulève une
émotion considérable à travers la Fran-
ce. Le public se passionne en apprenant
que la police marseillaise vient de dé-
couvri r, dans le cabinet d'un jeune mé-
decin de la rue Sénac, le Dr Bougrat , le
cadavre d'un nommé Jacques Rumèbe.
Le jour où il se rendit chez le médecin ,
l'homme était en possession d'une im-

portante somme destinée à la paie des
ouvriers. Quant au praticien, il menait
une vie dissolue et il avait des dettes
criardes. En mars 1927, la Cour d'Assi-
ses d'Aix le déclara coupable. Cepen-
dant tout lecteur épris de justice pourra
se demander si Pierre Bougrat , condam-
né sans preuves formelles et malgré des
expertises favorables à la défense, ne fut
pas victime d'une erreur judiciaire. Fail-
lible comme toutes les institutions hu-
maines, la Justice ne devrait-elle pas
absoudre lorsqu 'il subsiste de sérieux
doutes ?

Ou temps moins ta™ pur Israël
JlJltfll̂

Israël traverse des jours difficiles et en connaîtra d'autres encore. Le pétrole
ne fait pas bien les choses pour lui dont la production propre ne suffit même
pas à la couverture de ses besoin et dont les ennemis mortels qui l'entourent sont
précisément les détenteurs de ce fameux pactole, âme damnée des Etats industria-
lisés prêts à tous les reniements pour s'en procurer.

Pour s'en tenir à l'aspect économique des choses, il faut reconnaître que
depuis sa fondation en 1948, l'Etat hébreu a développé et mis en valeur ses
ressources naturelles, agricoles surtout , avec une remarquable efficacité. Peu ha-
bitués à tenir le manche de la charrue ou celui de la faucille, ses colons animés
de l'esprit des pionniers et des fondateurs d'Etat ont rapidement fait des terres
incultes qui leur étaient dévolues autant de merveilleux jardins des Hespérides
qui faisaient l'étonnement et l'admiration des étrangers qu'une propagande tou-
ristique avisée attirait en nombre toujours plus considérable.

Parallèlement, l'industrie et le commerce se développaient tout aussi rapide-
ment dans les régions côtières et venaient renforcer une économie en pleine ex-
pansion qui contrastait de plus en plus avec celle des voisins ou ennemis arabes.
Puissamment aidés par la Diaspora, les Juifs installés en Occident, les Israéliens
bénéficièrent encore de l'aide des Etats-Unis, de l'Allemagne fédérale, qui avait
beaucoup à se faire pardonner, et de la Grande-Bretagne. Israël en avait
d'ailleurs de plus en plus besoin , malgré les progrès de son économie, en raison
des charges toujours plus lourdes de sa défense nationale, face à des voisins armés
par l'URSS et qui ne cachaient nullement leurs intentions belliqueuses.

A deux reprises, en 1956 et en 1967, l'armée israélienne eut facilement le
dessus sur des adversaires mal préparés et en tira des avantages économiques non
négligeables. Mais en 1973, la guerre dite du Kippour, dans laquelle l'armée
israélienne visiblement prise de court et obligée de se battre SUT deux fronts perdit
un temps précieux, marqua un tournant. Depuis lors, Israël n'a pas cessé de
perdre des points dans tous les domaines. Sous la pression des pétroliers arabes,
les pays industrialisés, gros consommateurs d'or noir , en sont maintenant à ten-
ter de donner une allure décente aux concessions qu'ils engagent de plus en plus
ouvertement Israël à faire sur l'autel de l'entente cordiale autour des puits de
pétrole.

Simultanément, la situation économique de l'Etat hébreu se dégrade de jour
en jour. La lassitude se fait sentir dans un peuple qui s'était appuyé sur ses
succès militaires et sur la sympathie qu'il provoquait dans le monde par son
courage et son esprit d'entreprise. Les choses ont changé depuis que les pays
arabes ont fait du pétrole un élément clé pour leur politique extérieure. Israël de-
vient le fauteur de troubles qui, par son intransigeance, empêche l'Occident de
s'entendre avec les bons Arabes, M. Yasser Arafat compris, reçu en triomphateur
aux Nations unies.

Austérité forcée
Cette situation politique profondément dégradée a conduit le gouvernement

israélien à prendre les très dures mesures que l'on sait Dévaluation de 43 % de
la livre, embargo sur les importations d'automobiles, d'appareils électro-ménagers ,
de télévision, etc. Hausse du prix du pain, du sucre et de la plupart des denrées
alimentaires, de l'eau, de l'électricité et du gaz, avec comme corollaire une aug-
mentation brutale et immédiate de 17 % du coût de la vie , laquelle sera parti-
culièrement lourde pour les petits revenus auxquels il est vrai, le gouvernement
accordera diverses compensations.

Le but de ces mesures est d'arrêter l'hémorragie des devises (les réserves
étaient tombées à 900 millions de dollars) , de réduire de 700 millions de dollars
le déficit de la balance commenciale estimé à 3,5 milliards de dollars
pour cette année, enfin d'assurer les moyens d'une défense armée de plus en plus
coûteuse qui absorbe 33 % du produit national brut. Telle qu'elle se présente, la
situation économique et financière d'Israël ne laisse pas d'être préoccupante,
moins peut-être par ses aspects purement techniques que par ses causes qui sont
essentiellement politiques et qui procèdent de la volonté du monde arabe
c d'étrangler » économiquement Israël en empêchant par l'arme du pétrole ses
amis de venir à son aide. Le jeu va commencer et il faut bien reconnaître que
les cartes ne sont pas en faveur d'Israël. Si pour Clausewitz la guerre était la
continuation de la politique par d'autres moyens, les stratèges arabes semblent
avoir inversé les termes de l'opération.

Philippe VOISIER

Informations suisses

KREUZLLNGEN (TG), (ATS). — Un
homme de 35 ans, de nationalité ita-
lienne, domicilié à Winterthour, a tiré
hier après-midi sur deux douaniers alle-
mands à la gare suisse de Constance et
les a grièvement blessés. Les deux hom-
mes ont été transportés à l'hôpital. La
police criminelle de Constance a toute-
fois annoncé que leur vie n'est pas en
danger. Le coupable a été arrêté.

L'homme était arrivé à Constance à
14 h 44 et s'était rendu dans le hall
de dédouanement. Tout à coup, il sortit
un pistolet de 9 mm et tira à bout por-
tant sur les deux douaniers allemands.

II prit ensuite la fuite et se réfugia dans
un bureau d'où il menaça de son arme
ses poursuivants.

Toutefois, lorsqu'un commando de
choc de la police arriva, l'homme se
laissa arrêter sans opposer la moindre
résistance.

Au cours d'un interrogatoire, l'hom-
me a affirmé avoir agi de la sorte pour
se venger des autorités allemandes qui
n'ont pas résolu en sa faveur les suites
d'un accident qu'il avait provoqué il y a
une année et demie. En tirant sur les
douaniers, l'homme croyait tirer sur des
policiers.

Un homme tire sur deux
douaniers à Constance

LUSAKA (Reuter) . — Des entretiens
secrets se déroulent depuis deux mois
entre l'Afrique du Sud et la Zambie, ap-
prend-on à Lusaka de source informée.

Ces conversations , par émissaires spé-
ciaux, viseraient à tenter de résoudre les
problèmes régionaux, y compris éven-
tuellement la Rhodésie, le sud-ouest afri-
cain, et à améliorer les relations entre
pays à minorité blanche et majorité
noire de l'Afrique australe.

Le même jour en Afrique du Sud, le
« Johannesburg Sunday Times » rapporte
qu'un responsable zambien de haut rang,
envoyé par le président Kaunda est venu
la semaine dernière en Afrique du Sud,
mission qui pourrait ouvrir la voie à
une rencontre entre le président Kaunda
et M. Vorster, premier ministre sud afri-
cain.

Négociations entre
l'Afrique du Sud

et la Zambie

SIMA
Fonds Suisse de Placements Immobiliers

De tout temps, les biens immobiliers ont été une Si le SIMA place la majeure partie de ses capi-
forme de placement très prisée. Choisis avec soin taux dans des immeubles locatifs, il acquiert aussi ,
et bien entretenus, les biens-fonds offrent à long des immeubles commerciaux ou servant à l'exercice
terme des chances de plus-values, permettent de d'activités artisanales ou industrielles. Les premiers
préserver le pouvoir d'achat de l'argent investi, voire représentent i/ $ environ de son patrimoine, le V-
de l'augmenter. restant se répartissant à parts à peu près égales

, Cependant, la constitution et la gestion judi- entre les autres deux catégories d'immeubles,
cieuse d'un patrimoine foncier demandent non Les parts SIMA peuvent être recommandées à
seulement de solides connaissances spécifiques et tous les investisseurs qui ne veulent pas ou ne peu-
beaucoup de temps, mais aussi des ressources im- vent pas investir directement dans des immeubles de
portantes. Nombreuses sont les personnes qui n'ont rapport, mais désirent bénéficier des avantages d'un
ni le temps ni les fonds nécessaires.pour acheter des patrimoine immobilier remarquable tant par son
immeubles de rapport. Par la création de fonds de ampleur que par sa qualité. Comme le montre l'évo-
placements immobiliers, les banques offrent donc à lution de ce fonds, aussi bien la valeur des parts
chacun la possibilité de participer à un patrimoine que leurs revenus progressent depuis des années,
foncier et, partant, de préserver le" capital à long _ , . , „ ,
terme contre les effets de l'inflation. __,VOlUtlon OU 1 OndS

En 1950, l'Intrag S.A. et l'Union de Banques Esaàam Fortu_ .d_ Prix «mission par part * Réparti-
ùUISSeS Ont Crée le 30 sept, fonds (valeur Effectif ajusté » tion par

vénale) part 1
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de Placements Immobiliers SIMA J-g g|5 »£=: g™ 5,40

qui, avec une fortune supérieure à 1,2 milliard de  ̂ g  ̂
±|f= 

±£  ̂ ^r~
francs, est le plus grand fonds immobilier de Suisse. 1967 560'1 136-so 23S-44 r5-60 .
Son patrimoine comprend environ 900 immeubles 1968 617,4 145.— 260.40 5.80
de premier ordre, représentant quelque 10000 ap- 1969 656,1 147.S0 275.63 6.—^
parlements, ainsi qu'un grand nombre d'autres 1970 673,0 151.— 293.77 6.50
objets locatifs. Ses appartements permettraient 1971 777,9 161.50 327.86 6.70
d'héberger la population d'une ville suisse de mo- 1972 903,5 169. 357.77 7. 
yenne importance. Ï973 )̂ MA ïTOÔ 39TÏÏ Z^~

Les immeubles SIMA se répartissent dans toute J974 Î2561 179 50——41349 740—
la Suisse. Ils sont toujours très bien situés, que ce '
soit dans les grandes villes ou dans les aggloméra- * ̂ ,"̂ «1968° '* "ivkion ** """ de ' m 10 eSeetuie Ie ,s

lions d'importance moyenne. Les loyers SOnt fixés • Calcul théorique des prix d'émission en admettant 'le réinvestisse-
de façon à garantir tout à la fois un rendement con- ?,,e^
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tilion' »u v"x d'émission valable le-jour
venable et une location aisée. ° mB0 m paiemcn a eouP°n

Répartition des immeubles à fin
septembre 1974 (valeur vénale)

Canton Part en % Canton Part en %
Zurich 32,4 Neuchâtel 2,1 X*—¦v.
Berne 1L9 Soleure 1,7 f  "*\
Genève 9,3 Glaris 1,4 lUB S)
Vaud 80 Fribourg .1,1 \S*S
Bâle 7̂ 0 Schaffhouse 0,9 TT • 1 -iV*— n •
Argovie 6,7 Valais 0,9~ ' UtllOn OC BanQUCS SUlSSCS

Thurgovie 2Â Tous les cantons 100,0 | , 



Armes stratégiques nucléaires :
accord Ford-Brejnev à Vladivostok

VLADIVOSTOK (ATS-Reuter-AFP-
DPA). — Arrivé samedi vers 14 heures
locales (05 heures hec) à l'aéroport de
Vladivostok, sur le pacifique, le prési-
dent Ford en est reparti dimanche en
début d'après-midi après s'être entretenu
à diverses reprises, durant ces deux
jours , avec M. Brejnev, secrétaire géné-
ral du parti communiste d'URSS. Les
deux hommes d'Etat ont procédé,
dimanche matin, à la signature d'un
communiqué commun. Ils ont également
publié une déclaration sur le problème
des armes stratégiques.

Dans le communiqué commun, les
deux parties conviennent que la confé-
rence de Genève sur le Proche-Orient
devrait reprendre dès que possible. Elles
se déclarent préoccupées par la situation
dans cette partie du monde et ajoutent
qu'elles déploieront tous les efforts
nécessaires pour parvenir à un règlement
des problèmes-clés sur la base des ré-
solutions de l'ONU.

EN JUIN 75
Le document fait état de la possibilité

de mener prochainement à terme la
conférence sur la sécurité et la coopéra-
tion en Europe. En outre, l'URSS et
Washington attachent également une
grande importance aux négociations sur

les réductions mutuelles de forces en
Europe centrale. A cet effet, les accords
américano-soviétiques sur la prévention
cie conflits nucléaires et la limitation des
armes stratégiques constituent un bon
départ vers la réunion de garanties
contre le déclenchement d'un conflit de
ce genre ct de la guerre en général.
Enfin , MM. Brejnev et Ford espèrent
pouvoir, lors du prochain sommet
américano-soviétique en juin 1975, signer
un accord de dix ans portant limitation
des armes stratégiques nucléaires.

Quant à la déclaration , elle confirme
l'intention des deux pays de conclure cet
accord de dix ans. Dans ce but, les
négociations reprendront à Genève, en
janvier prochain. En outre, il est précisé
que la limitation des armes offensives
stratégiques a été longuement étudiée et
que les parties estiment qu'un accord à
long terme serait une contribution
considérable à l'amélioration de leurs
relations. Les deux dirigeants sont d'avis
que les perspectives d'un tel accord sont
favorables.

ACCORD SUR LA MÉTHODE
Ainsi , les choses ont très bien marché

à Vladivostok. M. Ford l'a dit lui-même
au début de son second entretien avec

M. Brejnev dimanche matin. Et le secré-
taire d'Etat, M. Kissinger l'a répété de-
vant les journalistes.

Cette euphorie sibérienne n 'a pas effa-
cé en vingt-quatre heures les difficultés
et les rivalités des deux puissances mais
un nouveau progrès a été accompli vers
la signature d'un accord sur la limita-
tion (pour dix ans) des armes nucléaires
offensives au prochain sommet à
Washington au printemps. MM. Ford et
Brejnev se sont mis d'accord sur la
méthode pour chiffrer les vecteurs et les
charges. C'était l'obstacle principal sur
lequel butaient les négociations.

LE PROCHE-ORIENT
En ce qui concerne le problème du

Proche-Orient, Russes et Américains
sont d'accord pour que la guerre ne
recommence pas. Mais ils ne le sont pas
sur les moyens. Les Américains insistent
pour que les Russes demandent à la Sy-
rie d'accepter la prorogation de la pré-
sence des Nations unies au Golan. Les
Soviétiques veulent que l'on aille tout de
suite à Genève où les Palestiniens seront
présents. On finira par aller à Genève.
Les Américains l'admettent en privé.
Mai» pas tout de suite.

Le reste (sécurité européenne, réduc-
tion équilibrée des forces militaires en

Europe centrale, clause de la nation la
plus favorisée, déblocage des crédits
export-import pour l'achat de technolo-
gie américaine par les Soviétiques,
ventes de grains à l'URSS, émigration
des juifs soviétiques) a été évoqué.
Mais ce n 'est pas le ressort de la détente.
Ce sont des conséquences et non des
conditions de l'accord global des super-
puissances.

A Vladivostok , les deux « leaders »
ont sympathisé. M. Ford a trouvé en M.
Brejnev un homme simple et direct com-
me lui. Il a rassuré le « leader » soviéti-
que sur ses intentions : la détente conti-
nue, la coexistence et la coopération des
deux superpuissances doivent se dévelop-
per sans interférence de pays tiers.

MM. Ford et Brejnev signent le communiqué commun. Derrière eux, on reconnaît
MM. Kissinger et Gromyko (Téléphoto AP)

Ombres et lumières du nouveau gouvernement italien
De notre correspondant à Rome :
Le nouveau gouvernement italien —

composé de démocrates-ch rétiens et de
républicains, mais que les socialistes et
les sociaux-démocrates se sont engagés
à soutenir au parlement — est accueilli
avec un soupir de soulagement, mais
aussi avec des réserves. La crise mi-
nistérielle, qui avait été ouverte le 3 oc-
tobre et qui, par conséquent, s'est pro-
longée pendant cinquante et un jours,
est enfin terminée. Un homme respecté
et respectable, qui a de grandes quali-
tés et qui déjà , à plusieurs reprises, a
eu l'occasion de faire ses preuves, a été
appelé à la présidence du conseil : M.
A ldo Moro. Mais au-de là de ces côtés
lumineux et p ositifs, il y a aussi des
zones d'ombre.

A MI-CHEMIN
Le vœu avait été exprimé que l'on

fasse appel à des hommes nouveaux et

M. Aldo Moro,
président du Conseil italien

que de nombreux « notables » démo-
cra tes-chrétiens, qui s'accrochent au pou-
voir depuis des années, disparaissent de
la scène politique. Il est vrai qu 'une
tentative a été faite dans ce sens, mais
on s'est arrêté à mi-chemin. Le nom-
bre des ministres a été réduit de vingt-
six à vingt-quatre (dix-neuf démocra tes-
chrétiens et cinq républicains), dont huit
seulement, donc un tiers, détiennent
pour la première fois un portefeuil le
ministériel. De surcroît , une fo i s  de
plus, il a fal lu tenir compté des « cou-
rants » existant dans la démocratie-
chrétienne, ce qui a contraint M.  Moro
à procéder à de savants dosages.

M. Mariano Rumor, qui p résidait le
gouvernement jusqu 'au 3 octobre, de-
vient ministre des affaires ét rangères,
poste qu 'occupait M. Moro. M. Paolo-
Emilio Taviani a été obligé d'abandon-
ner le ministère de l 'intérieur, à la suite
d' une manœuvre ourdie par le secré-
taire du parti démocrate-ch rétien, M.
Amintore Fanfani. Plein d'amertume, il
a décidé de ne pas participer au gou-
vernement. En revanch e, M.  Giulio An-
dreotti a accepté de passer du minis-
tère de la défense à celui du budget.
M. Luigi Gui (démocrate-chrétien) de-
vient ministre de l'intérieur, M. Oron-
zo Reale (républicain) ministre de la
justice, M. Arnaldo Forlani (démocra-
te-chrétien) ministre de la défense.

M. Ugo la Malfa , chef du parti ré-
publicain , occupe le poste de vice-pré-
sident du conseil, avec responsabilité
spéciale pour les affaires économiques.

L'ÉCONOMIE
La tâche principale du nouveau gou-

vernement va être de redresser la situa-
tion économique, qui est très inquétan-
te, et de prendre des mesures pour com-
battre l'inflation. A cet égard, on con-
sidère comme positif que M. Emilio
Colombo reste à son poste au minis-
tère du trésor, et qu 'un républicain par-
ticulièrement compétent , M. Bruno Vi-

sentini, âgé de soixante ans, professeur
universitaire et p résident de la société
Olivetti , ait été appelé aux finances.

Si Ton considère les choses de haut ,
on constate que la f o rmation d'un gou-
vernement « bicolore » (c 'est-à-dire où
ne sont représentés que deux partis) a
perm is d 'éviter un appel aux urnes pour
des élections anticipées. Les sociaux-
démocrates, qui avaien t manœuvré afin
d'imposer de nouvelles élections, ont
modifié leur attitude et, dès lors, on
pense que M. Moro, ces prochains mois,
tentera de reconstituer la coalition de
centre-ga uche à quatre.

Le nouveau gouvernement a prêté
serment samedi devant le président
Leone.

Jacques FERRIER

Petit vade-mecum du directeur de la C.I.Â.
WASHINGTON (AFP). — Les Etats-

Unis ont le droit d'intervenir « discrète-
ment » n'importe où dans le monde au
service de leurs intérêts et de celui de
leurs amis, déclare en substance M. Wil-
liam Colby, directeur de la C.I.A. (agen-
ce centrale de renseignement), dans une
interview publiée dimanche par l'hebdo-
madaire « Us news and world report ».

M. Colby défend le droit des Etats-
Unis d'effectuer des opérations sembla-
bles à leur intervention au Chili. « Le
problème consiste à décider qu'une cer-
taine lign e d'action est importante et
dans notre intérêt d'une part , et dans
celui d'éléments qui nous sont amis d'au-
tre part », a-t-il expliqué.

Le directeur de la C.I.A. précise que
« dans certaines situations, une aide dis-
crète à quelques amis ou un coup d'é-

paule à quelques amis favorables à une
certaine politique dans un pays étranger,
peuvent nous permettre d'influencer la
situation de manière à éviter une crise
d'envergure ».

« En tout cas, poursuit-il, espionner
n'est pas moins moral que de fabriquer
des engins dévastateurs ou prendre des
initiatives comme celles auxquelles

^ 
les

pays ont recours quand leurs intérêts
sont en jeu ».

URSS, PROCHE-ORIENT, CUBA...
Le directeur de la C.I.A. a déclaré

d'autre part :
• Les Soviétiques souhaitent la par-

ticipation des partis communistes dans
les gouvernements européens. Cela est
dans la ligne de l'idéologie communiste
et c'est un sujet de préoccupation pour
les Etats-Unis. En contre-partie cepen-

dant , i! convient de signaler l'indépen-
dance croissante des partis communistes
vis-à-vis de Moscou.
• Les pays de l'Est manifestent des

signes d'impatience devant la « poigne
de fer » de Moscou.
• Une nouvelle guerre au Proche-

Orient est « possible, tout à fait possi-
ble ».
• Les tentatives de Fidel Castro d'ex-

porter son modèle de révolution com-
muniste à d'autres pays de l'Amérique
latine ont échoué. Cependant , la Hava-
ne a rencontré un certain succès dans
l'établissement de relations bilatérales
avec des pays de l'Amérique latine, ce
qui à long terme peut servir les intérêts
de l'URSS. Celle-ci considère toujours
Cuba comme un « atout géographique »
qui , cependant, lui coûte très cher.

« Realnolitik »
Ainsi I ONU a reconnu aux Pa-

lestiniens « les droits à l'autodéter-
mination, à l'indépendance et à la
souveraineté nationale » ; elle a en
outre invité l'OLP à participer aux
travaux de l'assemblée générale en
tant qu'observateur. Le dernier
triomphe d'Arafat était attendu. S'il
reflète l'isolement total d'Israël sur
le plan diplomatique, il donne éga-
lement la mesure des changements
intervenus depuis trente ans au sein
de l'organisation internationale. Ja-
dis fief de l'Occident, le « machin »
a basculé au fil des ans -dans le
camp afro-asiatique et arabe. Ce
dernier a réussi, surtout à la fa-
veur de la crise énergétique, à trans-
former l'ONU en une succursale de
la Ligue arabe. Il est en mesure
de lui faire adopter n'importe quel-
le résolution, même les plus irra-
tionnelles et fantaisistes. Israël mis
au ban de l'UNESCO et l'absence
de toute référence à l'existence de
l'Etat hébreu dans la résolution vo-
tée vendredi en sont les plus par-
faits exemples. On pourrait aussi
se demander pourquoi les Arabes,
si assoiffés de justice, n'ont jamais
songé à faire bénéficier les Kurdes
de la même sollicitude bienveillan-
te réservée aux Palestiniens. Il faut
croire qu'il y a des causes plus
justes que d'autres ou moins em-
barrassantes.

Les Nations unies, dira-t-on, n'en
sont pas à une contradiction près.
Mais cette fois, il s'agit d'un pro-
blème touchant à l'une des régions
les plus explosives du globe. Il
n'est plus question, en effet, de
tracer des frontières « sûres et re-
connues » entre Etats membres de
l'organisation, mais bel et bien de
nier l'existence même de l'un de
ces Etats. Par Arabes interposés .
l'ONU a donc compliqué un pro-
blème qui ne l'était déjà que trop.
Israël , on le comprend, refuse
catégoriquement de négocier avec
ceux qui prônent son anéantisse-
ment. Il en irait tout autrement si
Arafat, faisant preuve de cette mo-
dération que tant de commenta-
teurs complaisants veulent bien lui
prêter , reconnaissait le fait israélien.
Car c'est là le nœud du problème
et toutes les résolutions de l'ONU
ne pourront rien y changer. C'est
à ce prix que s'instaurera un di»
logue israélo-palestinien. La « solu-
tion finale » préconisée par l'OLP
est aussi irréaliste que sa préten-
tion à représenter tous les Pales-
tiniens.

L'heure est malheureusement à la
surenchère. Et l'on peut tenir pour
acquis qu'à Vladivostok , Brejnev au-
ra su jouer en virtuose de la carte
Arafat , la meilleure dont les Rus-
ses aient jamais disposé pour af-
firmer leur emprise sur l'échiquier
proche-oriental. Arafat , rappelons-le,
est devenu quelqu'un longtemps
avant la conférence de Rabat. Par
la grâce de Moscou. C'était un
excellent investissement et auiour-
d'hui, Breinev encaisse les dividen-
des. Ou'a donc pu répliauer le tan-
dem Ford-Kissinqer ? Hussein pa-
raît aoparemment bien dépassé et
d'ailleurs le souverain hachémite
vient de retirer ses billes. A l'heu-
re actuelle, le danger pour Israël
ne vient pas seulement de la me-
nace d'une nouvelle guerre et des
difficultés économiques. Le pire
danger réside dans le risque de
voir les Etats-Unis, et olus oarti-
culièrement M. Kis^inoer . faire le
IPII r\p <z Piicses et 'd'Arafat en pous-
sant l'Rst hohreii à comnoser avec
<-eux oui veulent le détruire. Une
invitation au suicide , en somme,
faite au nom d'une « realpolltlk »
oui a dé'à nrovooué , comme à Chy-
pre, de véritables catastrophes.

A. RICHTER

Hussein réorganise le « foyer jordanien »
BEYROUTH (AFP-Reuter). — La

scène politique intérieure jord anienne a
été profondément bouleversée samedi
soir avec l'annonce quasi-simultanée de
la dissolution du parlement, de la dé-
mission de cinq personnalités du cabi-
net royal et de la constitution d'un nou-
veau gouvernement.

Pour les observateurs, ces décisions
traduisent la volonté exprimée par le
roi Hussein à la suite de la décision
du sommet de Rabat consacrant l'or-
ganisation de libération de la Palesti-
ne comme le seul représentant des Pa-
lestiniens de s'adapter à « la nouvelle
réalité » affirmant que la rive occiden-
tale (la Cisjordanie) « n'est plus la Jor-
danie ». Le souverain hachémite avait
déclaré au début de novembre: « Il
faudra donc amender la constitution et
élire un nouveau parlement d'où seront
exclus tous les Palestiniens qui n'opte-
raient pas pour la nationalité jordanien-
ne. »

L'attitude d'Amman vis-à-vis de la
Cisjordanie est illustrée par la dispa-
rition , dans le nouveau ministère, du
portefeuille des « affaires des territoi-
res occupés ». Le visage lui-même de la
nouvelle équipe — la précédente comp-
tait ainsi dix ministres d'origine pales-
tinienne — est changé. Le deuxième
gouvernement de M. Rifai ne compte
plus que quatre ministres originaires de
Cisjordanie. Huit portefeuilles ont été

confiés à des ministres de la précéden-
te équipe, et onze autres à des nouveaux-
venus dont sept d'entre eux accèdent
pour la première fois au gouvernement.

L'ensemble de ces mesures conduit
généralement à penser que le roi Hus-
sein entend acculer les Palestiniens qui
se trouvent dans son royaume, sur la
rive orientale, à choisir entre une c Jor-
danie sans la Cisjordanie » en prenant
la nationalité jordanienne ou à conser-
ver leur identité palestinienne.

Dans un message rendu public di-
manche, le souverain hachémite affir-
me que la « réorganisation du foyer
jordanien » est devenue une nécessité.
Il renouvelle en outre son appui total
au peuple palestinien et « à ses repré-
sentants légitimes sur le plan national
et international, afin qu 'il récupère ses
droits légitimes.

Par ailleurs, l'assemblée générale de
l'ONU s'est ajournée après l'adoption
de la résolution réaffirmant le droit des
Palestiniens à l'indépendance et à la
souveraineté nationales.

L'assemblée a également adopté une
résolution octroyant à l'organisation
pour la libération de la Palestine (OLP)
le statut d'observateur à l'ONU.

A ce propos, M. Yanv, ministre is-
raélien de l'information, a déclaré que
les résolutions adoptées par l'assemblée
générale de l'ONU « n 'influenceront pas

la politique israélienne en ce moment »,
Enfin , M. Waldheim, secrétaire géné-

ral des Nations unies, a quitté New-
York pour une tournée de trois jours
au Proche-Orient. M. Waldheim se rend
en Syrie où il discutera aujourd'hui de
la prolongation du mandat des Casques
bleus. Il ira ensuite en Israël et en
Egypte.

Les «durs» de l'armée éthiopienne au pouvoir
ADDIS-ABEBA (AP). — On rapporte

qu 'une vive tension règne à Asmara,
deuxième ville d'Ethiopie et chef-lieu
de la province d'Erythrée.

Le général Andom préconisait des né-
gociations pour ramener l'ordre dans la
province où, depuis dix ans, le Front
de libération érythréen mène une ac-
tion à caractère sécessioniste. Mais d'au-
tres membres du conseil militaire, qui
comptait 120 personnes, étaient favora-
bles à une intensification des opéra-
tions militaires contre les guérilleros.

Une fusillade, qui a duré deux heu-
res, a éclaté samedi entre militaires, aux
abords de la résidence du général Andom.
D'aucuns pensent qu 'il a voulu résister
lorsqu'on est venu l'arrêter et qu'il a
été tué sur place, au lieu d'être exé-
cuté avec les autres suppliciés.

SURPRISE
Les exécutions ont provoqué un pro-

fond effet de surprise dans de nom-
breux milieux éthiopiens et diplomati-
ques occidentaux, où l'on se félicitait
de ce que le renversement du régime
impérial , en février, et le lent proces-
sus de réformes qui suivit , s'étaient dé-
déroulés presque sans effusion de sang.

On ignore encore l'identité des insti-
gateurs du durcissement et leurs inten-
tions. On croit cependant que beaucoup
de « durs » se trouveraient dans l'ar-
mée de l'air qui menaça, un jou r, de
bombarder le palais de l'empereur pour
hâter la révolution.

Selon le conseil militaire , les exécu-

tions sont un acte politique de justice,
à l'égard de personnes qui avaient cher-
ché à perpétuer des méthodes consis-
tant à « diviser pour régner ».

On croit savoir que les 62 suppli-
ciés ont été exécutés sans jugement,
bien qu 'un tribunal militaire ait été for-
mé pour entendre les preuves à charge
contre 200 personnes enfermées dans
les sous-sols sombres du grand palais.

Parm i les exécutés figurent 18 géné-
raux et 14 autres officiers , ce qui don-
ne à penser que les exécutions visaient ,
à la fois, à éliminer des représentants
symboliques de l'ancien régime et des
opposants au sein des militaires.

DIVISÉS
Dès le début, il était apparu que les

militaires étaient profondément divisés
sur les objectifs et moyens de leur ré-
volution.

Si l'on en croit des sources dignes de
foi , le général Andom , qui était Ery-
thréen , s'était opposé à l'envoi d'une
force de 5000 hommes en Erythrée,
pour intensifier les combats contre les
guérilleros.

Le général a également été accusé
d'avoir employé un conseiller militaire
étranger. Le conseil militaire n 'a pas
donné de précisions à ce sujet , mais
dans une dernière rencontre avec les
journalistes , il avait déclaré, il y a deux
semaines, qu 'il s'efforçait d'obtenir des
armes supplémentaires des Etats-Unis ,
afin de renforcer les défenses éthiopien-
nes sur la mer Rouge.

Les Etats-Unis sont, depuis 20 ans,
le principal fournisseur d'aide militaire
et économique à l'Ethiopie.

LES SUPPLICIÉS
Un des premiers ministres exécutés,

M. Akliiou , représentait la vieille gar-
de, qui était au pouvoir sous l'empe-
reur. L'autre, M. Endalkachew, un aris-
tocrate réformateur , lui avait succédé
en mars, après que M. Akliiou eut dé-
missionné. Mais il n'était resté en fonc-
tion que quelques mois.

Parmi les personnes exécutées, on
trouve également trois anciens hauts
fonctionnaires, accusés d'avoir caché la
famine : l'ancien gouverneur de la pro-
vince de Wollo, l'ancien ministre de l'in-
formation , et l'ancien vice-ministre de
l'information. On trouve aussi le général
Abebe, ancien président du Sénat, et le
prince Mesfin , un des plus riches pro-
priétaires fonciers d'Ethiopie.

PROCÈS
Plus de 50 autres anciennes person-

nalités , dont les membres du cabinet
impérial , passeraient en jugemen t sous
peu. On leur reproche notamment de
ne pas avoir agi contre la famine qui
a sévi l'année dernière en Ethiopie et
qui aurait fait quelque 150.000 morts.

Ce procès serait suivi d'autres, au
cours desquels seraient jugés quelque
300 nobles , généraux , officiers de l'ar-
mée et de la police et hauts fonction-
naires , accusés de corruption et d'abus
de pouvoir.

ws& Cauchemar de Tunis
Depuis l'arrivée du c V.C.—10 » à

Tunis, les autorités locales avaient ins-
tallé un considérable dispositif de sé-
curité, comprenant des automitrailleu-
ses, tout autour de l'aéroport.

Mais de leur côté, les Palestiniens,
selon le témoignage d'une des hôtes-
ses, étaient armés jusqu'aux dents et
bardés de grenades qu'ils manifestèrent
plusieurs fois l'intention d'utiliser, no-
tamment lorsque le camion chargé du
ravitaillement s'approcha trop près de
l'avion.

Mlle Leslie Bruen, l'hôtesse britanni-
que délivrée par les pirates, a raconté
que son plus mauvais souvenir des 48
heures a été lorsque les fedayins ont
séparé les détenteurs de passeports bri-
tanniques d'avec les autres. « J'ai cru
que ça y était » a-t-elle déclaré.

Un employé de l'aéroport du Dubai,
embarqué par erreur, a servi d'inter-
prète, mais, selon Mlle Bruen , les fe-
dayins n'ont jamais tenté de justifier
leur action. Au début , ils étaient très
agressifs et assez nerveux. Par la suite,
ils se sont calmés. Finalement, ils pa-
raissaient très fatigués et parfois, mê-
me, souriaient aux gens.

Mlle Bruen a également déclaré qu'el-
le ignorait pourquoi M. Kehli avait été
choisi : « Aucun des passagers n'a com-
pris ce qui allait se passer. Il a été
emmené à l'arrière de la cabine, nous
avons entendu un coup de feu et il
n'est pas réapparu. »

Une autre hôtesse, Mlle Adams, a
même raconté : « Nous pensions qu'il
était de mèche avec eux, il se montrait
très prévenant envers eux, il avait pas
mal bu. »

Les passagers libérés ont été instal-
lés dans un luxueux hôtel de Tunis en
attendant d'être embarqués à bord d'un
autre avion pour continuer leur voya-
ge qui aurait dû les conduire de Lon-
dres en Extrême-Orient.

M. Khalef , l'un des principaux diri-
geants du Fatah, et l'un des responsa-
bles présumés de « Septembre noir »,
s'est entretenu pendant 20 minutes avec
deux pirates qui étaient descendus de
l'avion.

Le dirigeant du Fatah étai t arrivé
vendredi pour mener les négociations
au nom de l'organisation pour la libé-
ration de la Palestine (O.L.P.).
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Les otages quittent l'appareil (Téléphoto AP)
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Mort de Cornélius Ryan
NEW-YORK (AFP). — L'écrivain

Cornélius Ryan , auteur du « Jour le plus
long », est mort samedi soir à New-
York des suites d'un cancer. Il était
âgé de 54 ans. L'écrivain était très con-
nu pour ses ouvrages sur la Deuxième
Guerre mondiale.

Manifestation flamande
HAL (Belgique), (AFP). — Des mil-

liers de Flamands de toutes tendances
politiques ont manifesté dimanche à Hal ,
à une quinzaine de kilomètres au sud
de Bruxelles, en faveur de la « préser-
vation définitive du Brabant flamand,
de la défense de la communauté flaman-
de de Bruxelles, de la création d'un
arrondissement électora l Hal - Vilvorde
et d'une province du Brabant flamand .

La province du Brabant , une des neuf
provinces du pays, contient à la fois
des communes francophones et flaman-
des.

Des contre manifestations ont eu lieu
à Bruxelles contre les « injustices fla-
mingantes dans la région de Bruxelles ».

La grève des postes en France
PARIS (ATS). — La grève des pos-

tes se poursuit en France. En effet , sa-
medi , les trois fédérations syndicales
CFDT, CGT et FNT des postiers ont
engagé les travailleurs des PTT à con-
tinuer leur mouvement. Les syndicalistes
estiment qu'aucune réponse n'a été ap-
portée au lourd contentieux accumulé
depuis des années. Les postiers de Fran-
ce exigent un salaire minimum de 1700
francs français par mois et un accompte
mensuel de 200 francs pour tous.

Attentats : six inculpations
à Birmingham

BIRMINGHAM (AFP). — Six hom-
mes ont été inculpés dimanche par la
police de Birmingham en relation avec
les deux explosions dans des pubs de
la ville, qui ont coûté , jeudi dernier , la
mort de 19 personnes.

Les six inculpés , dont l'identité n'a
pas été relevée, comparaîtront aujour-
d'hui devant un tribunal.

Week-end sanglant en Ulster
BELFAST (ATS). — Les violents af-

frontements entre communautés catholi-
que et protestante ont à nouveau fait de
nombreux morts ce week-end en Irlan-
de du Nord. Sept personnes au total —

quatre hommes, deux femmes et une
enfant — ont trouvé la mort lors d'atta-
ques dirigées contre deux stations servi-
ces, une centrale de taxi et un restau-
rant. Ce sont ainsi 1129 personnes qui
ont de la sorte été victimes jusqu 'ici de
la haine qui déferl e en Ulster depuis
plus de 5 ans.

Atterrissage forcé
BELGRADE (REUTER). — Les 44

passagers et les six membres de l'équi-
page d'un « DC-9 » des lignes aériennes
yougoslaves assurant la liaison Paris-
Belgrade sont sortis indemnes de l'appa-
reil après un atterrissage forcé , dans un
champ près de l'aéroport de Belgrade ,
à la suite duquel l'avion a été complè-
tement détruit samedi par le feu.

Mort de Barzani : démenti iranien
TÉHÉRAN (AP). — Un porte-pa-

role du gouvernement de Téhéran a
catégoriquement démenti , dimanche , les
rumeurs en provenance de Beyrouth et
de Bagdad , selon lesquelles le Mollah
Mustafa Barzani , chef des rebelles kur-
des, avait succombé dans un hôpital de
Téhéran à des blessures reçues en com-
bat.


